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- Déclaré Organe Officiel de d'Action Catholique dansle diocèse de Saint-Jean-de-Québec, le 22 juin 1937
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Mocce noi ificaledesupplication Proclamation |Les élections Ministre
Son Exc. 1e très honorable | MUnicipales des Postes

pour la famille
Demain matin, vendredi, à 10 hres,

en l'église-cathédrale deSaint-Jean,
‘S. E. Mgr Gérard-Marie Coderre,

- évêque coadjuteur, chantera une mes-

se pontificale de supplication pour la
famille royale (messe votive du St-
Esprit).
Son Excellence sera assistée de

Mgr W. Charbonneau et MM. les
aumôniers militaires Piuze et Mar-
tin, de l'armée et de l'aviation, ser-
viront respectivement de diacre et

sous-diacre, tandis que M. le chanoi-

ne J. Poissant dirigera les cérémo-
nies.
A la fin de la messe, on chantera le

Miserere, ainsi que lè verset Domi-
nus, salvem fac Reginam.
Le commandant de la caserne loca-

 

Toyale, demain
le, K major Berthiaume, a pris en
main l'initiativetle cette cérémonie et

s'est largement dépensé pour sa réa-
lisation.

À l'église, un détachement de 100
militaires et de 300 membres du corps
royal de l'Aviation assistera à la cé-
rémonie.

Les représentants du Conseil de
ville, les Commissions scolaires, des

divers cotps publics ou- groupements
sociaux prendront place dans une
partie réservée de la nef, ainsi que

des groupes d’élèves venus de chacu-
ae des écoles de la ville.
Le public voudra se Joindre au

clergé et aux notables de la ville pour
supplier le Cict enfaveurdela fa-
mille royale.
 

Club Juvénile de
la Police

Lors de la dernière assemblée de
‘V'exécutif du club, il a été décidé
qu'une réunion des membres du club
se ferait à tous les derniers samedis
de chaque mois. Chose qui fut im-
possible dans le passé, n'ayant pas de
local. Maintenant le problème est ré-
solu, grace à M. Maurice Phancuf.
gérant du Théâtre Impérial de Saint-
Jean, qui nous a offert gratuitement

(Suite à la page 16)

L’hon. Bovey
au Club Richelieu

 

 

 

L'Honorable Wilfrid Bovey. Con-
seiller de la Reine, O.B.E. L.L.D.
membre du Conseil Législatif, Co-

lonel, Président de City Improve-
- mont League Inc.President de Her-

bert Reddy Memorial Hospital
Gouverneur et membre de divers
comités ide Victorian Order of Nur-
#08, conférencier invité au Club Ri-
cheliou-81-Joan jeudi de cotie se-

maine, II s'occupe de littérature ef
de recherches archéologiques.

Votre journal "LE RICHE-
LIEU” est le meilleur medium
de publicité parce qu'il possè-

la plus forte circulation des

 

R.C. A.F. fournit
625 donneurs

_Un entrain sans précédent régnait
à l'aéroport du R. C. A. F. Depot
Manning, vendredi dernier, le 8 fé-
vrier, à la. clinique des donneurs de
sang, et un total de 625 donneurs ont
souserit à la Banque de Sang. C’est
un véritable succès et tous les re-
cords ont été dépassés. Il faut souli-
gngr que dans cette seule journée,
cette clinique a fourni autant de sang
.a la Banque que toutes les cliniques
d'une semaine à Montréal.

Les Directeurs de la Clinique des
Donneurs de Sang de la Société Ca-
nadienne de la Croix Rouge étaient
à St-Tean à cette occasion, et c'est le
Dr C. Harris, directeur médical, qui

en avait la charge.

It faut remercier bien sincèrement
le Commandant de Groupe Webber,
nour sa grande courtoisie habituelle,

le F.O. Ranson pour son zèle infati-
gable et le F. O. Grey, Officier Com-
manclant de l’escadrillé No Z pour les
Cours 102 ct 104 qui ont fourni 325
des 625 donneurs.

Cette clinique si importante et si
fructueuse n’a été possible que grâce
au dévouement des dirigeants et des

aides bénévoles de St-Jean qui ont
travaillé sans relâche de 8 a.m. à 10j

p.m.

Comme à l'ordinaire, la distribu-
tion des bouteilles de Coca Cola a,
été très appréciée des donneurs et la

Monarch Bottling Works doit être‘
mentionnée pour sa générosité et sa
coopération.

11 sera intéressant de noter qu’une
clinique pour les Civils sera organi-

sée dansSt-Jean, le 6 juin prochain,
un vendredi, à la Centrale Catholi-
que. D'autres informations seront

données au public en général dans un

avenir rapproché.

ee » 9

Société d’une Messe

M. l'abbé Armand Fiset vicaire.

à Notre-Dame du Rosaire, décédé

le trois février, était membre de la

Société d'une messe de Montreél. Journaux dela région.| Le Chancolies.

  

Thibodeau Rinfret, administra-

leur du gouvernement, ayant

proclamé le 15 courant, jour
férié à observer comme jour de
deuil au Canada, à l'occasion du
décès de Sa Très Gracièuse Ma-
jesté le roi George VI, j'engage

tous les citoyens de St-Jean à se
conformer au x recommanda-

tions contenues dans la dite

proclamation et plus particuliè-

rement en assistant aux servi-

oes des diverses denominations

religieuses qui seront célébrés
cejour-la. i

(Signe) Georges Phaneuf, M.D.
To MAIRE
Cité de St-Jean, P.Q.

Le !1 février 1952.

 

Avis
Le service postal suivant sera

donné au Bureau de Poste, ven-
dredi le 15 février 1952, proclamé

jour de deuil national à cause du
décès de Sa Majesté le Roi Geor-
ge VI. /

Il n'y aura pas de distribution par

facteurs.

 

C’est lundi prochain, 18 février,

que se fera à Saint-Jean la mise

en nomination pour l'élection de
deux-échevins aux sièges Nos 5 et
6. La mise en nomination que pré-

sidera M. Wilfrid Boutin, secrétai-

re-trésorier, commencera à 9.00 h.

pour se terminer à 11.00 hres, S'il

y a opposition, la votation se fera

le lundi suivant, 25 février, dans

la salle du Marché Public.  
Les échevins Maurice LeSieur et

Bernard Milot qui terminent leur

premier mandat de trois ans, se pré-
senteront de nouveau, comme on

peut le constater par l'annonce pu-

bliée en page 32 de la présente édi-
tion. Y aura-t-il opposition? Au mo-

ment ol’ nous #crivons ces lignes,
malgré les nombreuses rumeurs qui
circulent à l'effet qu’il y aurait mê-
me plus que deux candidats en op-

position, nous n'avons reçu la con-

firmation que de M. Roger Alain,

qui nous a déclaré qu'il serait can-

didat au siège No 5,en opposition à
M. Maurice LeSieur, lundi prochain,

Il est cependant bien possible, a-

vec l'expérience des années derniè-
res que la réélection des deux éche- 

Les guichets seront fermés toute
la journée.
Le service de livraison par Ex-

près commencera à midi et la sal-
le d’attente sera ouverte au public

à partir de midi seulement.

Les dépèches seront expédiées à
partir de midi seulement.

J. C. BOUTIN,

Maître de Poste.

Ordinationà
- Laprairie, le 17

77
1

 

Dimanche prochain, en l’église
paroissiale de Laprairie, à 10.00 hres
Son Exe. Mgr Gérard-Marie Coder-
re élèvera à la prêtrise M. l'abbé
Réginald Lamarre, fils de M. et
Mme Emile Lamarre, née ‘Germai-

ne Lamarre.

Né le 22 janvier 1927, le nouvel

ordonné a fait ses études classiques

au Séminaire de St-Jean et ses é-

‘tudes théologiques au Grand Sémi-

naire de Montréal. .

’ Nous lui souhaitons un brillant mi-

nistère et l'assurons de nos férventes

prières pour que Dieu fasse descen-

dre sur lui ses plus douce bénédic-

tions. 
 

  

vins sortant de charge se fasse par

!

 

L'hon, L, St-Laurent annonça’t hier

la nomination de Me Alcide Côté,

CR. député de Saint-Jean-Ibervil-

le-Napierville depuis 1945 comme

ministre des Postes, y remplaçant

l'hon. E. Rinfret, qui devient ju-

ge de la Cour du Banc de la Reine.

tawa mardi a été nommé ministre, 
acclamation.

Comme nous l'avons déjà publié,

la liste électorale municipale com-

porte, cette année, 2,800 noms de

propriétaires et locataires qui ont

droit de vote.

7576 telephones
a Saint-Jean

La Compagnie de Téléphone Bell

vient de publier son rapport annuel,

et nous en publierons des extraits
intéressants dans notre prochaine
édition.
Nous voulons signaler, cependant,

les commentaires sur le rapport fait

par M. E. P. Blais, gérant régional.

Il y fait mention qu’au cours de

l'année dernière, 1252 nouveaux té-

léphones ont été mis en service à

St-Jean, ce qui a porté le total des

appareils en usage à 7576. Il a ajou-

té que Ja moyenne quotidienne des

appels urbains s’est élevé à 4700 et
celle des appels interurbains à 2600.

  

Congé bancaire

Le public est prié de pren-
dre note que toutes les banques

locales seront fermées vendre-
di le 15 du courant, qui a été
déclaré jour de deuil national
Les banques seront cependant

ouvertes samedi, le 16 courant,
gomme à l'ordinaire.

mmcrecorertll mrtmrs

Demandes

86 pompiers et 28 constables auxi-
liaires demandés pour suivre un en-
trainement de base pour la défense
civile, Les candidats devront être
âgés de 35 à 45 ans. Les intéressés
devront s'adresser au chefde po-
lice de la Cité de St-Jean, dans le 

hier et assermenté à 5 heures hier
après-midi. Immédiatement après,
il assistait à sa première séance du
cabinet fédéral,
‘Le Richelieu” présente à l’hon.

A. Côté ses félicitations les plus sin-

cères. .
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Ne vous en

faites pas...

L'hypnotisme connaît unc gran-
de vogue dans nôtre ville; pour un
bon nombre, cependant, cette scien-

ce n’est pas nécessaire pour facili-
ter le sommeil au cours de la jour-
née. C’est de se tenir réveillé ou

en éveil qui est difficile.
= * *

Tous sont assurés de s'endormir,
un jour, du sommeil éternel, qu'ils
le vcuillent ou non, et ils sont ausst

assurés du réveil, mais inquiétant,

celui-là.
- * *

C’est aujourd'hui la St-Valentin,

le jour désigné pour l'envoi de bon-
bons de choix, dans unè boîte Epou-
sant la forme d'un cocur. Mêmesi
l'envoyeur n'ose pas se nommer, ce
n'est pas de nature à chagrinercelle

qui les reçoit.
æ **

Dernière fin de semaine avantla.
mise en nomination municipaleteL
dernières vrillées d'armes pour
trouver de nouveaux candidats ou
… pour les faire disparaître.

+ **

Une grande convention se tien-
dra, en février, à Phoenix, Arizona,
à laquelle tous les vieux garçons
qui sont fatigués de la solitude,
sont cordialement invités. Un Bon
nombre de demoiselles, possédant
toutes les qualités requises pour
faire le bonheur d'une belle-mère,
seront aussi invitées à 6e congrès
...qwi est bion du type américain.

> plus bref délai possible. Ç HORBERT.

J

.92

reais csmaha anrn

 

 

  

L'hon, Alcide Côté, mande a Of- |
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M. et Mme O. Mathieu et Dr

René Foisy, de Montréal, ont ren-
du visite à des amis de St-Jean, en
fin desemaine.

— ; ;

Mlle Louise Desmarais, de Mont-

réal, était en promenade chezdes

amies de notre ville, dimanche.

—0—
-M. et Mme Léon Guillet, et leur

fille, Dantelle, de Saint-Lambert,

ont rendu visite à leurs parents de

St-Jean, dimanche.

M. Ed. Varin était à Saint-Jean
ces jours derniers.

—0o
Mme J.-B. Bériault, de Montréal,

a passé quelques jours chez des
amies de notre ville. ’

—0—
Mme StanleyTremblay épouse

de notre ehef de police, noüs a quit: |

tés ces jours derniers pour un mois

pour aller rendre visite à sa fille
Mille Patricia Tremblay, actuelle-

ment & Miami. Nouslui souhaitons
unDon voyagé.

—0o—

MM. Paul] Morin, Jules Berger et

Georges Lasnier se rendaiént a To-

ronto, en fin de semaine dernière.

—0—
Mlle Camille Payette est partie

ces jours derniers, pour un séjour
de quelques semainzs à Cuba et la-
Havane. .
ecmm

La prochaine
parade demodes

L'Association des Dames Patron-

nesses de l'Hôpita! St-Jean a le plai-

sir d'annoncer au publie qu’elle

présentera sa parade de modes an-

nuelle au cours du mois da mars

prochain en colla>oration avec les
Maisons Adrien Boivin, J. H. Meu-
nier et Mlla Cécile Lambert, de la
maison Mlles Poulin. De plus am-
ples détai!s seront donnés prochai-
nement.

 

——_.—

Prochain mariage
 

 

M. et Mme Alphonse Poirier font
part du mariage de leur fille, Ré-
jeanne, avec M. Jacques Trépanier,
pharmacien de Montréal, fils de M.
et Mme Arthur Trépanier, de Saint-
Jean. .
La bénédiction nuptiale Jeur se-

ra donnée dans l'intimité, samedi,
23 février a 8.30 hres a.m. dans la
chapelle de I'Evéché.

oN

Dr RIGAUD CANGE
Spécialité: Maladies du coeur

 

l'Hôtel-Dieu de Montréal
Ex-Chargé du Service de Car-
diologie de l’Hôpita] St-Jean,

St-Jean, Qué.
Consultations sur rendez-vous,

MERCREDI EXCEPTE

805, Sherbrooke Est, Montréal
TéL Bur.: CH, 8372

Reés.: EX. 6014

 

NAISSANCES.

 

rèse, enfant de M. Rolland Surpre-

et la marraine Georgette Surpre-
nant, oncle et tante.

—_——

A la Cathédrale, le 4 février, a été
baptisé Joseph,Alain, Bernard, en-

Louisella Poirier. Le parrain a été
M. Bernard Belisle, industriel, et lu
marraine Jeanne Guérin, oncle et

tante. |oe

A la Cathédræe, le 5 février, a
: jété baptisée Marie,Dominique,

-Chantal, + Georgette, enfant de M.

Georges Fortin et da Jacqueline

‘Bourgeois, de Napierville. Le par-

‘rain a été M. Florentin Bourgeois,
"et la marraine Georgette Fortin, on-

<le.et tante: 5

 
A la Cathédrale, le 9 février, a

été baptisé Joseph, Aurel, Michel,

“ —A—te-Cathédrale,le €février5
été baptisée Marie, Georgette, Thé-

nant et de Laurette Tremblay. Le
-parrainaété M, Maurice-Rémillard,-

fantdeM.LionélBelisleet de|

‘été M. Pièrre Archambault, et la

   
A ka Cathédrale, le 10 février, a

été. baptisée Marie, Claire, Jocely-
ne,Louise,enfantdeM. Oscar
thier et de Marcelle Côté, de St-
Mathias. Le parrain a été M. Jean-
|Louis Gauthier, et la marraine Jo-
celyneGauthier, oncleet-tante. . _|

.—0—
A la Cathédrale, ie 10 février,

Fa été baptisée Marie, Thérèse, Lise,
enfant de M. Maurice Lagué et de
Gisèle Martin, de Farnham. Le par-

marraine Eugénie Simard, grands-
parents. , .] oe

A Notre-DameAuxiliatrice, le
10 février, a été ‘baptisée Marie,
Gisèle, Elizabêth, enfant de M.

Gérard Archambault, médecin,et

de Simone Raymond. Le parrain a

marraine Gisèle Archambault, frè-
re et soeur de l'enfant.

. (Porm .

A Notre-Dame Auxiliatrive,le 10
février, a été baptisé Joseph, Geor-

ges, Aimé, Robert, enfant de M.  Gabriel Rémillard, barbier, et de

rain a été M. AloysiusLaguéetlaf

enfant de M. Goorges Rouillier et Laurette Hébert, Le parrain a été
d2 Aline Piette. Le parrain“ a été M. Georges Rémillard, et la mar-
M. Aurel Rouillier, et la marraine raine Cécile Hébert, oncle et tan-

Fieurette Gemme, oncle et tante. te. -

1

Ex-Assistant ep Cardiologie a

—0-—

été baptisée Marie, Gertrude, So-
nia. enfant de M, Maurice Lamou-

reux, potier, et de Rita Frégeau, de

Talon. Le parrain a été M. Marcel

Hébert, et la marraine Gertrud

Lamoureux, oncle et tante,

? A « « A .

Une fete a 1 Hopital
Apres le succes de la visite de

Noel a I'Hospice, avec Mme Walter

Lupien, sur demande, celle-ci se

‘présentait de nouveau dimanche

après-midi, le 10 février, avec 14

jeunes amateurs pour y donner un

programme récréatif: d'abord chez

les vieilles Dames, les jeunes ta-

lents chantèrent tourà tour, accom-

pagnés au pfano par Mme W. Lu-
pien. .

Tout le groupe eut le plaisir de

l'enrégistrement de sa Voix, par l’a-

maolilits de M. l’aumônier de 1'Ho-

pital, M. I'abbé Benoit Caron, puis
de s'entendre individuellement. De

2 à 4 hres, l'on rendit visite aux
vieillards. Il y eut chants en choeur

 
 

:avec son accordéon et l'on se ren-
dit par les corridors, dans les

chambres, ou, des morceaux gais

firent oublier les chagrins, l'âge et
les souffrances de nos malades et
de nos vieiHards.

M. W. Lupien accompagnait Mme

Laupien dans sa tournée musical et

A la Cathédrale, le 10 février, a

 

“ Fernande Boutin, - tante.

accompagnés par Mme W. Lupien.

. —0

A Saint-Edmond, le 10 février,

a été baptisée Marie, Claire, Fer-

nande, Ginette, née le 6, enfant de
M. Célestin Allard, et de Gisèle

Boutin. Le parrain a été M. Régi-
naid Boutin, oncle, et la maraine

dré Lafleur, accordéon; Margot Lu-
pien, chanteuse; Sr Henri, de l'é-
tage des Dames reçut le groupeà

  "culinaire,le 18 fév.|
Cours Ménager. Postscolaire

| Landi.le 8février à7.30hres,
aura lieu à l'Ecole Postscolaire de
St-Jean, 164 rueSt-Charles, la dé-
monstration culinaine sur la confec-
tion desbonbonset deschocolats,
Veuillez donc prendre vos billets

le plus tôt possible, Prix: $0.50 —
Pour tous renseignements, appeler
à 2511 ou 2797.

_ LES ENFANTSENTENDENT TOUT
ses .

——

 

I] faut aider un enfant à gran.
dir. L'enfant peut »e créer des
difficultés en essayant d'imiter pa-
roles et gestes d'adulteg dont il ne

jsaisit pasla‘ porté. En croyant in.
terpréter les paroles d’un deses

Cong. de 'Notre-Dame

 

aînés qu'il chérit, il exagérera il
dira des faussetés, et il. semblera
mentir délibérément. On essaiera‘
de retræcer la source de ses paro-
les. On ne devrait jamais luj lais-
ser sentir que l’on n’a pas confian-
ce en lui. 

EE

 

 —

 un goûter qui fut fort apprécié.

Une bonne nouvelle pourles ar-

tistes et amateurs; la semaine der-

nière, Mme Lupien eut une en-

trevue avec le Poste C.K.V.L. pour.

recevoir les annonceurs. |

Le samedi matin tous les jeunes
voudront participer au programme:

chanteur, diseur, musicién, tap dan-

se, age: 7 à 15 ans, devront donner
leurs noms, à Mme Walter Lupien,
tél: 2278 à l'heure des repas, de
midi à midi et demie, et 5 à 6 hres.

1] y aura des prix à gagner.

Que l'on surveille les journaux
pour la date de ce programme qui
sera irradié.
—_———,

CERCLE D’ETUDE
—_—

Jeudi soir, le 14, à 8 heures, dans
la salle en haut de la sacristie, cer-
cle d'étude pour les tertiaires, hom-
mes et femmes. >
 

 

{longue aux couleurs attrayantes.

vocale, de concours avec les jeunes

talents; les jeunes filles en robe

Voici les noms du groupe: Milles
Jacqueline et Yolande Lessard, duo;

Milles Aline Boileau, Louise Bédard

Denise Labelle, Henriette Vivier,

Nicole Labelle, Germain Bissonnet-

te, Muriel Lussier, Denise Mercier,        

tement.

—de—

Fernand Choquette, accordéon, An-

  

— A NAPIERVILLE _

Dr G. Charland
DENTISTE & OPTICIEN _
EXAMEN DE LA VUE
Bureau le mereredi

de 10 h. a.m,à 4 h. p.m.
- Voisin du Théâtre °*
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Nous irons chercher

vos prescriptions et
elles vous seront

retournées immédia- >

Téléphonez-nous !

 

 

ui n’en parle as 2...p

“LANUIT PRIVEE D'ETOILES

Comment et pourquoi un homme,-élevé dans un milieu sans re-
ligion, seconvertit au catholicisme, L’auteur,.actuellement trap.
piste en Amérigüe, nous raconte sa Vie et nous fait-assister jour
après jour à sa propre évolution spirituelle. Cette histoire d’une
conversion -a de quoi attirertousles esprits que le siéc
en proie à I'insatisfaction. Un volume de 400 pages. Prix: $3.75,
par la poste: $3.85. =

| NOUVELLE -

—- Soutenezvotrejournaldiocésain —
—————

 

ON

par Thomas Merton

le. laisse-

LES EDITIONS DU RICHELIEU LTEE  .
170 St-Jacques Tél: 7529

a : — : _ =

Saint-Jean  

P
E

PALPITANTE
SENSATIONNELLE

JCTIONAUTOMATIQUE|

 

chez

Mme Raymond Petit
135 NOTRE DAME Tél.: 2717

 

- À partir du 18 février 1952
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~~ PHARMACIE-REGNIER

LAINE A TRICOTER: 39¢ LA BALLE

POUR VOUS MESDAMES!

CORSETS —“Nuback”, “E. T.”, “Warnins”, “Maternit?”’
BRASSIERES — “Gothic”, “Francaise”, “Corette Bra”
Sous-vêtements, Robes de maison à la dernière mode,
Robes de nuit et d’intérieur, “Smock”, Slip, Blouses.

Trousseaux de Baptême et de Mariée
Sacoches, Gants, Gilets de laine et Gilets de lit

POUR MESSIEURS
m
a
E
S
1

ST-JEAN à

Ceintures en cuir, Bretelles, Chemises

POUR ENFANTS

Robes, Sous-vêtements, Gilets, Bas, Habits, Bas Golf

Bienvenue à tous!

Sous-vêtements, Bas, Cravates, Gilets de laine, Pyjamas, {
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SAINT-JEAN,JEUDI, LE 14 FEVRIER 1952

_ LES PREMIERS A REPONDRE
Dimanche dernier, à Rome, une fois de plus, avec une insis-

tance — il faut bien le dire — vraiment troublante, Sa Sainteté
le pape Pie XII à tâché desaisir le monde; de le secouer dans sa

 

 

  

, léthargie, et de lui-faire voir l'effroyable désastre qui guette
le genre humain si celui-ci continue dans la voie où il s’est
engagé. - .

Le Souverain Pontife n’y va pas de main morte, habituelle-
ment . AR mais par contre ne parle jamais pour fien . . . ou ne
joue jamais sur les mots. Si on veut bien admettre cette sincé-
rité toute paternelle, comment alors ne pas se sentir profon-
dément remuéen lisant ces paroles de Pie XII: “Cette exhorta-
tion paternelle, va vers vous du fond de notre coeur — de notre
coeur qui est troublé, d’une part, par la prolongation, sans clari-
fication certaine, de la dangereuse situation du monde autour de
nous, et de l’autre, pär l’apathie trop répandue qui en empêche
plusieurs de retourner à Jésus-Christ, à l'Eglise et à la vie chré-
tienne que nousavons souvent désignés comme remèdes déci-
sifs à la crise universelle qui agite le genre humain.
. Les dangers qui menacent la génération actuelle, dit-il, sont
beaucoup plus répandus et beaucoup plus graves que la peste

et les cataclysmes de la nature, méme si leur menace continuelle
a commencé de rendre les nations presque insensibles et apa-
thiques”.

“N’est-ce pas là peut-être le symptôme le plus malheureux
de la crise internationale et toujours intense qui effraie ceux
qui voient la réalité en face? Alors, ayant une autre fois recours
à la bonté de Dieu et à la grâce de Marie, chaquefidèle et chaque
homme de bonne volonté doitexaminer de nouveau avec un
courage digne des grandes époques de l’histoire humaine, ce
qu'il peut et doit faire personnellement pour obtenir l’interven-
tion rédemptrice de Dieu afin d'aider un monde qui est engagé
présentement sur le chemin de la ruine.”

“La persistance d’une condition générale que nous n’hési-

tons pas à appeler explosive à tout instant, a poursuivi le pape,
et dontl’origine doit être recherchée dansla tiédeur religieuse de
tant de gens, dans le bas niveaf”de la vie morale publique et
privée, dans le travail systématique d’intoxication des âmes
simples auxquelles on fait absorber le poison, après avoir pour
ainsi dire anesthesié le sentiment de la vraie liberté, ne peut

pas laisser les bons immobiles dans le même sillon, tels les con-
templateurs inertes d’un avenir impétueux.”

Avertissement très grave! Le danger bien défini: “la ruine

des âmes et des corps, celle des bons et des méchants, celle de la
civilisation et des peuples.”

Notre tiédeur, notre apathie nous a littéralement engour-

dis. De cette mollesse, de cette vie de sensualité, de cette habi-

tude du moindre effort, de cette intoxicante et fausse liberté,

nous ne pouvons nous arracher .. . ou tout'au moins ne songeons-
nous pas à nous en tirer. Il faut que le Pape, notre saint Père,
nous y invite et nous propose le remède: une croisade spirituelle

systématique; un retour a une vie chrétienne intense; un puissant

réveil de pensées et d'oeuvres, réveil auquel tous les hommes
devront participer, le clergé et le peuple, les autorités, les fa-

milles, les groupes .. . ‘
Ce nouvel appel restera-t-il sans réponse? Les lecteurs du

“Richelieu”, lecteurs catholiques, seront-ils insensibles à cet ap-

pel tombé des lèvres bénies du représentant du Christ sur la

terre? Puissent-ils être, au contraire, les premiers à s'engager
dans cette voie toute indiquée du retour à la vie chrétienne
intense.

PauL L'ECUYER

AYONS DU COEUR!

Quelle fin avaient en vue les directeurs de la Fédération
des oeuvres de charité de Longueuil, en choisissant comme mot
d’ordre pour 1952: AYONS DU COEUR?

C'est en résumé la pratique de la charité fraternelle. Ta-
query dit que “le principe qui doit nous guider constamment,

c’est de voir Dieu ou Jésus dans le prochain; et de rendre ainsi

notre charité plus surnaturelle dans ses motifs et ses mayens,
plus universellement dans son étendue, plus généreuse et plus
active dans son exercice.”

Dans l’appel qu’elle fait chaque année, la Fédération des
oeuvres de charité, que ce soit à Montréal, à Québec ou à Lon-

gueuil, part du mêmeprincipe. Elle demande à la population, à la
masse d'aider les pauvres, les malades, les miséreux. Pour cela,
elle groupe un état-major et met en mouvement tout un méca-

nisme qui, aunom de la charité a charge de percevoir les fonds
destinés aux oeuvres inscrites au budget de la Fédération.
Aux auxiliaires elle demande de se dévouer, de visiter. tous

les foyers, d'écouter avec patiehce remarques et critiques; elle
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écrit S. Em.
“Entre toutes les oeuvres diocésaines, a

le cardinal Villeneuve, je ne
puis m'empêcher de recommander au
premier chef celle qui entraînera toutes
les autres, la presse catholique.”
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VARIETES

FEVRIER, mois de la presse .

Aux Etats-Unis, suivant une heu-
reuse coutume, le mois de février

est consacré à la presse catholique.
et pour nos voisins, les Américains,

qui dit “presse catholique” dit
“presse hebdomadaire”, car chez

eux il n'existe aucun quotidien ca-
tholique de langue anglaise,

Par contre, dans la plupart des

diocèses il existe des hebdos catho-
liques qui mènent le bon combat, et

au cours du mois de février, une vi-
goureuse campagne Se poursuit en

faveur de ces journaux et des revues

‘vouées aux intérêts de J'Eglise.

Nos Voisins regrettent de n'a-

voir ‘pas, comme chez nous, un

grand quotidien français çatholi-

que... et ce regret, qu’ils expriment

sans détour, doit être pour nous une

leçon et un encouragement.

Quotidien ou hebdomadaire, le

journal catholique garde, de nos
jours, une mission particulière plus

impérieuse que jamais. C'est une

vérité que Rome n’a cessé de rap-
peler par la bouche des derniers
Pontifes et que Nosseigneurs les
Evêques redisent aussi en maintes

circonstances.

Tout dernièrement encore S. E.

Mgr Roy, archevêque de Québec,

définissait en quelques phrases ex-
cessivement lourdes de responsabi-

lités, la tâche du journal catholi-

que: “Ce qui est propre au journal

qu'il a, en plus de I'obligation com-

mune a tous les chrétiens, une
mission particulière que l'Eglise lui
a donnée. Car, il ne suffit pas qu'il
renseigne hormêtement ses lecteurs

sur les événements du jour: il est

chargé de mettre à leur portée, dans
un langage populaire, la doctrine

de l'Eglise; il doit leur apprendre,
à la lumière de la foi, ce qui se pas-

se autour d'eux, Rôle essentiel et

souvent difficile, car il faut d’une

part ne rien sacrifier des vérités
éternelles, et d'autre part, l'adap-
ter au domaine mouvant et con-

‘fus de l'actualité.”

Réfléchissons la-dessus, au cours
de ce mois de la presse catholique...
pesons chacun de ces mots... et

apportons a cette oeuvre si délicate,
non seulement notre collaboration
financiére, mais surtout notre col-
laboration morale et spirituelle,

l'encouragement de nos prières et

l’appui de notre compréhension,
P. L.

d'Action catholique, disait-il, c'est]

—

La campagne de Tempérance

L’Alcoolisme,fléau national
Mme Paul GOUIN (Longueuil)

- fo.

 

voila le cancer de la société ‘mo-

derne”’ disait le Pape Pie XII. —

Qu'est-ce donc qu'une famille? Une

famille . . . c'est l'union de deux

êtres créés à l’image et à la res-
semblance de Dieu vivant avec les

enfants que le mariage leur a don-

nés. “Les enfants, la foi conjugale

et le sacrement sont les trois grands

bienfaits du mariage”, dit Saint

Augustin, or, l'alcoolisme n’est pas

un bienfait. Chaque vie humaine

possède du Divin, c'est pourquoi,

il y a nécessité d'avoir des lois

guidant nos instincts. Cette loi, pour

nous, familles chrétiennes, suivons-

la, par nos sacrements. A-t-on le

droit d'user d‘un’ sacrement dans

des conditions animales?

non. Parents alcooliques, où sont

vos promesses faites au pied de
l'autel le matin de votre mariage?...

Ou sont les bébés que vous avez
tués avec l'alcool?.. Assassins!..
Où est la santé de vos enfants que
vous avez nourrit avec l’alcool?…

Voleurs!... Ou sont vos enfants que

vous cachez 3 l'asile?... Menteurs!...

Oui, parénts alcooliques, vous êtes

des assassins, des voleurs, des men-

teurs!...

Essayez de faire oeuvre de forma-

tion. l'éducation se fait surtout par

l'influence des exemples des pa-

Non et!

 

 

“La désintégration de la famille,'peut-on se loger, se mourrir et se
vêtir convenablement?.…et…- l’é-
ducation est finie. ainsi les méfaits

de’ l'alcoolisme se font sentir. La
famille se disperse, les réunions,

s’il en reste, deviennent des occa-

sions de scandales, de disputes qui

changent la joie en peine.

I= fôÿer alcoolique ést le piredes

malheurs et c'est avec trop de ces
foyers qu’on bâtit notne-société de

demain. Que sera-t-elle?.. =i à

l'heure actuel on compte que l'al-

coolisine est un fléau national, M.

l'abbé Emile Filion, dit: “La so-
ciété civile corrompue par la plaie
de l'alcoolisme est Une société vain-

cue si elle n'oppose pas une réac-

tion énergique contre ce vice.” Les

médecins sont unanimes à recon-

naître la déchéance au point de

vue santé, travail et accidents, L'ai-

coolisme diminue la résistance phy-

sique et. morale, Il s'ensuit denc

une diminution des quantités et
qualités du travail industriel et que

dire de ces victimes d’accidents
d’automobiles et autres, dues à l'al-

cool?... N'en étes-vous pas responsa-

bles pour la plupart, alcooliques?

Réfléchissons sur ces tristes con-

séquences et ayons le courage de

réagir, vivons motre mariage chré-
tien et nous en goûterons tous les rents. Pauvres exemples... après les

Voici venue la Sexagésime, et l'E-
vangile nous rappelle la Parabole de

la semence. Puisque la semence,

c’est la parole de Dieu, avons-nous

bicn réqu cette semence en notre

âme? Depuis combien d'années, de

dizaines d'années, entendens-nous la

parole de Dieu: sommes-nous plus

près de Dieu qu'il y a dix ans, <inq

ans? Avons-nous écouté cette parole

avec un coeur bon et excellent, la

retenant, portant du fruit par la pa-

tience ?
La parole de Dieu doit trouver un

terrain propice en notre âme, tout

comme .la semence doit tamber dans

une bonne terre. Avons-nous à coeur
(de préparer notre âme àla’parole de
Dieu ? Que faisons-nous pour enlever
les pierres de nos défauts ? Combien
nous sommes lâches devant l'appel
des sommets, dévant cette moisson immense que Dieu veut accorder à

veut qu’ils mettent tout leur coeur dans leur oeuvre, dans leur

travail, ne cédant que devant l'impossibilité de gagner quelque

chose. Elle leur enseigne les. arguments qui vaincront les plus

obstinés et qui sauront, dans un exposé, mettre en lumière

la charité au premier plan de leur sollicitation. Ils iront solli-

citer avec coeur.

Il y a la masse de ceux qui sont appelés à soutenir de leurs

deniers ces oeuvres et qui devront le faire avec coeur, oubliant

la rancune, peut être, envers celui qui sollicite, pour ne voir

que le représentant du pauvre; pour ne penser qu’à la misère

que l’aumône soulagera. _

Que notre charité, notre souscription soit large, sans arrière

pensée et dans un seul but de s'élever.
Paul disait: “Ne faites rienAux premiers chrétiens saint

par esprit de rivalité ou par vaine gloire; mais que chacun, en

toute humilité, regarde les autres comme au-dessus de soi;

chacun ayant égard, non à ses propres intérêts, mais à ceux

des autres.”
C’est ainsi que nous comprendrons le mot d'ordre de la Fé-

dération “AYONS DU COEUR”et du 27 février au 10 mars, à

Longueuil, nous ferons bel accueil aux auxiliaires. :

bienfaits: La santé, le bonheur et

dépenses faites pour la boisson,lla paix...

LA SEXAGESIME

 

notre ame, pourvu que celle-ci ac-
cepte une fois pour toute les exigen-
ces crucifiantes du renoncement. Sur

cent personnes rencontrées au cours

de notre route et que nous aurions

l'audace de questionner sur leurs rap-
ports avec Dieu, combien de répon-

ses généreuses obtiendrions-nous ?
En leur jetant ces simples paroles :
“Vous entretenez-vous fréquemment

avec Dieu en vous ?”, ne réco‘terions-

nous pas dans la plupart des cas un
haussement d'épaules, un regard stu-
péfié? Dieu en nous? S'entretenir

avec Dieu'en nous?... Notre siècle
de machines, notre époque de fer

n'ont-ils pas trop perdu hélas ! le sens
de Dieu? Dieu présent en toute âme

en état de grâce, mais c'est le perpé-
tuel Solitaire de nos indifférences,
de- nos faiblesses... On a parlé de
l'Esprit-Saint, ce grand Méconnu !
Mais aujourd’hui, ne faudrait-il point

hélas! parler tout simplement de
Dieu, de la Trinité Sainte, des Trois

Personnes divines comme des Trois

grands méconnus? Qui trouve en soi
cet indicible bonheurqui fait exulter
les saints, de Dieu? Qui, de nos jours,

descend en soi comme vers le centre

pense à Dieu en soi, qui accepte de
s'entretenir fréquemment avec Lui,
au cours des journées, aussi bien dans
les vovages qu’au travail? Partout,

cette Présence de Dieu en nous de-
vrait nous retenir, aussi bien. dans
nos plaisirs que dans nos difficultés.
La parole de Dieu ne porte pas

tous les fruits que l'on pourrait en
attendre en notre âme, uniquement
parce que notre âme ne sait pas se
faire suffisammentréceptive, qu'elle
est trop ouverte du côté des bruits
mondains, qu’elle goûte moins de

joies aux inspirations de Dieu qu'aux
nolichinelles du matérialisme... No-
tre coeur est comme de nierre devant:
la parole de Dieu... Dieu parle, et  

Coney de

- P.-Renz BELLEA - (suite à Ta page 7)
npn heenES

où habite la Trinité d'amour? Qui .
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Dimanche dernier, est décédée à
sa demeure,rue Laurier, après. une ,
longue maladie, Mme Stanislas
Roch, née Rosanna Gagné. Elle é-

- tait âgée de 78 ans et 10 mois.
Outre son époux, elle laisse un

fils: Henri, de Saint-Jean; trois
filles: Mme Ovide Guilbault (A-

drienne), de St-Hyacimthe:MmeAl:

fred Sullivan (Couronne), de St-

Hyacinthe; Mme Laurent Langlois
(Yvette), de Saint-Jean; une bru:

Mme Henri Roch, née Albina Bi-
saillon; ses gendres: MM, Guiibault,

Sullivan et Langlois; une soeur:
Mme Eusèbe. Darveau, de St-Hya-
cinthe; ses petits-enfants : M. et
Mme Gérard Cioutier (Agate Guil-
bault), M. et Mme Maurice ‘Guil-
sault (Yvette Brizard), et Gisèle
Guilbauit; Réjeanne, Gaétan, Geor-

gas et André Roch; Russei Sullivan;
un arriera-petit-fils: Yves Cloutier;

una arriére-pe.ite-fille : Nicole

Guiibault.

Mgr W. Charbonneau, curé, fit la
lovéz du corps. La service fut chan-

té par ’abbé Benoit Leränd, as-
sistê des abbés Benoit Caron et I.
Provençal, comme diacre et sous-

diacre, M.

à 3t-Aimé sur Richelleu, neveu de

la dé.unte et l'AbdS Roger Cyr, cé-
lébrèrent la messe aux autols la-

téraux.

Les porteu:es d'honneur, dames

Mmes Cy-
pricn Vinat, Domina Herbeo, J.-P.

Doxtraze, B. Bourg evi, R. Rogowx-

ki ct P. Lingiois, La quéle iut fale

par Mmes J. P Meuniz>r ot Rosario

Bruneau.

Ses .unérailles ont eu lieu mer-
redimalin à la Cathédrale.

L'inhumation eut li£u au cimetiè-

re paroissial.

“Lea Richelieu” présente ses sin-

céra; condoléances a la familie.

———#

Obsèques ce Mme
»

Elzéar Bouchard

Mercredi dormier avaient lieu à

la Cathédrale les funéraillés da Ma-

dame K.zéar Bouchard, dont nous
avons déjà annonczé le décès,
Mgr Wilfrid, Charbonnzau, curé,

fit la levée du corps et le service

fut chanté par l’asbé Laurent
Brault, assisté des abbés I. Proven-

çal et Benoit Legrand, comme dia-

cre et sous-diacre.

Le cortège était précédé de deux

sandaus de fleurs et ze composait

d’une longue suite de parents et

d'amis. Les portzuses d'honneur,
dames de Ste-Anne, étaient Mmes
Lionel Lupien, Ernest Morin, Phi-

lippe La:nier, Wilfrid Boutin, Isi-
dore et Oliva Hébert. La quéte fut

faite par Mmes Fortunat et Geor-

ges Coté.

L’inhumation eut lieu au ‘cimetiè-

re paroissial.

Nous réitérons nos condoléances
à la famille.

Décès de Mme
Thos Chapman

Nous apprenons le décès de Mme
Thomas Chapman, 46 ans, fille de
M. et Mme W. H. Duffield, de no-
tre ville. Elle laisse un fils: Grego-
ry; un frère: Bill -Duffield;une
soeur: Mme George Milburn,
Ses funérailles ont eu lieu mardi

 

l'abbé L. Racine, vicaire;l

mombres du discrétoire:

 

Lundi dernier, est décédé, après-f-
une longue maladie, M. Cyrille

Barbeau, restaurateur de notre vil-
le, époux de Paula Thibodeau, Il

était âgé de 44 ans.
- Outre-aon- épouse, il laisse 8
enfants: Louise, Denise, Gilles, A-

lain, Huguette, André, Claire, et

M. Delphis Thibodeau ; quatre

‘soeurs: Mme Doria Tai!ly (Victoria),

Mmes Joseph Parent (Yvonne), de

Sorel; Mme Joseph Dépelteau (Lau-
ra), Mme Henri Avon (Corona), de

les-soeurs: MM, et Mmes Philippe,

sodeau; Adélard Paradis, Dieudon-
né Brault, Charles Clairmontet Iré-
néa Larocque. +

Ses funérailles ont eut lieu, ce

matin, jeudi, à la Cathédrale, ay

19-30- hres et-l'inhumation se fit au

cimetière .paroissial.

“La Richelieu” présente ses sin-

cères condoléances à la famille.
= od

liers-Ordre
Franciscain

 

A Vile Jacques-Cartier

La visite canunique du Tiers Or-
dre prichée par le R. P. Surge-M.

: fehvre, O.FM., a eu lieu à sa
> roisse St-Jean \ianney, du 3 au 5
“vrier. Une bonne assistance est ve- |

His AUX divers exercices. Vu- la dé-

cusion de Mie L. Laplante, comme
<crétaire et tresorière, le discrétoire!

x été remanié: voici les noms des

Mme René
Lorin, président; Mme Alphée St-
Pi rre, as-istante; Mme Rosaire Loi-
seau, secrétaire ; Me Odélie St-Pier-

re,:trésorière; Mme Louis Lacaille,

maîtresse des novices; Mlle L. La-
“lante, rartière ; Mme C. Montminy,
MM. Gérard’ Tachapelle et Lionel
T t Îlier. discrets.

Une belle cérémonie de véture et

de profession couronna ce Triduum.
Ont pris l'hasit: Mmes Joseph Ro-
chon, Lucien Cloutier, Gérard -La-

rocqu=, Catherine Bouchard, Roland
Savard, Mes Hélène St-Pierre, Ma-
ric-Paule Péloquin, Rose-Hélène Hé-
bert. Fmilie Marcoux: MM. Roland

Savard, Denis Pelictier, Joseph St-
Amand. Ont fait profession: Mmas
Adrien Ménard. Henri Laframboise,

Fmi'e Trudeau. Clépphas Perreault,
Victor Renaud. André Rov: Miles
Clarisse St-Pierre; MM. Joseph Pi-
rhette, Gérard  Larocque. Roger
Grav,

A Saint-Hubert
Le Tricuum préché par le R. P.

Aurèle Vil'eneuve, O.F.M.. a eu
Tien du 3 an 5 février: Mme Tous-

| "aint Dubois remolace Mme Alfred
Raril comme maîtresse des novices.
Mme Hector Martin, Mile M.-Anne
Ste-Marie, MT.TTubert Jarry ne font
n'as partie du discrétaire.

“Le Japon sang'ant”
Mardi le 19 février, à la Centrale

Catholique de St- leap) on représen-
tera le film intitulé: Le Japon San-
glant : c'est la représentation du
tertiaires au Japon au seizième siècle.
martyre de nos franciscains et de nos
Tran se feront un devoir à n'en pas
Tous les tertiaires de la ville de St-
[douter d'assister à ce film afin de
raffermir leur estime du Tiers-Ordre

|—PAYEURSDETAXES

Monique-Barbeztr+on"beau-pèrert

Montréal: ses beaux=frères etbel- “detaxes, et si C’est pas assez,

Oscar, Jean-Louis et Roland Thi-. d€

 

(dès Menaces pour pas queje me

ement un ouvrier qui voulait vous

—— --

‘’Contribuables de “Saint-Jean,“ke
viens vous parler des affaires
votre ville, dans mon intérét et
dans le vôtré, aussi je crois qu'il y
a des abus et c’est Vous qui pouvez
y mettré un frein. Vous êtes admi-
histrés par des gros commerçants
qui dépensent et empruntent à Vo-
lonté, n'importe qui peut faire pa-
reil, maisn'oubliezpas,ouvriersde
Saint-Jean, que tout cet argent dé-
2nsé, ©‘est vous qui allez payer la

plus grosse part. Plusieurs de nos
echevins ont critiqué la surévalua-
tion des maisons et des terrains,
mais eux ils font faire une évalua-
tion scientifique pour percevoir plus

ils ne
craindront pas de porter la. taxe
e 1% à 1% %. Tel que des échevins

m'ont déjà affirmé, nos Eros com-
merçants d’échevins n‘oublientLa
que Saint-Jean est une ville indus

ielle et remplie d’ouvriers qui ont
des familles a fairevivre et à ha-
biller et que les Salaires ne sont
pas les plus -élevés du Canada, C'est
vai que n.'us avons eu un reféren-

dum sur l'argent emprunté mais
ersonne ne vous avait dit que nous

serions peut-être obligés de payer
pus da taxes, nos
taient pas sans le savoir qu’ils em-

untarentp:us- que-lesrevenus de
Àville, pourquoi ne pas Vous l'a-
voir dit, après tout c'est vous qui
payez.
Je viens à penser que si ces més

mes échevins continuent à adminis.
trer la ville dans l'avenir il va
nous falloir un gérant nrunicipal.
car je déplore l'absence de contrôle
sur les dépenses: Qu’attendez-vous,
ouvriers de Saint-Jean, pour ap-
puyer des hommes qui sauront re-
gander les revenus de la ville avant
de dépenser.
bles, je vous demande dæ choisir}

i pour Saint-Edmond son deuxiéme
échevin, vn OUVRIER qui connaît
Vos besoins et-qui va surveiller vos
intérêts ainsi que celles de la ville.

 

 

échevins n’'é-t

Ouvriers, contribua=|j{

M. Cyrille Barbeau-F--LettreOuverte 4remosci biendes|
motifs.
Le programme de la soirée avait

été: sibien préparé. J'ai beaucoup
goûté la courte prèsentation du cha-
pelet de Mgr Léger à la radio, la
récitation sur la mode, la confession,
le chant par la:"petite Micheline St-

rais aimé à remercier ‘chacun des
participants.

Le Conseil deVilleVille s’est réuni en
séance spéciale, lundi soir, sous la
présidence u maire suppléant Mau-
rice LeSieur. Les échevins Bern,ard
Milot, Armand Ménard, Eugène
Chartrand et Eugène Lasnier étaient.
présents.
M. le maire est autorisé à lancer

une proclamation, décrétant vendre.

 Ftque dire dé Tauditoire sympa-
thique réunie là pour cette soirée !

Jen at eu une preuve lors du petit
incident qui nous a privés de projec-
teur pendant prés d'une heure; unc
heure quim'a,semblé particuliére-
“ment longue, et qui va diminuer mon
Surgatoire d'autant. J'avais désiré
rencontrer nos ,anciens pèlerins et
jaser un peu avec eux, mais ce con-
tretemps m’en a empêché. Ce sera
our une autre fois.

J'exprime toute ma reconnaissance
aux religieuses > la Congrégation
Notre-Dame qui ont si gentiment mis
leur salle à notre disposition.
--Soyez assurésque,-ce-trapcourt
passage à Saint-Jean ne s'effacera’
pas mapensée,pasplus que le pe-
tit bout de conversation que nous

(Suite & 1apage 5)

que.et invitant la population à assis.
ter aux services religieux,
M. René G. Trahan (Great Wes),

M. Uhald Lanthier (Caisse N. d'Eco.
nomie) et M. À. C. Génier (Travel.
lers)-présentent des plans d'ussuran-
ceZmaladic et accident pour les em-
ployés municipaux.

Le charroyage des tuyaux d'agne-
duc de Trois-Rivières à St-Jean est
confié pour l'année 1952 à Ubad
Rémillard,.
|“On attorise M. Omer Lacroix de
faire l'évaluation scientifique de la
nouvelle partie annexée à la Citéde
St-Jean. :
Commejl-n'yapas eu-depropos.

tion pour nommer un président d'é.
ftections,le ‘secrétaire-trésorir,WM 7

Wilfrid Boutin, devra, ipso facto, reemplir le poste. +
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VOULEZ-VOUS EPARGNER ? DESCENDEZ

RUBIN
3a Place du Marché Tél.: 4390 Saint-Jean
PANTALON d'hommes, épais LL. $3.99
.PANTALON de neige, pour enfanis de 2 à 14 ans $198 | —
BAS DE TRAVAIL, tout laine 0.38
Voyez nos autres spéciaux dans les colonnes des annonces

classifiées,
_ J
 
 
 un homme qui ne craindra pas de

vous défendre auprès devotre 'Con-
 

eil de Ville, je ne peux vousca-
cher que j'ai eu beaucoup de feli-
citations pour mon article qui a
ru dans nos journaux hebdoma- A.
res le 31 janvier dernier, mais il
faut que je vous dise aussi que j'ai
eu meme un Commerçant, ami de
certain échevin, dans le moment qui
est venu chez moi pour faire pres-
sion de toutes les manières, même

présente à l'échevinage au siège No.
3. Quant à moi, je ne crains pas les
menaces, contribuaoles, je suis seu-

mettre en garde, le sort a voulu
que je n’aie pas l'argent voulu en
mains pour faire une campagne é-
lectorale. Je n'ai jamais craint ces
mêmes échevins, j'ai protégé vos in-
térêts dans le passé, j'admets que
pas beaucoup de citoyens le savent,
mais c’est moi qui ai porté plainte
contre certains constables et qui a
fait signer des affidavits, prévenu

et fait enquête avec eux, sur cer-
tains constables qui ont été forcés
de démissionner depuis, C’est enco-
re moi qui ai prévenu certains éohe-
vins que certains employés de la
ville réclamaient des dommages
pour leur automobile, dommages
que la ville n’avait pas d’affaires à
payer, .aprés e - ces mêmes
dommagesont été réduits plus que
la moitié, et comment d'autres en-
core. Ils le savent ces mêmeséche-
vins, je ne craindrai jamais de leur
faire face quoiqu'il arrive, j'en au-
rai encore à vous conter, maiscese-
trop long à énumêrer, —

AMI DES OUVRIERS
ee

Le R. P. Rinfret, '
0. IM. i, remercie

 

De retour au Sanctuaire après une
absence de trois semaines pendant
lesquelles’ j'ai visité un. bon nombre
d'organisateurs et d’organisatrices de
pèlerinages, je me plais à repasser
dans mon imagination, les belles ré- et de marcher plus résolument sur les après-midi.
ceptions que l’on m'a ménagées par-

la Gendarmerie Royale du Canada|,

Montréal, Qué.  
Adnor Mines. Limited

(Libre de responsabilité personnelle)

 

Avis aux Actionnaires

Vu l'annonce prochaine de nouyelles très importantes,il

est de l’intérêt de tout actionnaire de faire enregistrer

tout certificat d'action en leur nom personnel, et ce dans

le plus bref délai possible, au bureau de THE PRUDEN-

TIAL TRUST COMPANY, 427 Saint-Jacques ouest,
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GRATIS COUPONS GRATIS
Sur chaque achatde 11c et plus, vous
recevez des coupons d’une valeur de
©§jde votre achat

Ramassez ces coupons et quand vous en aurez assez

échangez-les pour des articles de notre magasin

SOYEZ SAGE ET ECONOMISEZ

ACHETEZ DANS VOTRE VILLE

MAGASINEZ CHEZ

‘TELEPHONE: 6963
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pas de leurs glorieuxdevanciers. tout; cependant, je vous avoue con-
seePPP PPP PPPID III IID da Ïa PGPPPPGPDNE DPI Ins PPP Pr Ppripe HHHHHHHS

refadoai  CARAMILK—FRY—CADBURY $BARREESDECHOCOLAT(brisées). . … Profitez de cette aubaine! °TRES SPECIAL-Boîtede 4 livres Grand assortimentde Bonbons clairs Ÿ45 la livre ‘$1.69 “Très Spécial — 29c la Ib. $

&2- BISCUITERIE ST-JEAN,214 rue Richelieu
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Au Conseilseilde Ville

di, le 15 février, jour de deuil Civie
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14FEVRIER 1952

LE ROLEIMPORTANT DE
LA PRESSE

amants « «+

LE RICHÉLIEU
 

HEBDOMADAIRE|

 

Souligné au congrès d'hiver de l’Ass, des Hebdos duCanada

 

Vendredi et samedi, les 8 ct 9 fé-

vrier,l'Association des Hebdomadai-
res de langue française du Canada a
tenu son congrès. annuel d'hiver à
l'Hôtel Windsor, à Montréal. Il a
remporté le succès accoutumé.
Le congréss’est ouvert vendredi

saprès-midi7-M. Gérard.

L'Homme Libre, de Drummondville,

a souhaité la bienvenue comme prési-
dent. Il a souligné le rôle indispensa-
ble de la presse hebdomadaire, et ce-
Jui non moins important de l’Asso-

ciation. Il a développé l’idée que les
journaux doivent tendre à la perfec-
tion.

Le congrès s'est ouvert vendredi
leurs en évidence la thèse-du prési-
dent, car tout l'après-midi fut con-

sacré àunecliniquesûr latypogra-
phie et la'mise en page. Cé fut unc
critique constructive, conduite par
M. Louis-Philippe Beaudoin, direc-
teur de l'Ecole des Arts Graphiques,
par MM. Roch Lefebvre, Roger Ca-
bana et Léopold Groulx, professeurs
de la même institution. Cette clinique
qui est une véritable innovation, avait
pour but d'indiquer aux membres

plusieurs secrets de l'art typographi
que, leur usage dans la disposition
des titres, de l'annonce, de lamatiére
à lire, etc. N'étant pas terminée à la
fin de l'après-midi, elle fut remise ax
lendemain à la demande générale.

A 530 heures, l'Association des
Brasseries de la province de Québec
recevait à un coquetel, en l'honneur
des membres de l'Association qui l’an
dernier prirent part avec succès aux
concours annuels du meilleur journal,

de la meilleure initative, etc, etc. M.

Campbell Smart, président de l'Asso-
ciation des Brasseries, recevait les
invités, en compagnie de M. J. -
Desrochers, vice-président, M. Geo.
H. Gonthier, gérant général, ct M.
Jules Gobeil, secrétaire.

Puis le -banquet traditionnel, avec
comme invités d'honneur, l'hon. J.-P.
Sauvé, ministre previncial du bien-
ètre social, représentant l’hon. Mau-'

rice Duplessis, et M. P.-E, Coté, dé-
puté de Verdun, adjoint parlemen-
taire du ministre fédéral du Travail
et représentant de l’hon. Louis St
Laurent. Présentés par M. Gérard
Brady, ils furent remerciés par M.

Lionel Bertrand, secrétaire de l'As-
sociation. MM. Sauvé et Côté appor-
tèrent tous deux le message d'amitié
de leur premier ministre respectif, et

indiquèrent de_ quelle importance la
presse hebxlomadaire est pour la pro
vince de Québec et pour le Canada.

M. Sauvé souligna combien la pro-
vince a pris de l'essor. et M. Côté.
combien le pays était progressif.
Dans ce développement extraordinai-
re, la presse a pris une partqu’il con-
vient de souligner.

A la table d'honneur on remar-

quait avssi Son Honneur le maire
Camillien Houde et M. Campbell

dre
ee

“Brady;

 
Deelretretetesteditietsetait did)

Smart, qui prononcérent de courtes
allocutions. Aussi Mmes Sauvé, Cô-
té, Gérard Brody, Danicl Johnson,
Lionel Bertrand; M. et Mme Geo.-
H. Gonthier; Me Doniet gobi «a.
conseiller juridique de l’Association
et député de Bagot; M. Jean Bru-
chési, sous-secrétaire dela province! |
M. Philippe Beaudoin, M J. A. Des-
rochers, M. F'ahbé Omer Genest, le
R. Frère Léo Lafrenière, Raymond
Douville, Adrien Bégin, etc

—0—
Au cours de la soirée, lescongres-

sistes furent conviés à une soirée ré-
créative donnée sous les auspices de
l'Ecole des Arts Graphiques, par lee
Comédiens Troubadours; un buffet
suivit. ;

—0—

Toute la journée de samedi fut
consacrée à la discussion des cho-
ses de l’Association; à midi, les con-

gressistes furent conViés à une ré-

ception que leur offrait M. Roland

Bock, président du journal “Le Ca-
nada” et président de l'Associa-
fion des Marchands de bois du Ca-

nada.

Au cours des délibérations, plu-
sieurs résolutions d’importance ont

été adoptées et nous résumons les
principales.

L'Association tient au maintien
des classes et des zones dans les

contrats ‘des métiers de l'imprime-
rie et demande au gouvernement
provincial de le maintenir; elle de-
mande aux autorités fédérales d’a-
bolir la taxe de vente sur le prix

du papier-journal et qu’aucune nou-

velle hausse ne soit apportée au

coût déjà si excessif du papier-
journal, Elle demandera aux auto-

rités postales d’apporter un meil-
leur service dans diverses régions

\.[de la province.
L'Association maintiendra en

1952 sa semaine de l'Unité Cana-
dienne, et ses concours annuels,
initiative qui remonte déjà à quel-
ques années.

Son congrès annue)] — si les pro-
jets se réalisent — aura lieu à Win-

nipeg. La question d'un voyage en
Europe, au cours de l'été, a été
adoptee.

Le congrès à aussi adopté une ré-
solution  félicitant le gouverne-
ment canadien d’avoir nommé un

Canadien comme Gouverneur Gé-

néral du Canada.

Le congrès de la semaine der-

nière groupait des membres venus

de tous les coins de la province, et

une fois de plus la presse hebdoma-

daire et son Association s'imposant
à l'attention de la province et du

pays.

Les épotses des membres ont eu

l’heureuse opportunité de visiter,
vendredi après-midi, les studios de

Radio-Canada et de prendre part

à une séance de télévision. La visi-
te avait été organisée par M. Jean
Saint-Georges, publiciste à Radio-

Canada.

Nouveau numéro de téléphone

4598
pour mieux servir notre clientele

 Boucherie Chevaline
sé . M. GUILLET, Propriétaire

v

" “VIANDE DE L'OUEST, SEULEMENT

Li Demandez nos prix . . . ce sont les meilleurs

LIVRAISON A DOMICILE

RANG RICHELIEU
Spd

ST-JEAN, Qué.
ç + (Velsindu Club des Raquetteuss)

 

Leconcert N.-D.-A.
. Un succès

Un auditoire nombreux, qui rem-

plissait le Centre Notre-Dame, a as-
sisté mardisoir, au concert que don-

nait le Choeur Mixte N.D.A,et-le

Cercle Philharmonique de Saint-
Jean. Disons tout de suite, que l'i-

nitiative de cette présentation de
pièces de musique et de pièces de

chant est très heuréuse. Même pour
un public mélomane, cette diver-

sitéest reposante. , y-

à ses premières armes en puolic et

il a remarquablement bien réussi.

Ce choeur mixte de 75 voix, chan-

te avec un be] ensemble, sous la di-

rection du jeune directeur, Marc

Tougas. Des cinq pièces rendues,

nous voulons signaler particulière-

ment deux pièces de Gounod

“Près du fleuve étranger” et

Choeur des soldats de Faust”. L'as-
sistance n’a pas ménagé des ap-
plaudissements mérités. C'est M.
Barnabé Renaud qui accompagnait

le choeur au piano.

Nos musiciens du Cercle Philhar-

monique, dirigés par le chef Jean-

Paul Rancourt, avait un programme

de piéces pour plaire au grand pu-
blic et il a bien réussi. Le soliste

cornettiste Léo Petit de même que
le soliste à la trombone. Gaston

Petit, ont été très appréciés et ont
dû se faire entendre en rappel. Fai-

sons du succès remporté avec la

Poésie Symphonique “Finlandia”

de Jean Sibelius. Cette pièce, qui

demande beaucoup de gymnastique,

a été appréciée,

M. le curé Alcide Gareau, dans
son allocution, a eu le mot heureux

en disant que “musiciens et choeur

remportaient un succès remarqua-

ble, ce qui ne veut pas dire parfait,

parce que les directeurs seraient les

premiers à protester”. Jous mé-

ritent des félicitations et le public

sera toujours heureux d'aller en-

tendre un autre concert du genre.

M. le maire Paul Pratt; de Lon-

gueuil, musicien bien connu, a dit

quelques mots pour exprimer son

appréciation envers les nôtres et

sur l'invitation du chef Jean-Paul

Rancourt, il a accepté de diriger

nos musiciens dans une marche en

musique.

-————

Salle comble
a “Orages et

 

La salle de1aCentrale Catholi-

que était remplie à sa capacité

pour entendre le R. P. Desmarais,

-O.P., dans une de ses grandes cau-

series, sous le titre de “Orages ct
Arc-en-ciel.”

Imaginant, selon sa méthode cou-

tumière, des cas concrets de la vie
réelle, le conférencier raconte les

diverses étapes dexla vie conju-
gale. Sans doute les époux ont-

ils reçu la grâce d'état au matin de

leur mariage, mais il leur faudra

beaucoup d’habileté, de tact et dc
bons procédés mutuels, s'ils ne veu-

lent pas que les orages se fassent

plus nombreux que les arc-en-ciel.

le distingué conférencier fut remer-

cié par Me Jacqués-Cartier, C.R,
Cette soirée, organisée sous les

auspices de la J.IC.F., a connu un

beau succès.

R. P. Rinfret..
(Suite de la page 4)

avons enregistré sur le ruban magné-

tique. Mon plus vif désir maintenant
est de voir arriver la saison des pè-

lerinages pour renouer connaissance

avec tous mes amis de St-Jean, sur

les terrains du Sanctuaire. Le pro-

chain aura lieu le dimanche, ler juin

prochain, organisé par Mme Dion

avec les Autobus Boulais.
Je vous bénis tous.
Union de prières devant N.-D. du

  

 Rév. Père RINFRET, oui.

Le Choeur Mixte NDA. en était |maguifiuesuccès,dundi, 4 février

{ges Poirier, présidait cette soirée a

J cieres du Conseil et les membres as

Arc - en - ciel”

Présenté par M. Paul L'Ecuyer,|
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Résultat de la partie
decartes

C'est avec joie“et réconnaissance

que les organisatrices de la partie de
cartes, en faveur des ouvres du

Cercle des Filles d'Isabelle de +Saint-

|Jean ont vu leurs cfforts obtenir un

dernier, à la Centrale Catholique.
Notre digne Régente, Mme Gcor-

la table d'honneur, avec Mme F.

Côté. ex-Régente, Mme T. Bienve
nue, vice-Rég., «t Mme David Da

enault, ex-Rég. honoraire; les Offi

sistaient nombreuses. Mme D. Bilo

leau agissait comme maître de céré-

ainsi que Mme Georges Le
may. Les Dames du ‘Comité ct la
(Garde d'Honneur s'occupaient du

service dans la salle.

L'animation des partenaires,
ieurs et dames, laissait deviner l'en-

ar jeu durant cette partie, et
distribution des nombreux

prix de présence, de tirage et de ta

ble, aux Heureux gagnants, enfin

café ct goûter servis, tout a semblé

être très apprécié par cette aimable

assistance, dont chanceux et malehän-

ceux, indifféremment, ont le mérite

d'avoir contrihué aux oeuvres chari-

‘ables du Cercle.
La générosité des

‘prix et du goûter, a été large et de

choix: et la formation d'un grand

nombre de tables à la salle et à do
micile, furent d'un fort encourage-

ment, pour les membres dévouées d
ce Comité de la ‘partie de cartes”,

Mme IT. Monty, Mile M. A. Pate-

moine

mes-

rain

nus la

donateurs de

 

=me

  

lipeau ¢et leurs_aides précicuses, da-
mes.et demoiselles de St-Jean, etlbr-
ville, soitdansla salle, à la cuisine,
audehors, vente des billets, etc, qui
mériterit bien toutesles félicitations
que Mme la Régente a adressé s
après la bienvenue, durant la soirée,
en son. nam personnel et aw nem du
Cercle, avec les remerciemeénts sin-
cêres à tous, généreux donateurs et
aimable assistance, qui ont fait ab-
tenir par leur bienveillante collaho-
ration, une si brillante réussite.
De la part de ce Comité d’organi-

sation, mille mercis à tous, chacun et
chacune.

Mme R. P. de B.

la rédactrice.
————___>__—

AIDEAU PROGRES
Quand un enfant a de la difficulté

à lire ou à écrire, ou qu'il prend du
temps à comprendre les questions
nosées par l'instituteur, ce n'est peut-

être pas la faute de ses facultés in-
tellectuelles, mais de quelque cause

shivsique que découvrira un examen
médical complet qui survei'lera par-
ticulièrement les veux et les oreilles.
Si l'enfant a déjà eu la coquelnche.
nt bien si quelque autre cause a af-
‘aibli sa vue où son ouïe. il se peut

nil ne puisse entendre distinctement
w voir clairement à l'école. Le trai-
“ement du trouble ou des aides ma‘é:

“ivlles comme les lunettes aideront à
amener les facultés de l'enfant à ds

‘onditions plus normales.
——— tl

Votre journal “LE RICHF.

LIEU” qui vous donne chanve

semaine, EN PRIMEUR, les naude, Mmes Georges Lemay. S OU-

gnv, à Tberville, Mme Adélard Ga-

VENTE

du 15 au
LAINE ‘’Bee Hive” .

LAINE “Bee Hive’ baby wool

LAINE “Regent”

COUPON

500 verges de broadcloth, uni ou imprimé, rég. 59¢ —3vgs 1.00
500 vgs de broadcloth, uni ou imprimé, rég. 79c a

COTON a “Overall” “Sinforized”, 36” de largeur

MESDAMES, PROFITEZ DE CES AUBAINES POUR
FAIRE VOTRE COUTURE DU PRINTEMPS!

 

nouvelles de la réaion.

A

VENTE

LINGERIE NATIONALE Enrg
GRAND BERNIER, Qué.

TELEPHONE: 3459

Offre de Spéciaux pour une semaine

VENTE

24 février
49c

49c

26c

59c

59¢
85¢

 

COURS SE

% Offre sensationnelle

tion, maitrise des verbes)

+ Professeurs bilingues

TRE PROPRE QUA

% Pour renseignements  
rEES

.

 

CONVERSATION
ANGLAISE

DU 25 FEVRIER A LA FIN DE MAI
Sous la direction du MAJOR ROGER HENAULT,

M.A,L.Péd.,L.Dic.,gexsoffielr-instructeur du R.C.A.F.
ool of English

Aux cours intermédiaires et avancés (correction individuelle)
maximum de 15 à 25 élèves æu cours élémentaire, (prononcia-

Y Méthode uniqueà Mcntréal ginepirant de celles

l'université Fordham de New-York et du Mexico City eae
expérimentées par le Major Hénault.

% Soir et endroit au choix: (Deux heures
RTIER, PARTOUT

DANS UN RAYON DE 28 MILLES (Pnglish at your door!)

vr Un seul soir par semaine (2 hres)

Cours de Verchères: (salle Dalpé), voir M. Maurice ‘Bissonnette. .
Cours de Varennes: (bibliothéque), voir M. L. G. La Salle.
Cours de Montréal: Major Roger Hénault, TA. 0678.

“Suivez des cours pratiqueset populairesro

MI-PRIVES

De 12 à 15 FLEVES
SEULEMENT

de compétence reconnue :@ A.
O'Kane, B. Duinat, R. Peddie.

oroes armée

eonversa-
tion “corrigée” ANS VO-

‘A MONTREAL ET

et Inscriptions:    
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AIR CLIMATISF
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— TEL. 6680 —

 

CONTINUEL
TOUS LES JOURS.

 

JEU. — VEN. — SAM.
14 - 15 - 16 FEVRIER
 

RANDOLPH SCOTT... votre
étoile préférée des grands films
de l'Ouest . . vous revient dans

un récit fourmillantde situations

périlleuses et romanesques ! !

UN GRAND FILM D'ACTION!

 
— EN AJOUTE —

Un autre palpitant drame Poli-
cier élucidé par le grand

détective

AVEC

Warner BAXTER

DANS

“Crime Doctor’s
Diary”

AUSSI:

COMEDIE
EN PLUS

 

3ème épisode

“CAPTAIN VIDEO”
 

Horairedés représentations:

12.40 - 4.15 - 7.50 hres

DIM. - LUN. - MAR. - MER.
17 - 18 --19 - 20 FEV.

 

 \
Un grand exposé scientifique (

dépassant les bornes de l'imagi-
mation! Qu'’arriverait-il s'il fal.
lait que ia terre soit envahie par \
les habitants d'une autre pla-
nète ?

STILL ,
the: Sensation from 2

— Film Compagnon —

sur notre écran 1 1

JANE RUSSELL

DANS

 

ee ...
*<.LE BON ©

t
l|

En temps de persécution religieu-
se, un prêtresecache, sa téte étant

4 mise à pfix. Un otage ‘est fusillé
( pour garder le secret, bien que tout

le village ait assisté au baptême
( demandé par une prostituée, Ma-
([ria, pour son enfant et ceux des
\ autres paysans. Arrêté dans une

rafle, sans être reconnu, alors qu’il
cherchait du vin pour dire sa mes-
se, le prêtre est caché par Maria
dans une auberge oÙ se reposent les
soldats à sa poursuite; il est proté-
gé dans sa fuite par un bandit qui y
laisse “sa peau” par amour des
hommes libres. Blessé, il atteint la

frontière et trouve quelque apai-

sement pour son tempérament natu-
rellement lâche que seul le devoir
stimule. Un traître métis vient le
chercher, prétextant que le bandit

l
l
a

emprisonné. Le lieutenant de police, | un apostat, essaye de l'aracher a la
mort, mais le prétre préfére le
martyre à l'apostasie. Il pardonne
au métis et marche à la mort. À la
même heure, un inconnu pénètre

)|dans son église et dit simplement:
\ “Je suis votre nouveau prêtre”.
\ Les lumières de Figueroa au ser-
\ vice de John Ford ont fait ici un

V“THE WELL”
— AU CAPITOL — \ tiendra en suspens et qui vous don-

nera à penser. Le thème est fort
bien développé.

; Depuis toujours, les blancs et les

nègres vivent en paix dans une
‘ petite ville américaine. Un jour,

\ une filiétte négre disparait; un in-
\ génieur de race blanche qui a été le
[ dernier à être vu avec elle, est
) soupçonné du crime. Il est empri-

\ sonpé. C'est la goutte qui fait dé-
| border la coupe. Comme un volcan
\ qui fait soudainement irruption, les

émeutes éclatent entre les deux ra-
( ces. Les racontars viennent enveni-
 

Avez-vous payé

 

Ata Saffe N. D. A. le 14 février 3 8.15 heures PM,
DIEU EST MORT (The Fugitive)
 

film a la technique parfaite et à
l'esthétique un peu froide,"en mé-
me temps qu'une étude psycholo-

giquedu saint, qui n’est qu’un hom-

me peureux et pourtant héroique.
Henri Fonda y a fait sa meilleure
création. C'est une leçon magistra-
le sur la dignité humaine du sacer-
doce et la pérennité de I'Eglise.
(R. 50) }

La semaine prochaine:

Documentaire avec

FORUM

_ sujet... Formation de l'esperit coo-
pératif. Nous pourrons apprécier
Jes films suivants:
VALLEE DU TENESEE (sur l’es- 

) “The Well” est un mélodrame,}
{intelligemment construit, qui vous

prit coopératif) MAREE MONTAN-

TE (organisation d’une coopérative
de consommatioif); CAISSE POPU-

mourant veut se confesser, Il y va, LAIRE DESJARDINS (la coopéra-
tombe dans un guet-apens et est tive de crédit); CONSTRUCTION

D'UNE MAISON (coopérative de

construtcion).

Ne manquez pas le programme de
cette semaine (DIEU EST MORT)

Inj celui de la semaine prochaine

avec FORUM et DOCUMENTAI-
RES, sur la FORMATION de L'ES-
PRIT COOPERATIF.

L.-P. GUAY, publiciste

mer les choses et bientôt toute la

Pville est en alerte. La tension aug-
mente de minute en minute; il fau-

ra peut-étre tirer sur les émeu-

Il n’y a rien de pire que la haine
raciale. Mais la petite fille est dé-
couverte au fond d’un vieux puits
abandonné. Il fæut la sauver et on
ne peut le faire sans la collabora-

tion de tous. Ceux qui se détes-
taient à la mort, il y a quelques ins-
tants, unissent leurs efforts, ris-

quent même leur vie pourlibérer
l'enfant.

La mise en scène de Leo Popkin

est détaillée, émouvante et le mon-
tage est remarquable. Le mouve-
ment des masses et de l'esprit de
haine qui anime chaque groupe est
bien marqué et parfaitement réus-

jsi. ŸOTRE ABONNEMENT? R COTE

rmEE EE

tiers, qui sont des amis, des parents. |

 

teRICHELIEUeee

Ciné-Guide
- ‘Significution des COINS ésanos-
sant la valeur morale des films:

I-Pour tous(cesdessalles depublic ordinaire de

 

L'Homme aux junettes d'écaille III
When I Grow Up

The long Dark Han…… … …II
Crazy Over Horses  Two Lost Worlds" .... ... ..I
People Will Talk .... .. ... ... .. m
Hunt The Man Down … .…. … … II:
Footlight Varietieos .. ... ... III
Flying Leathernecks ... .. ... ... 1;
Seven Days to Noon … …, … …II

Hurricane Island …. … … … … 1
High Lonesome .... ... ... ... ... ... I.

The Strip CJL

La Gloire outaeux … … ... ..1
En route pour Zanzibar … … … II
La Loi de Ja Fordt—~~.

 

Saint-Alexandre

NAISSANCE

Félicitations à M. et Mme Nor-
mand Boulais (Pugénie Pierre), à
l'occasion de la naissance d’un fils,
baptisé Joseph, Pierre, Michel. Par-
rain et marraine: M. et Mme. Er-

nest Boulais, grands-parents. Por-
teuse: Mlie Marguerite Pierre, tan-
te de l'enfant ;
——

Religieuses téméraires

Trois religieuses du couvent bré-
sillen bien connu du Thomas sont
parties de Cameta sur l’Aragaya,
un affluent de l’Amazone, vers les

Ces religieuses veulent étudier sur
place la religion des tribus indien-
nes, Elles sont sans armes et se dé-
placent sur les rivières avec un pe-
tit bateau à moteur. Files ont refu-
sé toute escorte et vont sillonner
pendant quatre mois les forêts vier-
ges tout à fait inaccessibles. Ces fo-
rêts sont partout redoutées parce
qu'aucun étranger -n’en revient Vi-'
vant, Dans les milieux officiels de
l'Etat de Para, on déclare que le
voyage de ces trois religieuses si-
gnifie pour au moins 90% une mort

certaine.

 

Confiez-nous vos  TRAVAUX D‘IMPRESSIONS
 |

Cinéma Car
Bienvenue aux Amateurs de Bons Films !

— © A au mue mens mn

trer
 

AUJOURD'HUI À SAMEDI
13 - 14 - 15 - 16 FEVRIER

Un magnifique programme Qu'on ne saurait oublier!
On ne peut s'attendre à voir mieux ‘à l'écran

c'est du Cinéma parfait.

DIM. — LUNDI — MARDI.
17 -°18 - 19 FEVRIER
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Virginie
MAYO

DANS

ieee. EN PLUS
“Le JoyeuxPhénomène”

Charlie Chan
DANS em—t———

Danny

KAYE

  

PERNANDEL
DANS

“Meurtres”

ATOMIC
DANS

“Monsieur Placido”
 

'— ‘COMMENÇANT MERCREDI LP 20 PEVRIER—
‘ComeFill theCup’ -“BlondieHits the Jack Pot’  

régions sauvages du Matto-Grosso.| {

  Goi
- Stationnement Gratuit

  

 

cinéma). for-
I-—Four adultes nérlouserment

for|

ST.5EAN, Que. TEL 3739
{V—Totalement condamné. ‘

Mas in fe Saddie … … … …I MERCREDI — JEUDI.

9078-14 FEVRIER
The Suñ soi at Down … …… 11|y ‘ DRAME DE TERREUR
En Afrique … … …. …. … …. … 1 Richard ROBER

DANS

“The Well”
—EN PLUS —

Le grand Comédien Français

BOURVIL
DANS

“Mr. Peek-a-Boo”

VENDREDI — SAMEDI
15 - 16 FEVRIER

ACTION... AVENTURE!

= MickeyROONEY

“MyOutlaw
Brother”
— AUSSI —

Walter REED
DANS

“The Sun Sets
At Dawn”

DIM. - LUN. - MAR.
17-18 - 19 FEVRIER

 

 

 

I2 formidables versions)

 

LUNDI — MARDI SOIRS
“Foto-Nite” $220

MERCREDI — JEUDI
20 - 21 FEVRIER

FILMS ENPRIMEURS

Robert PRESTON
Bobby DRISCOLL

DANS

‘When I Grow Up
—— EN PLUS—

Rey HARRISON
DANS

“TheLongDark
Hall”

VENDREDI— SAMEDI
22 - 23 FEVRIER

— PILMS EN PRIMEURS

'Les Bovery Boys

“Crazy Over
Horses”

nnn AUSSI come

MONSTRE PREHISTOMQUE

Jim ARNESS
DANS

 

 

 

“Two Lost Worlds’

 

  

9

6  



 

»

PRJEUDI, LE 14 FEVRIER 1952
 oy

 

 

Maintenantà l'affiche
jusqu'à mardi, 19 février
 

CARY GRANT
~ JEANNE CRAIN-

DANS

‘People Will Talk’
——AUSSI———

“HuntThe Man
Down”

Gig YOUNG
ot Carla BALENDA

 

Commençant mercredi
20 février
 

JANE WYMAN
DANS °

“The Blue Veil”
AVEC

Charles LAUGHTON

— AUSSI —

“Footlight
Varieties”  
 

li

 

ST.L'AMBERT PO

 

Maintenant à l’affiche

jusqu’à samedi, 16 février

“Flying Leather-
necks” .

(EN TECHNICOLOR)
AVEC

JOHN WAYNE
Robert RYAN

— AUSSI —

“Seven Days
To Noon”

AVEC

Barry JONES
ot Olive SLOANE

 

 

Commençant dimanche .
jusqu mardi, 19février
 

JON HALL

DANS

‘Hurricane Island’
EN SUPERCINECOLOR

AVEC

Marie WINDSOR

—EN PLUS—

“High Lonesome”
(EN TECHNICOLOR)

. AVEC
JOHN BARRYMORE Jr

 

: Commençant mercredi
20 février
 

MICKEY ROONEY
DANS -

“The Strip” |
AVEC

aaLLY FORREST.

LUN PLUS—

“M”

us AVEC  Pa a ae

 

CHRONIQUE SCOLAIRE

Académie Commerciale Catholique de Saint-Jean

Elèves à l'honneur en janvier

| Classes %

12e (M. Roch Rheault) :
Germain Hébert. . . . . 96
André Fullum. .. . .. __91.7

“DenisLanglois. 717917
Anglais :

Jean Gosselin
Robert Villeneuve.

Ile (M. Victor Lemay) :
~ Raymond Chtimpagne. . . . 88
__Paut-EmileLamarre, -. .- 84
Georges Lanthier. . 81,5

Anglais =
Paul-Fmile Lamarre
Raymond Champagne

10e (M. Victor Lemay):
Honoré Mercier. . . .. 82
Yvon Tremblay. “ 80
François Martin. . . . 75

Anglais :
Honoré Mercier
Jacques Rollo
9c (M. Omer Vachon) : ”
Fddy Mombleau. 81.5
Guv Tougas. Co 80.8
Marcel Rov. ©. 0. 79

Anglais :

Eddy Mombleau
Denis Dubuc

S8¢ (M. André Jacques) :
Jacques Benoit. 85.9
Louis-Aimé Lehoux . . . . 84.2

Marcel Duchesneau. . . . 81.5
Anglais :

Jean Trudeau - _
Roma Boulerice

8e (M. Joseph Bertrand) :
J.-Paul Benoit. . 80.3
Pierre Charette. . 77.5
Pierre Dextraze. . . . . 76.3

Anglais :

Jacques Benoit

“Bernard Lemieux
7e (M. Georges Duval):
André Bélanger. . . . . 92.7

Jean-Pierre Madore. . . 85.7
Roger Langlois. . 84.7

Anglais :
Georges Fontaine
Jean-Pierre Madore

Ge (M. Claude Lafleur):
Jules Perrier. . KR
Pierre Diamond. . . . . . 815
Gilles Madore, ©... 81

Anglais :
Pierre Diamond

André Camaraire
6e (M. Edouard Fortier) :

Claude Presseau. 93
André Guérin. . . 92
Paul Hébert. 89

Anglais :
Gilles Bellerose
Norman McDonald

Se (M. Fdouard Fortier) :
Germain Bouches. 80

_LE RICHELIEU

  

EAU POTABLE

On oublie trop souvent, dans les

régions rurales, les villégiatures es-
tivales, et pendant les excursions,

l'importance d’une bonne eau po-

table. Même les ruisseaux les plus

limpides peuvent être pollués: leur

eau peut être impropre à la con-

sommation et contenir des bactéries

qui peuvent causer de graves mâ-

ladies. II faut filtrer, désinfecter

ou faire bouillir pendant cing mi-

nutes au moins, avant de s’en servir

pour boire, toute eau puisée à sa source naturelle.
  
  
 

(1895-1929)

I, ;

b
e  170 St-Jacques

   

PROJECTION DU LIBRAIRE
SUR L’ART DU CINEMA

 

Entretiens autour du cinématographe,J. Cocteau $2.00

Derrière l’écran, J.-P. Chartier, R. P. Desplanques

Education cinématographique, Rob. Claude, S. J.

Ciné-Magic, Paul Gilson.… .

Connaissance du cinéma, Plusieurs écrivains ….

Leptrte-plumeet la camera, Louis Chauvet 65 |

CinémaDell’Arte, Nino Frank.

H| - Histoire du cinéma, René Jeanne et Charles Ford

Histoire d’un art le cinéma, Georges ‘Sadoul

(des origines à nos jours)

Découpages, no 1-3-4-5-6-T-8.......... . ..

(cahier d’‘éducation cin

 

Les Editions du Richelieu Ltée

Tél.: 7529

 

ématographique)

1.00
50

2.00
15 -
1.65
2.50
8.00

3.50

35

Saint-Jean -  

“Titanic” au -4

a

— =_

Théâtre Bijou
Le naufrage du Titanic constituait

 

 

André Préfontaine. . . . . 79 pour un film. à grand. spectacle . un
René Mills... . . . . .. 78 sujet tout indiqué, C'est ce qu'ont

5e (M. Camille Desmarais) : "(compris fes réalisateurs du- film qui
Michel Robert. . . . . . 93.5lobtient tant de succès au cinéma Ju

: Normand St-Pierre. . . ©. 91.8 Scala, à Montréal, qu'il y est retenu)

|AndréMarsan. 15, 7 9T5 lpourueZTème semaine à l'affiche]
Anglais: II faut se reporter à lan 1912.

Fernand Pelletier alorssque le lancement d'un tel palais
Pierre Granger flottant était une événement inouï.

4e (M. Raymond Rheault) : Tous les riches amateurs de croisiè
René Grégoire. . . °°. . - 94 |res et de traversées, transatlantiques

/_ PierreTohtf. 01222 92 Vavaient tenu à être du voyage cd'inau-
Claude St-Pierre. - ;--- 8 guration, on s'était disputé à coup
Co Anglais” d'argent les meilleures cabines, et il

René Grégoire v avait à bord un choix de notabilites
Pierre Jolin les plus influentes. On imagine alors

4e CM. Jean Lamy) : le choc lorsqu'on apprit à bord que le
John Nicholson. ; - 81.2} Titanic avait touché un iccherg, et
André Stébenne. . . .. . 78 |qu'il coulerait en deux heures. Ce fut
André Racicot. 776] l'affolement, la panique, ct les scènes
= Anglais du film sont tragiquement éloquentes
Jean Fournier au moment du coulage. Tout le film
Yvan Provost du reste est réalisé de facon à em-

de (Mile Rerthe Rondeau) : . poigner les: spectateursAT niême
Réal Brault 2222222 87 (programme dans Ta semaine du 25
Denis Turgeon. .. 1... 86 février, un film qui déride bien les
Main Barbeau. . . 2.2... 84 spectateurs assombris par cette tra-

2¢ (Mlle Bernadette Coupat) : gédie de la mer. Garde-moi ma fom-
Louis St-Amand. 1112. 94 me ext une camédie cocasse, hien ima
Claude Lefebvre, © 00 94 née et Jottée, et dont maintes scènes
André Beauvolsk. 0 92 sont irrésistibiles. Un homme confie

2e (Mlle Clarisse Martin) - sa fanme à un ami à son départ en
André Hébert... 2. 2 2. 92.7

|

vovage. et de ce moment les gags et
André Langlois. . 1. . RO. 2 scénes imprévies se succèdent à un

Claude Grégoire. 88,5 rythme enlevant.
lère (Me Julienne Deland): eo
Maurice Rolf:aille. .... %

Gilles Robin. . . . . . . . 2% rs eo

Pierre Rover. . . . 95 La Sexagésime. °°
lère (Mile Simonne Lanci;ault) : _—

Jacques Benjamin. . . . OR (Suite de la page-3)
Marcel Sylvain. . . . . . 07 nous ne l'écoutons point. -Dicu multi-
Marc Gaudette. 96 {plie ses grâces d'amour, ct nous les

* rejetons, comme d'incorrigibles dis-
CLASSE ANGLAISE traits. Nous voudrions bien devenir

(Mrs. L. Riley) des saints, Mais à la condition que cet

4th T.ucien Pigeon. . . . | 94 [etat ne nous coûte aucun cfiort, au-
3rd Donald Wood. . . . . . 89.5j{cune brisure, aucune humiliation,
2nd Freddv Clempson. 96  |aucun renoncement... Des saints de

Ist Gilles Chaussé. . . . . . 94 [guimauve, il n'y en à point... Le
Christ cructfié, la Vierge au Coeur
transpercé: voilà nos Modèles, et Les
suivre, C'est accepter le Calvaire...

La semence pourrit dans la terre
avant de porter du fruit... le Cal

vaire, C'est le prélude de Paques...
\ccepter la parole de Dieu avec em-
pressement, c'est vouloir aussitôt s’in-
tégrer au grand drame de la Rédemp-

tien, à la sublime réalité du Corps
mystique... pour arriver au but, il

faut prendre les movens... Imagine-
t on un coureur qui refuse de courir
pour décrocher la victoire ?

Combien de fois n'avons-nous pas
entendu des prédicateurs nous répé-

ter invariablement : “C'est la volonté

Cenwnent se fait-il que nous n'avions
pas encore

Dicu? Comment sé fait-il que nous
sovions encore des mondains peut-
être-être, des demi-catholiques ? Mais

cela ne se conçait point: des demi-
catholiques... C’est un contresens.…
Ce sont les saints qui sauverontnotre
mondedivisé etcroulant... Voulons-|
nous séricusement être cvs Sauveurs,
avec le Christ ? Voulons-nous être ces
chefs de file qui entraineront 'huma-
nité aux sommets de l’Amour ? Alors,
“coutons avcc joie et docilité là pa-|
role de Dieu... Dieu ne manque ja

mais a-sa parole.
Centre Marial Canadien.

—_—————————

RESPIREZ PROFONDEMENT
"ET GRANDISSEZ SVELTES

Les gens qui ont de l’embonpoint
ont souvent le souffle court. Etant
donné que l'oxygène aide à brûler
l'excédent de graisse et de déchets,
la respiration profonde aidera à un
orogramme d'amaigrissement. Des
oidces bienadrées, de l'exercice au
grand air et une respiration plus pro-
fonde aideront à éliminer, d’une ma-
nière salubre, l'excédent de poids in-
désirable. De plus, l’air pur aide à
tenir fn peau fralche of ‘phes sabre.

} PR

 

  

 
|

de Dieu que nous soyioñs des saints”.|

compris cet appel de.

  

  

 

  

Napierville
JULES BOIRE,prop.

 

Représentations: 7 et 9 hres p.m.
Dimanches et fêtes:

"1.90 - 7.00 - 9.00 hres p.m.

 

JEUDI 14 FEVRIER

“La Petite Aurore,
Penfant martyre”
SUR LASCENE A 8.30 HRES

VENDREDI — SAMEDI
15 - 16 FEVRIER

 

 

 

{Deux sensationnelles versions)

“Perdu dans les
Tenèbres”

Un superbe film Italien

— SECOND FILM—

“La Gloire est
à Eux”

Une épisode tragique de la

derniere guerre !

DIMANCHE — LUNDI
17 - 18 FEVRIER

 

 

(Deux formidables versions)

“En Route pour
Zanzibar”

AVEC

BING CROSBY
DOROTHY LAMOUR

— AUSSI —

‘La Loi de la Foret’
(EN TECHNICOLOR)

AVEC

GEORGE BRENT

ALAN HALE

Un grand film d’aventures co-
casses dans les tropiques et une

dramatique histoire sur la vie

des hommes des Bois.

MARDI 19 FEVRIER
 

 

Une dramatique histoire d'amour

vécue par des retours du front !

“Hildegarde”
(EN FRANÇAIS)

AVEC

GUY ROLFE

MAY ZETTERLING

—AUSSI-—

“Birthday Blues”
Avec The Little Rescles

. —ET—

fe Série no 7

“INVISIBLE MONSTER”

BANQUE: $55.00
 

JEUDI - VEN. - SAMEDI |
21 - 22 - 23 FEVRIER
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Saint-Jean
Nous publions ci-dessous un texte qu’a bien voulu

nous faire-parvenir le secrétaire du Club de Saint-Jean,
Me Roland Sabourin et qui fera sûrement plaisir aux
amateurs de baseball. -

* * *
Samedi le Z février dernier, M. Jean Camaraire, gérant d’af-

faires du Club St-Jean avait une entrevue avec M. Branch
Rickey, du Club Majeur Pittsburgh. MM. Harold G. Roettger,
assistant du président; James A. Herron, trésorier; George H.
Sisler, chef des éclaireurs et William Carter prenaient part a
cette entrevue qui eutlieu sur la ferme de M. Rickey, quelques
milles hors de Pittsburgh.

Cette entrevue fut préparée a la suite d’appels téléphoni-
ques préalables et d’une assemblée des directeurs du Club St-
Jean tenue le ler février, alorsqu’il fut décidédelaisserde
côté les négociations avec les autrés clubs pour concentrer nos
efforts vers une entente avecPittsburgh. L'autorisation fut
alors donnée à notre gérant d’affaires de partir le soir même par
avion pour Pittsburgh pour y rencontrer les dirigeants du Club
Pittsburgh.

Les résultats furent plus que satisfaisants. Notre gérant
d’affaires nous revint dimanche avec des renseignements pré-
cieux et après avoir été très bien reçu par ce club majeur.

Quelques jours après, nous recevions un projet d’entente
avec le club Pittsburg. Ce projet fut étudié à l’assemblée des di-
recteurs locaux tenue le 8 février, alors que ce projet fut adopté.
Dès le lendemain il était envoyé aux autorités du Club Pittsburgh
qui doit avoir à transcrire cette entente sur les formules offi-
cielles, lesquelles seront envoyées à la National Baseball As-
scciation.

Il est donc décidé que nous sommes affiliés au club Pitts-
burgh de la Ligue Nationale. Nous ne pouvions annoncer cette
nouvelle publiquement avant aujourd'hui parce que nous avions
donné notre parole à cet effet. La nouvelledevait être transmi-
se officiellement en même temps aux Etats-Unis et au Canada.
Quant à nous, nous avons vu ce que cela coincide avec nos
journaux locaux.

Il est décidé que nos joueurs feront leur entraînement au
camp d’entrainementdu Pittsburg a Deland, Floride, du 20 mars
au21 avril. Quant a la question du gérant, ce dernier sera nommé
d’ici quelque temps par le club majeur, avec l’approbation du
club de Saint-Jean. Cette approbation est exigée.

M. Harold G. Roettger, du club Pittsburgh, doit venir à St-
Jean lundi prochain afin de rencontrer la direction du Club lo-
cal et le gérant d’affaires, et discuter certains détails,

Il a été clairement spécifié que cette affiliation nous oblige
par le fait même à respecter tous les règlements du baseball
organisé. Il nous sera maintenant impossible de payer des sa-
laires exagérés. La place est aux jeunes. En ce faisant nous dé-
penserons plus suivant nos moyens et nous encouragerons la
jeunesse désireuse de se faire une place enviable dans le base-
ball. Nous demandons à notre population de comprendre cela et
de nous encourager à suivre cette politique. Les règlements
actuels de la Ligue Provinciale exigent cette année 16 joueurs
au lieu de 17 dans l’équipe. De plus il ne doit y avoir que 5 vé-
térans au lieu de 10. Enfin il dcit y avoir dans chaque équipe au
moins 4 recrues (rookies). Nous avons deux Canadiens-Fran-
çais sur notre liste de joueurs: Monette et Ste-Marie. Espérons
qu’ils demeureront avec nous et que nous pourrons trouver
d'autres des nôtres sérieux et désireux de monter. ’

affilié a Pittsburgh
 

Revue Sportive
Comme on peut le lire ci-contre.

notre Club est assuré d'une entente

et les conditions acceptées seraient
des meilleures, nous dit-on. Nous

sommes donc assurés, si les six
clubs respectent les règlements du
B. O. et ne dépassent pas outre me-

sures les bornes de la classe C, nous

sommes donc assurés de voir des
clubs bien balancés, formés en par-
tie de jeunes joueurs dont l’ambi-

tion #st de s'améliorer. Le calibre
du baseball joué diminuera certai-
nement, mais la qualité sera meil-
leure et chaque club court une

chance de pouvoir financer durant

la saison et la Ligue Provinciale a

encore une chance de survie . . .

Parmi les noms des joueurs connus

à date, on peut bien citer Monette
et Ste-Marie et il est aussi très pro-
bable que Johnny Recco soit encore

des nôtres . . . Il y eut assemblée de
la Ligue Provincialedimanche der-
nier, à l'Hôtel Mont-Royal, sous la
présidence de M. Albert Molini, as-

sisté de M. Lucien Masson. secrétai-
re. Une troisième et dernière cédu-
le a été préparée et a été adoptée
d'une façon définitive , . . Elle sera

publiée bientôt. Disons tout de sui-
te que les représentants du Club
St-Jean, Jean Camaraire et Roland

Sabourin. ont surveillé de près les
intérêts de notre Club au sujet de
cette cédule. Le club Québec joue-

ra deux parties à Saint-Jean, trois
dimanches durant la saison. soit di-

manche ler juin; dimanche 6 juillet

et dimanche 10 août. On sera aussi
assez heureux pour les autres par-

ties du dimanche, Nous jouerons 9

dimanches en soirée à Saint-Jean
et seulement 6 dimanches dans l’a-

près-midi . . . Saint-Jean jouera à
Granby, samedi le 3 mai sa pre-

mière partie, L'ouverture à Saint-
Jean aura lieu dimanche le 4 mai à
2.00 hres P.M. au nouveau stade

municipal, avec le club St-Hyacin-

the. Nous itons à Saint-Hyacinthe

pour la partie du soir .. .. La der-

nière partie aura lieu le jeudi 4

septembre, Saint-Jean, après avoir
reçu le Granby, le soir précédent.
ira alors visiter Granby pour finir
la saison.

B. B.
 

LIGUE DE HOCKEY SENIOR
Iberville gagne le championnat — André Petit termine ler

compteur — Georges Vadnais le meitleur cerbère —
Chevaliers de Colomb, R.C.A.F. et St-Edmond termi-
nent dansl'ordre. (par Marc BRAIS)

  

|tés pour l'année 1951-52.
Les Renards d’Iberville, gérés

par RenéViau, ont fini en premiè-
re place de la Tigue et par consé-
quent gagnent le championnat de
St-Jean-Iberville,

Chez les gardiens de buts, Geor-

joué au moins trois parties.
Iberville s'est assuré le cham-

pionnat en disposant du R.C.A.F.de
Cy Balfry au compte de 5à 1.
Homier et Greendale comptèrent

chacun deux buts pour faciliter la
victoire des Renards. Georges Vad-
nais fut tout simplement sensation-
nel dans se buts ne. permettant
qu'unbitaux visiteurs.
Quiru sauva leRCAF.du blan-

Le 8 février, le RCASF. s’asu-
rait la troisième position en dispo-
sant du St-Edmond de Maurice
Rancourt 5 à € après une période
supplémentaire

Gabrielle Labonté ot Crowder
furent Jes plus efficaces pour Jes

- vainqueurs, tandis que Arseneault

se distinguèrent le plus pour Saint-
Edmond:

Les séries de détail qui ont dé-
buté mardi se continueront ce soir
alors que les Chevaliers rencon-
treront St-Edmond.

Demain soir, Iberville rendra vi-
site au RC.AF. au Centre Spor-
tif.

Dimanche, St-Edmond visitera
les Chevaliers au Centre Sportif et
R.C.A.F. sera I'hdte du Iberville au
Cercle St-Charles,

Souperau Club
de Golf, samedi

‘Dernier avis pour vous procurer

 

{ vos billets à l’occasion du souper du
bon vieux temps qui sera servi au
Club de Golf, à 7.00 hres P.M., sa-
medi le 16 février et qui sera sui-

vi d'une soirée avec orchestre.
Les billets sont vendus par. les

membres du Comité féminin et à
l'entrée au prix de $1.50  

Courses annuefles  
maine dernière se sont réalisées.

Nous avons eu de la neige et nos

pistes étaient comblées de skieurs

samedi et dimanche dernier. Les

meilleures conditions de neige de

thousiastés, Voici le programme du

club pour les deux prochaines se-

maines: - .

—Dimanche prochain, COURSES

ANNUELLES de descente et de sla-

lom pour les hommes et femmes,

classe A et B. (Les compétiteurs

sont priés de donner leur nom aux

directeurs avant samedi prochain si

DANSLES PETITS POTS
LES BONS ONGUENTS
L'oeuf, recommandé par les hygié-

nistes alimentaires comme un bon
succédané de la viande, est une sour-

ce précieuse de protéines, de miné-

raux et de vitamines qui se présente

dans un petit paquet. Ces hygiénis-

tes nous disent que les adultes de-
vraient manger des oeufs au moins

trois fois par semaine. On peut pré-

parer les oeufs de fille manières —

crus au lait ou avec des jus de fruits,
bouillis, frits, pochés ou cuits au
four avec une crème, sucrés ou as-

saisonnés au goût, ils sont un mets

et des adultes. Les oeufs durs vont

très bien avec les salades. .
—_—————

Les ménagères qui tentent de s’é-
viter du travail sont averties, par les
experts en congélation, que les asper-
ges, les fèves vertes, le maïs, perdent

leur couleur .et leur saveur lorsqu'on
a évité de les ébouillanter avant de
les faire congeler,

 

 

Confiez-nous vos
TRAVAUX D‘IMPRESSIONS
 

 

«À VOTRE SANTÉ

    

 

  
ll est entendu que le ski
Est vraiment un

plaisir exquis!
Mais, au début, -

soyez prudent, afin
De ne pas rejoindre

les Séraphins.
; Mays doleSmadase ot  
 

Sleigh-Ride mercredi le 20 février

Ehbien! nos prédictions de la se-|

la‘ saison, avouaient, quelques en-

trésgoûté de la plupartdes enfants

| ME 149Richelieu, Ste

dimanche prochain

 

possible, et ils devront arriver tôt
au chalet afin de commencer l'as.
cension de la ‘montagne vers'] hre
30); les courses de descente devant
commencer vers 2 hres pour être
suivies du SLALOM vers 3.30 hres,
Alors, il est très important que tous
soient ponctuels pour ne pasretar.
der les différentes courses. Tous
sontinvités à y participer. Les spec.
tateurs toujours en nombre impo.
sant sont priés de se rendre tôt au
Club afin de ne rien manquer de ce
événement unique dans notre ré.
gion.

—Mercredi soir le 20 février,
GRAND SLEIGH-RIDE jusqu'au
Club de Golf où il y aura vues ani.
mées sur le ski, entr’autres un film
très intéressant des Alpes Françai-
ses mettant en vedette Emile Allais
as français de renommée mondiale,
Il y aura aussi de la danse et des
attractions suivies d’un léger goû-

ter. Le départ, du Restaurant Ca.
pitol, rue Richelieu, aura lieu ag

heures précises. Le prix du bille
est de $1.00 par personne. On peut
s'en procurer des directeurs du

Club. Hâtez-vous avant qu'il soit
trop tard!

—Le club est à organiser pour le
début de mars, un excursion à
Stowe, Vermont, paradis du ski
dans l'est de l'Amérique. La semai-
ne prochaine, je vous en parlerai
plus longuement. Espérant vous
rencontrer tous aux courses diman-

che.
P. B. C.
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Faire entendre les

Sourds est notre
affaire

Maintenantà un prix -

Ne remêttez pas à plusYard.
le ‘confort d'entendre cequi
se passeautour de vous

| Vous êtes assurés d'un service lo-
cal.Batteries,‘cordes, otc…
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D'ici une semaine les membres
sportifs de la Chambre de Com-
merceainsique ceux s'occupant des
activités sociales auront l'opportu-
nité de se tenir occupés passable-
ment.

Hier soir au Club Social le tour-

..noj de ping-pong de notre associa-
—tionavait et le champion con-
nu défendra son titre le 27 février
pour le championnat de St-Jean-
Iberville. Claude Montpetit qui dé-
tient la charge des sports dictera

d'autres directives sous peu.

A ST.EDMOND

Dimanche prochain le 17 février
la partie annuelle de ballon-balai
aura lieu sur la patinoire St-Ed-
mond, coin Mercier et Frontenac.

Cette joute débutera à 2.30 hres

après quoi une “sleigh-ride” sera
mise à la disposition des membres
pour se rendre au Club de Golf où
un succulent ragout attendra les

joyeux excursionnistes.

Le prix de tous ces divertisse-
ments est fixé à $3.00 le couple.

Claude Montpetit, Gaston Che-

nail, Albert O'Cain, Marc Brais ain-
si que tous les capitaines d’équipe

seront à la disposition des membres
qui voudront se procurer des bil-
lets

Pour ce qui en est de la joute de
ballon-balai voir _Claude Montpe-
tit organisateur, Albert O'Cain et
Marc Brais, capitaines des clubs.

ASSEMBLEE...

Le 19 février en la salle de l’Hô-
tel de Ville se tiendra l'assemblée
régulière de la Chambre. Tous les

membres ainsi que le public en gé-
néral sont invités à assister. Un
intéressant film sur l'organisation
de la Cie Bell Téléphone sera pré-

senté ainsi que conférences s’y rap-

portant. Cette soirée promet d'être
intéressante et que chacun se fas-

se une joie d’y assister. Le tout dé-
butera à 8 hres.

ART ORATOIRE

Les cours d'art oratoire en fran-
çais se continuent avec beaucoup

d'enthousiasme tous les deux mer-

credis au Clud Social dans le

“Lounge”. Ces cours sont sous la

juridiction du compétent B. B.

Tremblay. Le prochain cours sui-

vra le 20 février; le suivant, le 5

mars.
Le président Charles Boutin lan-

2e une invitation à tous, membres

ou non, pour se perfectionner dans

une sphère aussi importante que

à

 l’art de bien discourir.
 

LIGUE COMMERCIALE D’IBERVILLE

 

John Barry, Réal Poulin,Léo Lacroix, ainsi que les clubs Ta-
verne Ti-Coune et l'Oiseau Bleu sont en vedettes dans
les statistiques de la Ligue Commerciale d’Iberville.
Marcel Desnoyers roule le plus haut match de la semaine.

 

Johnny Barry, qui possède la

meilleure moyenne individuelle de
la Ligue, depuis dix semaines, con-

tinue toujours de briller dans ce

domaine avec une forte marge.

Voici la liste des dix meilleurs
quilleurs de la Ligue Commercia-
le d'Iberville, ainsi que leurs moy-

-ennes respectives:

le record est toujours détenu par
Léo Lacroix, avec une partie de
256, suivi de John Barry 242, Réal
Poulin, 242 et Marc! Desnoyers,

240.

Dans le classement des équipes,
la première position appartient au
club piloté par Wilfrid Bessette, et
connu sous le nom de Taverne Ti-
Coune.

Voici le classement des six équi- John Barry .. 185.
Adrien Denis … … …. … 177.
Gilles Lamoureux … 176.
Réal Poulin . …… … 175.43
Frank Toupin … …. … …… 175.20
Guy Leduc … … .. … 175.18
Wilfrid Bessette ... ... ... 175.
Jean-Paul Desnoyers … … 173.7

“ Marcel Desnoyers … …. … 169.15
Georges Daniel …. 169.10

- Réal -Poulin;' capitaine du ciub

l'Oiseau Bleu, est toujours le dé-

tenteur du record pour le plus haut
match, avec: 685, consistant en des

parties de 210, 233 et 242 suivi

; de John Barry avec 680 et de Mar-

cel Desnoyers qui a obtenu un

triple de 605.
si

Pour la plus haute partie simple,’

‘LIGUE COMMERCIALEDE ST-JEAN|

pes de la Ligue: _
Pts

Taverne Ti-Coune 17
L'Oiseau Bleu 14
Brading's |. © 8

Edifice Goyette _8

Chevaliers de Colomb - ... 6

Salle Toupin .. . 6
Le club. l'Oiseau Bieu détient. le

record du plus haut match avec

2718 et celui de-la plus haute par-
tie en jouant 942.

Et pour terminer, Marceï Des-
noyers fut l'étoile de la semaine
dernière en roulant un simple de
240 et obtenant un triple de 605 à

la Salle de quilles Toupir, lors d’un match régulier de la Ligue Com-
merciale d’Iberville.

a

Le club Théâtre Impérial triomphe du Restaurant Mercier et

remporte le Championnat’ de la deuxiéme.série.

 

’ Le‘Théâtre Impéri qui ‘avait

remporté le neontde la pre-
mière oérie a également gagné la
deuxième en- battant dificilement

Je Restaurant Mercier par seule-

: ment 18 quilles sur le total. -

Roland Fortin fut le plus solide

pour les gagnants en roulent un

simple de 501, tandis que Jaca

Deneau obtenait un match de 5
pour Je Restaurant Mercier.
-

3
Camille

Raoul Sicothego. ~~ 

Marcel Plouffe Le ge 474

Roland Rouleau … … .. 477

Claude Lefebvre (2) …: …… 285

Total 2368

THEATRE
IMPERIAL

Alphonse Fortin … … 486 |

Roland Fortin … … … …— 501

2| Charles Sylvain (2) … … 277

Amédée Rivard … … LL 475

Raoul Fortin … . 489

LE RICHELIEU

|CHRETIENS S
CHRETIENS EFFICACES

(par Alexandre

‘Au siècle de Porgueil et dé la
jalousie en marche, de l'obéissance
Erogneuse let des grèves partout, la
soumission n’est guère à la mode...
Prétendra-t-on que nierles dogmes

etla moraleignifie un épanouisse-
ment de la personnalité? Une li-

bération de l'esprit?… Non, c'est

la chair qu’on libère, oui, l'animal,
porc ou tigre, Nier, ce n’est pas ne

rien croire, c'est, croire à rien, Dis-
parus les hommes de foi, on va aux
hommes de loi, en atteridant de

tomber aux hommes sans foi ni

loi.

Certains prétendent... .

Des demi-apostats parlent d’a-
dapter l'Eglise à la vie moderne

plutôt que le vie moderne à l'Eglise

immortelle, immuable comme l'E-
vangile du Christ. Pardon, mes-

sieurs! l'Eglise est très moderne,
peut-être pas comme certains squs-

chrétiens le désirent, mais quoi!
Elle part d'un principe comme d’un

germe de doctrine pour déclarer ses
approbations ou ses réprobations de

faits nouveaux qui n'existaient pas

aux jours du Christ. Ainsi la mé-
decine pour guérir ou prévenir des

maladies inconnues jadis. L'Eglise

développe sa morale selon les be-

soins industriels et sociaux; elle rê-

clame justice, charité, fidélité au

mariage, amour entre peuples; elle

crie au scandale, à l'avarice de

Mammon, æux sépulcres blanchis.

Les Juifs ont refusé là réprimande;
acceptons-la pour notre salut.

En sécurité dans l'obéissance

Nous sommes en sûreté, c’est

promis: Je suis avec vous tous les

jours jusqu'à la consommation des

siècles. Affirmation et promesses

énormes qui semblent engager

l'honneur de Dieu, toute sa puis-

sance, non seulement en faveur de

Pierre, mais des Apôtres et de leurs

successeurs, puisque cela durera

 — J caeek peen

OUMIS... .

DUGRE, S.J.)

 

rectives culturelles, disciplinaires

et sociales, d'autant plus allégre-

ment que l'obéissance est un avan-
tageux placement sur l'éternité, La
Vie surnaturelle que l'Eglise nous
a donnée se continue, se répète se-
lon les pardons et les sacrements.

Un membre du corps mystique

peut-il se mettre en grève? Les

pieds refusent-ils de soutenir l’es-

tomac- qui les soutient? Quelsol-

dat ose dire: j'obéirai si ça me

plait? Quel contribuable refuse de
payer ses odieuses taxes? L'’obéis-

sance est partaut, et pourtant ni

parlement ni sergent ne sont in-

faillibles.

Vraie soumission

au Christ

Comme l'Église est la continua-

tion du Christ, obéir à l'Eglise,

c'est obéir au Christ, même dans
les questions non définies ex ca-
thedra.' Triste chrétien, triste sol-
dat qui voudrait tout comprendre,

qui exigerait la cour Martiale ou

une excommunication avant de se

décider à marcher. D'ailleurs, tout
le monde croit à quelque chose et

se soumet à quelqu'un: au méde-

cin, à ses drogues, au banquier, au

notaire, au chef d’orchestre. L'in-

croyant aussi croit: il quitte la foi

Fleur de Sarrazin

I” bien après la mort des Douze. Cela

couvre donc tout le magistère de

l'Eglise, en 1952 comme avant l’As-

cension, en Amérique et partout

comme en Judée, Quélle récom-

pense est promise aux fidèles ?

Celui qui croira sera sauvé. Quelle

punition est annoncée aux infidè-

les? Celui qui ne croira pas sers

condamhe. Pas de badinage, pas

d'équivoque au moment suprême

de remonter auciel'et de lancer

les Apôtres à la- conquête du mon-

de et des siècles.”
Rien ° de’ comparahle dans les

hérésies ‘qui nous entourent, qui

excellentà protester, à refuser le

Pape, mais qui ne bâtissent rien,

qui ne savent plus que. croire et

qui ne croient même pas toujours

à la divinité du Christ ét à l'in-

faillibilité de la chère Bible.

Placement,avantageux

320 rue Champlain|
PSCCINE

RXRKS 63636563

ATTENTION!"
ATTENTION!

pour une autre foi, S'il refuse le
témoignage de Dieu, il gobe celui
d’un ‘homme, viveur, témoin de
Jehovah, mauvais maître, esprit
croche; il rejette un témoignage in-
faillible pour la parole faillible et
fausse d'une charlatan; il préfère

un sophisme de politicien à la sage
raison d'un évêque, sel de la terre.
 

_ "Cf. “LeMessagerCan:
Montréal, janvier 1952—
Extrait d'article.
—————e

Une famille
bénie du Ciel

Le premier ministre du Portugal,

Oliveira Salazar, a requ avec des

marques particulières de déféren-

ce une des familles dont s’'honore

le plus son pays. M. et Mme Do-

mingos Fevreira, âgés l'un et l'au-
tre de cinquante ans, ont onze en-
fants. Dix d'entre eux se sont con-

sacrés à Dieu: trois jésuites, trois

séminaristes, trois religieuses pro-

fesses et une novice.
— -

Quand Bébé passe des aliments li-

 

 

facilitent’ souvent la transition. Les

jeunes enfants aiment d'habitude la

compote de pommes, On peut la leur

donner d'abord en purée, puis de plus

en plus consistante.
rep

Encouragez nos
annonceurs 

dE
À

fraîche, délicieuse, parfaitement tamisée — La

même dont tous nos aieux se délectaient.

$1.00, le sac de 10 livres

$0.50, le sac de 5 livres

Fleur de blé-dInde
pour “Johnny Cake”, 15c la livre

Moulin Jules Lefebvre et Fils

Tél.: 3844 Saint-Jean

Livraison de commande pour $1.00 et plus
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quides aux- aliments solides, les fruits”

 
 

A l‘avenir nous aurons conti-

nuellement en magasin un très

beau choix de coqs, poules,

poulets et dindes que nous

pourrons vous livrer immédia-
tement.

ADRESSEZ-VOUS AU
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“ Tout chrétien qui aime l'Eglise 4 169 St-Jacques Tél. 4291 Saint-Jean 7%

comme ‘sa mère ne lui marchande 4.
y

-pas l'obéissance; il accepte ses di-  %
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Une ligne commerciale double

peur mieux vous servir.
4

LES EDITIONSDU RICHELIEULtée
    

170 AUE SARCT-JACOUSS
SAINT-JEAN, QUE.
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Convocation .

L'assemblée régulière de la SS)B

d'Iberville auralieu,mardi, le19]

“février 1952, au bureau. d’enregistre-

ment d'Iberville, à 8 heures p.m. pré-
Md ’

cises. Les membres sont priés d'en

prender bonne note.
—O—

Prochains mariages

M. Gérard Dubois de St-Noël-C.

et Mlle Denise Daneau.

M. Jean-Louis Groleau, de Ste-

Catherine, Montréal, et Mile Marie-

Paule Barsalou.
—o

Naissances |
A St-Athanase, par M. l'abbé I

Descoteaux, le 6 février, a été bapti-

sée Marie, Florence, Liliane, née le

23 janvier. enfant de M. Lucien Si-

mard ct de Jeannine Roy. Le parrain

a été M. Jacques Roy et la ‘marraine

Gisèle Gilbert. _
—0— !

A St-Athasane, par Mgr CU. De-

celles, curé, le 9 février, a été baptisé

Joseph, Georges, Raoul, Mario, né

le 3, à l'Hôpital de St-Jean, enfant

de M. Georges Courtemanche et de

Diana Raymond. Le parrain a été

M. Raoul Courtemanche. sec.-trés…

ville d'Iberville, et la marraine Yvon:

ne Gaudette, grands-parents dé l’en-

fant. Porteuse: Mme Fugène Ray-

mond, grand'mère. *
—0—

A St-Noël-Chabanel, par M. l’ab-

bé F. Tanguay, le 10 février, a été

baptisé Joseph, Roger, Serge. né le

5, 4 I'Hopital de St-Jean, enfant de
M. Toussaint Couture et de Laure-
Aline Dancau. Le parrain a été M.
Adrien Couture et la marraine Vio-
la Couture, de St-Jean, oncle et tan-

te de l'enfant.
—0—

Aux jeunes filles de
la paroisse St-Noél
Bienvenue à toutes lès jeunes fil-

les, pour le 20 février, en soirée. à la

chapelle de la paroisse.
De très beaux films en couleurs,

entr'autres le “Congrès marial à Ot-

tawa"’, et de “Père en Fils”, vous

seront présentés.
Vous apporterez gâteaux pour le

goûter, et l’on vous servira des li-

queurs.
Celles qui désirent être présentes,

sont priées de donner leurs noms à
Milles Irène Trahan, tél. 3725 ou à
Mite Lucille Boivin, tél. 3702.

—0—

Pensionnat d’lbervitle

JANVIER

deme L.-S. —
Louise Larivière,

Huguette Milot.
3ème année L-S. —
Anita Gamache, Jacqueline O'Don-

nell, Rita Bisaillon.
2ème année .-S. —
Héléne Dubois, Monique Jeanneau,

Nicole Boucher.

1ère année L.-S. — .
MarieParadis, Solange Robert,

Marguerite Hébert.

Lise Demers,

7ème année —
Louise Hébert. Nicole Lemieux,

Pierrette Alexandre. ’
6ème année —
Claire Larivière, Nicole Régnier,

Hélène Gruslin.
5ème année
Madeleine Lemieux, Ginette Bien-

venue, Renée Langlois.
4ème annéeA= _

Céline Martel, Hélène Lafiamme,
Louise Marchand.
4ème année B — -
Réjeanne Ste-Marie, Hélène Mi-

lot, Lorraine Boucher.
3¢me année — '
Lucie Landry, Ghislaine Houle,

Janine Latour. :

lére année —

Marielle Duquette, Michelle For-

—0— ! -

Syndicat d'Economie
Domestique

—SECTION D'IBERVILLE

couturières sont à l’oeuvre, suivant

te désir de Mme la Présidente, et que

tout sera prêt pour notre assemblée

de mercredi prochain, le 20 février.

C'est à l'avance un plaisir de son-

ger à Cette première “parade de

robes” ; condition du concours: con-

fection personnelle ct apportez le pa-

tron, ou chemise pour hommes, ou

vétement pour enfants.

It faudra done la présence de tou:

exposer, ou venir applaudir, pour
celles quidésireraient se joindre à

nous, dans le Syndicat...

A l'assemblée du 20, mercredi.
La SEC.-CORR.

—0

Créé Chevalier de l’Ordre
du Saint-Sépulcre

C'est avec fierté que nous avons

appris la réception entr'autre, le 20
janvier dernier en l'église de Saint-

Mare, de Rosemont, d'un nouveau
Chevalier, dans l'Ordre Equestre des

Chevaliers du Saint-Sépulcre de Jé-
rusalem, en la personne de M. Joseph

Amédée Bonneau, de Montréal, an-
cien citoven de la région d'Iberville.

Les Chevaliers, au nombre de 7 re-
çurent leur “parchemin” des mains

de Mgr Olivier Maurault, p.s.s.,
P.D., Prieur et Commandeur de

l'Ordre, aussi Recteur de l'Universi-

té de Montreal.
S. E. Mgr P.-E. Léger, archevé-

que de Montréal, fut requ Chevalier

Grand-Croix de l'Ordre.
Les parents de ces nouveaux Che-

valiers et Commandeurs, assistaient

nombreux à cètte imposante cérémo-

nie d'investiture; quelques frèresde
M. Amédée Bonneau étaient pré-

sents: MM. Hermann Bonneau et
Octave Bonneau d'Ottawa, Cheva-
liers de l'Ordre depuis dix ans, et M.
et Mme Léonard Bonneau, ainsi que
M. et Mme Notaire Roland Guillet,

née Bonneau, d'Iberville, avaient le

privilège d'assister à cette fête reli-

gieuse solennelle. .
S. FE. Mgr Léger, dans son allocu-

tion, rappela en substance, l'histoire
abrégée des Croisades du Moyen-

Age, un des plus beaux chapitres de
l’Histoire de l'Eglise, dit-il, et dé-
clarant que l'Église a encore besoin

de-défenseurs. _ .

| Cependant c’est dans la paix qu’il
faut sauver ces Lieux-Saints”.

Aujourd'hui, l’Église a déposé
les armes; elle -sait qu'elle a besoin
de prières; elle possède des soldats
pacifiques qui sont ses gardiens, ses
missionnaires, des ouvriers qui voient

à ce que les Lieux-Saints soient gar-
dés, préservés ‘et honorés.”

généreuses pour les maintenir à leur
poste, et leur frermettre de poursui-
vre avec succès leur tâche”.
“Tout chrétien étant un soldat, doit

lutter” pour sa foi, sa religion, son
salut, il demeure donc un chevalier
de l'Église, de cette même Eglise qui

chapelet, ‘des crôisés de la tempéran-
te, des croisés qui s’engagent à vi-

|yre la doctrine du. Christ”.

Nos sincères félicitations à la fa-
mille Bonneau de notre: ville, pour

cet fionneur de posséder parmi les

l'Ordre du Saint-Sépulcre.
—=eee a 
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Je ne comprends plus ma file de

quince ans. Elle est réveuse, promp-

te: L'autre jour, elle était tellement

choquée, froissée dans son orgueil,

qu'elle nousmenaçait, Elle parlait de
pour demeurer-en

chambre. Là, au moins, elle pourrait

faire ce qu'elle voudrait.” — Que

faire ?
* *%* *

/ 15 ans.L'âge delapersonnalité,
de l'indépendance, du mystère. Rien

de surprenant que mère et fille aient

beaucoup de difficultés à se com-

prendre, Hier encore, cette petite

jeune fille pouvait être pieuse, sage,

d'uncaractère malléable. Aujourd'hui

Testtout le contraire. Comment ex-

pliquer tout cela ?

15 ans... L'âge où la jeune fille,

à l'exemple des garçons, veut pren-

(re ses propres responsabilités, ré-

gler par elle-même tous ses problè-

mes, Elle n'est pas habituée a cela,

et, c'est, souvent, ce qui explique les

sautes d'humeur, les crises nerveu-

ses. Le changement opéré en elle a

été. si subit qu'elle-même en est ef-

frayée et ne sait trop comment lex-

pliquer. 10

15 ans... L'âge d'un éveil de la

sensibilité. Elle est grande, mainte-

nant. et. soucis de toilettes, sorties,

garçons, etc. La volonté devra entrer

en jeu d'une façon plus régulière.

L'intelligence devra choisir le beau,

le grand, le noble. Mais, chez la jeu-

ne fille, cet élan de sensibilité, elle

devra le surveiller de très près afin

d ne pas donner son coeur à n'impor-

te qui,

15 ans... L'âge des problèmes nou-

veaux... de conscience, d'adaptation

à la vic-.. La curiosité”dévient très

grande. À 15 ans, on veut tout voir

et on néglige les avertissements les
plus sévères. Combien ‘sont malheu-
reuses aujourd’hui pour avoir oublié
les avertissements à l'âge de 15 ans?

Madame, votre fille de 15 ans doit

être comprise. Vous, sa mère, avez

beaucoup à faire dans ce domaine.
Votre fille a vieilli, elle est mainte-

nant une grande fille. Dans la ma-
nière de l’orienter, de la commander,

il doit y avoir du changement. Ce
n'est plus la méthode de commande-

préhension, et, la sympathie.

contre cela. Le rêve n'est pas la réa-

gement chez elle. Parlez-lui, en par-

ment et de défense qui doit présider
à l'obéissance, mais plutôt la com-

Votre fille de 15 ans est portée À rê-
ver. C’est normal à cet âge, mais, il
faut que vous la mettiez en garde

+ité. Expliquez-lui pourquoi ce chan-

gn tehee 4
4

  

quarante voix environ. Beaucoup de

jeunes filles d’Iberville en font par-

tie. :
Partie théâtrale: Sketch d'une

grande actualité.Directrice: Mlle

MoniqueCampbell.—Compositeurs—

M. et. Mme M. Larocque.

Discussionsur dés problèmes con-

crets ct fréquents. 7

Sujet du la soirée : L'enfant à l'à-

ge scolaire — soit, de 7 ans environ

à 16 ans. PS 7
Venez cn foule, comme pour les

autres réunions. Nous comptons sur

la collaboration de tous.
Si vous n'êtes pas membres, pour-

quoi ne profiteriez-vous pas de cette

soirée pour le devenir ?
Si vous l'êtéz, mémbres, faites-

vous ,un devoir de venir soutenir vos

directeurs.

2 — l'Ecole des Parents est très
fière de vous annoncer pour bientôt

un événement extraordinaire.

Pour la première fois, & Therville,

les meuniers de la Farine Robin

Hood, vont- vous présenter un cours

d'art culinaire.

Surveillez bivn les annonces dans

SAINT-JEAN,JEUDI,LE16FEVRIER 1952
——Ces-cours-sont-ilspopulaires}  

Mesdames, pensez-y—
1200 personnes à Joliette, la semai.

ne dernière.
1200 personnes, au Capitol, . de

Les - - Québec. vi CL

600 personnes, à St-Hyacinthe,
1400personnes, À la salle St-Vin.

Hommages, par conséquent, à la -
" [éompagnieRobinHood.

Surveillons les annonces.
armeepr

 Marieville

 

NAISSANCES '

A Mret Mme Laurent Poulin est
né un fils, baptisé J. Edgar, Jean,

Camille, Parrain: Camille Léonard;

marraine: Marie Aldéa Anne Venne
Léonard, oncle et grand’mère de

l'enfant.
—A M. êt Mme Claude Daignault

née Fleurette Desormeaux est né

une fille, baptisée Marie, Louisè,
Céline. Parrain: Hector Dagenais :

marraine: Yolande Desormeaux, on-

cle et tante de l'enfant.

—Deux jumeaux à M. et Mme

Paul Millette, née Jeanne d'Arc

Laurier. Le premier reçu au bap-

téme, les noms de Joseph, Duniel,

Gilles. Parrain: Gilles Choquette;

marraine: Claire Bédard. Le jcux-

ième fut baptisé sous les noir: de

Joseph, Serge, Yves. Parrain: Yves

Alix; marraine: Gertrude Pure

—M._ Paul-Emile Desmarais et
son épouse Rita Hubert, annoncent

la naissance d'un fils, né à l'hôpi- 
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Mais aussi “faut-il des aumdnes

réclame aujourd’hui, “des croisés du

leurs, des distingués Chevaliers de

ticulier, des mystères de la vie, en lui
disant qu'il faut qu’elle oriente sa   
 sensibilité vers descauses nobles qui

donnent de l’idéal.

Votre fille de 15 ans fait des crises
nerveuses parfois. Très bien, mais,
dites-luj qu’elle n’est pas plus mé-
chante qu'avant. Ces grandes déci-
sions qu’elle pourra prendre, demain,
elleles regretterait. a !

‘Votre fille de 15 ans a besoin de /
confiance, de sympathie, de compré-
énormément. TI faut qu’il y ait quel-
hension. Ses problèmes l’embétent
qu’un qui tes devine, ces problèmes,
et se penchent sur cesmisères, à
temps. La mèren'est-elle pas la per-
sonne toute désignée pour aider vrai-
ment ses filles ?

—C—

Activités de l’Ecole des
Parents d'Ibervilte

1 — Dimanche soir prochain, le
17 février 1952, 3e soirée de l'Ecole

et payons les meilleurs prix
pour:

REBUTS de fonte et d'acier ainsi que cuivre “copper”,
plomb, aluminium, batterie, etc.... en unmottous

les métaux.

CHAUDIERES 3 vapeur ‘en bonnecondition ou non.

TUBES et TUYAUX

MACHINERIE usagée en bonnecondition ou non.
Nous démantibulons des gréments complets.

SI VOUS AVEZQUELQUE CHOSE A OFFRIR

Communiquez avec
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£8 Journaux. tal St-Jean et baptisé sous les noms Es

Cours d'art culinaire avec d'im |de Joseph, Emile, Jacques. Par- Rh
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Le Séminaire offre avec grande
joie ses hommages les plus sincères
au nouvel ordonné ainsi qu'à sa digne
famille. tation nécessaire.

journal? Tous indistinctement sont J -
invités à y collaborer. Et dans les 1i-
mites de la convenance et de l'adap-

les jeunes journa-

VERSIFICATIO A:

Rolland Raymond, St-Edmond

Jean-Guy Tremblay, N.-D.-A.

83
76

 

 

(Suite de la page 10)
rain: M. Emile Desmarais; marrai-
ne: Marie Louise Casavant, grands-

parents de l’enfant.

Montréal, et a été inhumé à Ma-

rieville, le 4 février 1952. Il était

âgé de 75 ans et 10 mois.

A L'HOPITAL

2 succesaenEma.DU 7 JANV. RETRAITES FERMEESALA
vsCE 10 FEV, — 1951-52 . ;EH AU =PINLOSOFIE éme w| VILLA ST-JEAN DE LA LANDE |

- . #| Gaston Raymond, St-BEdmond .. 88
SEM1 : %|J-Louis Auger, Verchères . . 88 -NAIRE Fernand Ostiguy, Longuewl 8 - DE JANVIER À PAQUES 1952

Yves Côté, Longueuil .. . .86| ‘ ë of
CNICISCA xicerrantIberville « — #4 FÉVRIERT TT Lundi,2=eur- 27: Retralte|_—À ri

7 PE TEST Ja-G: Ma OR ——_ TR n an.7 I
“Tu ees prêtre|pour veillante ‘collaboration, nous conti- AnD:pecarcardei 2 52 Jeudi 14 — dimanche 17: La- Jeudi 27 - dimanche 30: Fé- il
Péternité nuons de présenter à nos lecteurs les Myrto Messier, Iberville . .81 prairie (I). PE dération des Amicales, !
“Seigneur, qu'est-ce que l'homme différentes organisations de la Mai- ; ft Dimanche 17 — mercredi, 20: Dimanche20samemereredi 2: H

pour que vous vous souveniez de lui ? son. Les élèves, disions-nous, y trou- PHILOSOPHIE lére année: . U.C.C. ai ale (IID if
- Yous lecourennezde-gloirect-d’hon- ventl'occasiond'acquérirdeprécieuxAndréBarbeau, St-Constant-. … 9% __Jeudi21_— dimanche 24: St-{ . € STge -  - 2000-10
peur; vous le faites régner sur les dons d'ittitiative et mettent en valeur J.-Guy Bissonnette, Sabrevois .. 90 Remi - = AVRIL: ;, i
oeuvres de vos mains”. Ce souvenir leur personnalité que des études trop André Petit, N.-D.-Aux. .. .. 871° Jeudi 28 — dimanche 2 mars: . — eo 8

de Dieu pour sa fragile créature, ce| "*"<Squesnesuffisent pas à dévelop-|Denis Toupin, St-Isidore .  . 87 La Chatelaine (IID Jeudi 3 — dimanche 6: Che- 9
couronnementde gloire et d honneur, per. Le Babillard est la feuille collé- Marcel Trudeau, Verchères . 85 * minots. |
cette puissance extraordinaire confiée 8141, Denis Monbourquette, Iberville 83] MARS: Dimanche 6 — mercredi 9 :
à des mains humaines, où pouvons-| Ci, pourquoi un Babillard dans|André Coupal, Henryville … . 82 Hommes d’affaires, in
nous léprouver plus vivement que |" Collège? Est-ce un simple amuse [Hubert Grégoire, Napiervitle . 82 Ludi 3 — jeudi 6: J.A.C. Mercredi 9 — samedi 12: Pro- f
dans une ordination sacerdotale ! MNt bour les jeunes? Ou un déver- Clément Provost, Sherrington. 82 Vendredi 7 — dimanche 9: St- fessionnels. id

Il nous était donné, dimanche, 1c 3| °F pour les mécontents? Rien de RHETORIQU ST Lambert. | 1
février, d'assister en notre chapelle à “+ Le Babillard est simplement un ear oa Ey DLA 22 Dimanche 9 — mereredi 12:|~~-= i
cette cérémonie parmi les plus émou- "°YEN d expression personnelle à la Yvan Brillon La raie 81 Laprairie'D. ATTENTION: Si vous désirez fai-
vantes et les plus significatives de portée de tous, Rt c'est à cetitre qu'il Bernard Coupal N D Aux . 80 Vendredi 14 — dimanche 16: re votre retraite fermée, choi- —l'Eglise. Son Exe. Mgr"G-M. Cu- [POS apparaît tout-à-fait indispensa- Georges Milot N_D Aux a Chevaliersde Colomb (I) |  sissez votre date, écriverau Ë

* derre, après avoir conféré le diaco ble dans un collège . Bien entendu, il Jean-Guy Hébert, Iberville 80 Lundi 17 — jeudi 20:Retraite R. Père Directeur, Villa St- 3

nat au R F. Jules Romme, O. Prém.. doit être soumis dune sage censure Raynald St-Denis, Granby 80 Générale D. Jean, 468 Champlain, . Saint- - “
élevait à la dignité du sacerdoce M, [4 puisse contrôler les déviation Vendredi 21 — dimanche 23: Jean, P.Q. — ou téléphonez à RY
l'abbé Lucien Foucrçault, ancien élè- jolenePollen ous des plume BELLES-LETTRES. ° Chevaliers de Colomb (II) 2539. ( {

ve. ‘Béni soit le Rédempteur qui a *PéFImentées conduites par des| Léon Brillon, Laprairie 87 Bb
accordé à la terre cc don resplendis | SPTtrop vifs... ; Gérald Trudeau, Pvenchères 78 Marieville DECES 3sunt et purificateur”. Et quels sont les récacteurs de ce Paul-Emile Doucet, Longueuil 78 M. Edmour Nadeau est décédé à 4

—o listes en herbe ont coudéés Paul Landry, N- D.Aux. Bl AM. et Mme Léopold Tétreault

Echo de la fête des franches. VERSIFICATIONB. née Simone Martel, est née une] M. Roch Fournier a été hospita- |
Rhétoriciens Ainsi Tes articles sont des plus va- PA fille, baptisée Marie, Nicole, Céci-|lisé dimanche dernier à l’Hôtel- i

Serge Bédard, Fort-Chambly le. Parrain: Noél Viens; marraine :  Dien de Montréal, pour y subir une

 

Le 28 janvier dernier marqua une Tiés. Tantôt c'est une satire ou une J.-Louis Bourbeau, St-Albans . 83| Can: ; ; ; 4 ;
. . ; . observation qui ne manque pas le plus | Lo : Cécile Tétreault. intervention chirurgicale.vivante et riante journée pour la De ; Pe Jean Chicoine, Montréal 80

classe de Rhétorique qui fêtait sun SOUVENt de créer un certain remous André Gervais, Cathédrale 80
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fans de milieu collégial. La riposte
suit et le débat s'engage vif, animé.

patron de classe, Saint Jean Chrysos- = EE
METHODE A:

;

 

tome.
La journée débuta dans la priére. Les plumes s'entrechoquent, les es- Robert Lavertu, St-Sébastien 90

Durant la sainte messe célébrée par

|

PFits s‘aiguisent et parfoisla lumiére [Claude Bourbeau, St-Albans .. .. 83 e coin u ivre
leur professeur titulaire, M. l'abbé [Nat de ce choc des idées. Tantôt aus-|Jean L'Ecuyer, Cathédrale .. 79 |
Patenaude, externes et pensionnaires *! ON Ne craint pas d'aborder des su- — ’

unirent leurs voix, leurs priéres ct|[!€tS qui portent a réflexion, Chroni- METHODE B: . |

leurs âmes dans l'interprétation de[TVes patriotique, sociales ou reli- Jean-Guy Yelle, St-Remi . 89 Bulletin |
quelques cantiques. gieuses alertent les esprits sur des/René Doucet, Longueuil . oe 85 , 15 4

problèmes qu’un étudiant de cours Jean-Guy Boilard, Alexandria .. 83 ; 4
I va sans dire que l'avant-midi classique se doit de considérer. Le|J.-Charles Beäuchemin, Hebdomadaire _

passée enclasse fut trépignante. Tou-| port trouve, il va de soi, des fer- Varennes . 82 |

tefois, à la première classe, on ne fit çents qui soulignent à propos les ex- 1: |
à vrai dire que quelques munutes de ntoits de leurs favoris. SYNTAXE B: ©

classe, puis notre professeur de La-| C'est dire que notre journal ren- Jacques Couture,Clarenceville-85 |

tin, M. l'abbé Abel, nous donna @éné- rantre les besoins d'une jeunesse ar- Jacques Brunelle, L'Acadie - 8

reusement récréation le reste defdente ct désireuse de mettre à profit nis Lareau, prairie . - i J
l'heure. A la classe de 11 h., notre tous les movens de ra J.-Guy Brosseau, L'Acadie . 81 L’Enigme Mac-Arthur, John Gunther... cn $2.25 il

professeur titulaire nous fit entendre ln des griffonneurs du Babillard. Denis Bernard, St-Edmond 81 J’ai épousé l’aventure, Osa Johnson. 3.00 |
quelques enregistrements de discours —o— a —_
JR pièces célèbres alors queles ci Anciens élèves et futurs mis- SYNTAXE C: Science à vendre, Donat Fortin. _ 1.50 |

Jacques Homier, St-Edmond  .. 95 La famille des chanteurs Trapp, Maria A.Trapp 2.50 àaliers étaient invités à venir termi- igaliers étai sionnaires à leur Alma Mater Miche] LaSalle, Varennes . . . 83] |
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|

endredi, Te ler février, le R. P.| Michel Parenteau, St-Edmond . 82 Les neufs symphonies de Beethoven, René Girard 1.50
L'après-midi, tous se rendirent àla Normand Papineau, des Pères Blanes Claude Bernard, Ste-Germaine 80 Pleure, ô pays bien-aimé, Alan Paton 3.30 Is

ç ne ; ‘ d'Afrique, venait nous faire partager fet Etoffe du pays, Gaston d . 4AT , . e Montign 4 .salle paroissiale de Notre Dame les prémices de son sacerdoce. Le P.| ELEMENTS LATINSA: p ye y gny 2 3.50 A
Auxiliatrice. Les jeux ares ;Ste Papineau, scolastique à Eastview,|GuyLandry, Napierville . … .92 Puissance de l’atome, Jean Thibaud 2.40 iieBoranvaqe7jorPreDeLndoule mort de LowiXVIL ovis Hastior 250 | |SPOS ; : $ +, I ’ 2 ean-Pierre Fortin, N.-D. . !

s'élancèrent vers les allées de quilles aaet Richard Noiseux, Verdun . . 82 Staline, Nicolas Basseches... ......Cn 4.75 |
cnoeJonadresse, que à Eastview. et le F. Bernard La- Jacques Drapeau, St-Amable ~ 8011 - Petit monde de Don Camillo, Giovanni Guareschi - 200

laire. Excellente détente et agréable none len deAh oo Pa ELEMENTS LATINS B: Un archiprétre, un maire communiste... |

divertissement bien propres à faire note uel aus aes Denis Ménard, L etleurs aClostern. | ; 1
; : “hace” f 5. i 4 .-D.-de-la-Garde . =. T8 e nd cirque, Clostermann..........122.ouier rire du bacc e Et Le Père Normand Papineau célé- Philipe Des ault, N.-D.-Aux. .. 76 . gral que, 2.75 | 2

comms I “ waltcommea in "tête brait-la messe de communauté et vers . . Par sa simplicité et Je dépouillementCe son style Closter- | =

sc terminaparla prière. II ne fallaie |!°S 8 P.30 se rendait à la salle de ré-|pLemenTS LÜTINS C: | etredaintSaintExupery.ors Brands écrivains l'aviation i
pas-oublier Notre-Dame création pour rencontrer les élèves Jean-Paul Choquette, St-Luc 85 Jean Palaiseul (Noir et Blanc). A ou ct faire descendre sur. eux sa béné-| Le blue,” St=Isid A … 83
Rien de fâcheux n'était venu as-| ,. . Léo “Dublc, sidore

; ’ p diction sacerdotale.- Maurice Auger, Verchères - 80 $e) —lel 503sombrir la joie de ce congé et les
rhétoriciens en furent enchantés.
Merci aux autorités qui nous l'ont
permis.

Que ces “fils très chers”, “notre

joie et notre couronne”, soient assu-

rés que leur passage à l’Alma Mater

nous honore et nous stimule à.con-
tinuer le geste du semeur. “Pour que
la parole de Dieu poursuive sa course
et soit en honneur.”

sd;
. eg 0 * e >

ELEMENTS LATINS D: Les Editions du Richelieu Ltée |
Achille Desmarais, ;

Mont-St-Grégoire … et. - }

Yves Beaulieu, St-Isidore . Tél.: 7529

Jacques Lemieux, Iberville .. ..

| Jacques Meunier, Cowansville =

Saint-Jean170 St-JacquesUn rhétoricien.
Pourquoiun “Babillard” ?

N. D.L.R. )-—- Grâceàà une bien-
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L'OPERA NATIONAL DU QUEBEC
PRESENTE —

ICENTRALE - “RIGOLETTO”

{

Mercredi,20 février,
a8 heures 30

Billets:$1.75-$1.25 - 0.75 |
“à da Pharmacie REGNIRR |

DE VERDI

avec Noël DENIS, Marthe LETOURNEAU,Serge BAILLY, J.A. ROULEAU

Einner Tanti teh a RAMSAR NE YY potreMIROUEA yee i , :"2
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_ SAINTJEAN, JEUDI, LE 14 FEVRIER 195

       Des soumissions seront reçues au

. ; += __SOUMISSIONS

bureau du secrétaire-trésorier de

PAROISSE DE ST-HUBERT

| Annonces Classées mmmmmn
- _ i paroisse, St-|f 1 222(ii,come de Cham,jus|e===SP Ài qu’à sept heures de Laprésis - Bous cette rubrique, nous publions un résumé des principaux _

     

 

 

 

of samedi 23 février. 195 0 :
E —— ~~ ~MVENDRE - — —-|A VENDRE:TERRAINde95x872poste de secrétaire-trésorier de Ia|événements,que-RICHELIEU“signalait dans” sescolonnes, ;) y -
BE. pieds. Prix: $2,100. Pour informa-|municipalité. =-—---.- . = =—u quinse-ans,--—=ete eeeRL =

tions, s'adresser (le soir) à: tel. 2210.1 Les candidats devront avoir la|’ Ce kk
Si vous désirezvendre le plus rapi-
dement possible... ou acheter le ; He

; i saire, être bilin-plus avantageusement possible. pro: |A VENDRE: Aubaine! Fournaise sonsormetasnasil pre,ili
 

 

priétés de toutes sortes incluant |“. ” ; CTT ;
maisons de rapport, immeubles Coleman portabrepresque ms t-Hubert. . L'hon M. Howe, ministre du] pour le bénéfice économique de la re
commerciaux, chalets, fermes, com-| Y*, © adresser à 295 Mercier après| Les soumissions seront étudiées Transport, prend part à un banquet| gion et de tout le pa re: ’ 6 hres P.M. Tél, 6642, St-Jean. à huit heures de l'après-midi, lundi port, p g pays.
merces, terrains, eic, Consullez les 2 de la Chambre dé Commerce et pré- Ç À

 

“Immeubles Saint-Jean”, 315. rue|A VENDRE: Machine à coudre éleg. ||©_25 février 1952. 0 (CEE SO EE EE
Jacques-Cartier,Tels 4232, qui ont|trique “Singer” modèle cabinet. — — cise que des démgrches sérieusessont LA
à votre disposition, dans toute la|S'adresser à Benoit. Martin, rue INFIRMIERES- DENTAIRES actuellement faites pour favoriser et| Le comté de St-Jean perd. sa do.
région de St-Jean et Montréal, un |Chevrefil, St-Remi de Nap. tél: ;  ASTHEAN, P.Q. “ Jhâter la canalisation du Richelieu. yenne en la personne de Madamevaste choix de propriétés de toutes 188. : :$1.800. - $2,160 ‘ . it-il it se| Hébert: décédée à St-B J.sortes, avec ou sans revenu, pour . LC Cette entreprise, dit-il, devrait se| Hé ert: “écédée à St-Bernardde La.
placement, etc. Si vous êtes inté- [A VENDRE ou à échanger pour| Les détails et les formules de[réaliser dans un avenir rapproché| colle, à l'âge de 98 ans.
ressé, veuillez communiquer avec |vaches, étalon, belge, 5 ans, cen- demande d'emploi peuvent étre “
les représentants suivanis des “Im- |dré, enregistré, classe A, avec pa- [obtenus à la Commission du servi- . oo y= -
meubles Saint-Jean” : MM. J.-R.|piers. S'adresser 4 M, Albert La-|ce civil du Canada, aux bureaux| Notreboule ronde est. décidé-|] billions . . . D'aütres savantssont
Robert, Tél: 4232 ou V. Dupuis, HA. voie, St-Philippe de Lap., tél. 610-s-|du Service National de placement [ment vieillotte.En se basant sur|sûrs que la nouvelle bombe à hy- À
6809 - 5. et aux pureauxdeposte. VEUIL- |la décomposition des matières ra-|drogène est mille-gingt fois pus À

 

 

   
 ES LEZ S.V. ER LE NU-| ,. ; ,“ ” ; . dioactives de certains rocs, des sa- puissante que la bombe atomiSALAD-CUTTER tr MERO DE CONCOURS 52-M6618. s Gv y UES ; queElusutile et A LOUER : vants du Smithsonian Institute ont |désuète qui tua 70,000 Japonais femme. Le cadeau le plus utile et , , ; :le plus apprécié, Elle ne l’oubliera . ‘COUVOIR BRAY: “Bray” a tou-[établi que notre globe est vieux de |d’un coup. Et la B-hydrogène est

; jamais.=lireuneSALADE digne A LOUER: Chambre pour personne jours des|Dedesvolshour trois billions d’années 3,000,000,- meilleure marché: seulement $409
eur 1Nler est Main- [seule ou mariée. Aussi d ar- | une 1 . - : : Ç Ans : ca ;

tenant chose facile avec notre nou-|tement meublé gessebon. sins Bray doivent étre commandés [000). Un estimé,il y a quelques an- [millions. Un prix de fin de semai-
veau “SALAD-CUTTER” à $16.50{vertir en chambre et cuisine, eau de suite. Demandez-nous notre ca- |nées, se contentait dedire: deux |ne, quoi!seulement. Peut se compareravan- chaude à l’année, usage du télé-, talogue et notre liste deprix. Voyez
ageusement aux autres qui se ven- hone, chambre de bain et dou- nos agens: mour ssrer, La- ; «ge a

cl S !prairie, Gérard Brault, L'Acadie; Vient de paraitre |———
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5} ‘dent jusqu'à $82.00 Une démons-|che, entrée libre, S’adresser à M.!pr XBi: tration de > minutesvous Convain- Emile Pinsonnault, 11 boul. Tasche.| éopold Martin, Lacolle; Bdmour
IER cra. Agent: Fernan artin, iri él: - ist Prevost, Hemmingford, Claude Lé-F If rue Champlain, tél, 6143. Vendeur peau,Laprairie, tel: 214-J, Tourist ger, Sabrevois; Origène Deneault, QUI POUR TOUJOURSD; autorité de American Stainless Sherrington; Laurier Beauvais, teeRS Steel. peul ustensiles (batterie de A LOUER: Entrepôt, 24 x 40, bien

|

Iberville.
cuisine) du genre vendus géparé-|situé, ‘libre le ler mars. S’adresser par F.. viment au morceau. Vendeurs et ven-[|à 4! rue Marchand, St-Jean. > CHEZ RUBIN... F.-W. Caviezeleuses demandés. ; ; |A LOUER: Chambre chauffée, é-|$ $$ — Agissez sagement en profi-

||

« ; , + ir TO QE ,.VE A VENDRE: Fournaise à l'huile en

|

Clairée, meublée. Usagede la rie tant des aubaines. Combinaisons Un problème d actualité: amour et religion.Le probleme traité
LE très bon ordre. S'adresser à 207|ne, conditions intéressantes (jeune

|

d'hiver pour hommes, plusieurs sor- dans ce roman n’est autre que celui de l'indissolubilité du mar‘a. ‘i | Jacques-Cartier. St-Jean homme seulement). S'adresser à |tes, $2.95; giletsde laine pour mes- ge avec bes conséquences graves, tragiques parfois, quien dè- !ff Bi 170 St-Jacques, de 9 heures A.M. 3 |sieurs, $2.59; breeches pour garçon- cou en! . n re rouve ans cet exposé . courageux les memes
ig A VENDRE: Robes et manteaux |5 hres P.M, : net, $1.99, La vente bat ‘son plein qualités qui s'affirfaient dans le précédent ouvrage dontil est la
‘ usagés, S’adresser à 261 rue Jac- dans le broadcloth unj ou impri- suite logique: “Ne demande pas pourquoi”. ï
4 ques-Cartier, St-Jean, tél, 2382. | —————— mé: 35cla verge, 3 verges pour $1. ; ’ °
A | A VENDRE: Maison de © pieces, - LOGIS DEMANDE 2e;aeerapFN LES EDITIONS DU RICHELIEU LTEEA len aménagées, Beau terrain. Si- —— verge, 3 verges $1.00 — Aussi grand s . -tuée a Lacolle. S'adresser a A, Mé- ; assortiment decoupons. Tout est ré- 170 St-Jacques Tél.: 7529 Saint-JeanA nard, Lacolle, tél. 950. [ 5 pièces ou plus, chautiées, duit… c’est le temps d'en profiter

‘ À VENDRE: un bureau (pupitre) et maison,adress à 5 w Ta EEEheRabin, va Pace dal = ‘whizzer, S in-| ; re bial : $d >
à sonneact =2 Esser a 48 rue Pin VIGNE, Dom. BL Book — Tél.: oN DE = | |gRIITY !

Bi
6827.

E i A VENDRE ou à LOUER: Bou- ON DEMANDE un fermier avec TEL 2184 : ‘4 Dactylographes ; Àlangerie-pâtisserie, bien équipée, si|rience et réfirences pei Tio ; - ; + c
€ e. S'adresser à M. A. ; dustrie laitière et la grande cultu- z ° - à louer tÀ A LOUER: Belle grande chambre,

|

dustrie gre

et

a grande cultui Menard,Lacolle, tél: 950, | S'adresser à 175 gran St-Jacques. re, seralogé,,Çinutiledese présen- Rene Grenier : ‘ 5 c5 | RE: Grande vente d'’a-|tél.: ; vous Z pas les quali FERBLANTIER

=

[|,— — — —— —~——~— pi :TP bandon des affaires, toutes oa: ; Set —

|

voulues. Ferme située à environ 15 PLOMBIER ; au mois k :/ de lainages à des prix ridicules,

|

À LOUER: Un logis neuf, de trois

|

milles de St-Jean, S’adresser a C.P. 4 i ‘
à Aubaines extraordinaires. S’adres- appartements avec chambre de (216, St-Jean. 4 à la semaine /18 ser à Shefford Woollens Mills, 22 pain au complet. S'adresser à 10 rue PERDU Installati a fb ————— — = 4 ¢; Place du Marché St-Jean. Voie, aprairie. nstallation. a eau chaude 3 ; S;( : : : PERDUE: Jeudi dernier rue Saint- i i 4 PHILIPPE T 4A VENDRE: 2 maisons 5, |À LOUER: Magasin chauffé, dans ; aint- Service rapide QUELLE ;

1 comprenant 2 logisde cingap. jo centre de la ville. S adresser Hagueentre rétro oc. mon: Ouvrage garanti : ; ; «: partements et un de trois appar- |2% Place du Marché, St-Jean.

|

Tu brune, dansun étuisPrièrede

|)

416 LAURIER SAIN 5 1sncharles ea ¢€ tements, vendra à bonne condition, |A LOUER: 2 chambres sur le de- les rapporter au Salon des Flours, INT-JEAN [2 258 Champlain Tel. $541 4 ç1 ELBEneI anthepSlane, epipre] 245 SJacqus, contre récompen- esra TueSt-Joseph et St-Michel, St- sins, tél: 5558. > : ; in _ RSSSNSASKASSSNASSSANNEXESEENANSSSSVSSY 1
+ : i - — [ $ «

1 A VENDRE: Ford 1939, bon mar- phone.S'adresseràd6NEdutélé. POUR , A VENDR E ; h4 ché.S'adresser a 249 ue Notre- |§tJean. | VOS ACHAT EQUIPEMENT POUR CARDER LA LAINE, ; (À ‘ame, . — - , — ° comprenant 3 machines ’ A- — A LOUER: Logis de 3 appts chauf- DE |A VENDRE: Voitures de livraison

|

fé- i !pour épicier, boucher, une sleigh à opMbredeDpv . Daagresser * GATEAUX * TARTES A L O U E R ; 54 traineaux, une express couverte, — xBISCUITS * BONBONS Vaste local de 40°

x

40’

au

2è lanch ‘i et dttelage, le tout en bonne con. DIVERS * CHOCOLATS Xe, Au «ème plancher. 24 dition. S'adresser à’ 100 rue St-| — Co Idéal pour entreposage. , ; àAl Georges, Laprairie, tél, 26, POUR vos REPARATIONS de Rendez-vous 3 la . S'adresser à : : aLi A VENDRE: Tauraux pur-sang |movbios noiseroourrage de vos QE . 4 \! “Holstein” de vaches contrôlées, Te meubles,fonsultez_ca Le BISCUITERI E Moulin Jules Lefebvre et Fils 2 ncréditées contre l'avort : : ’ ' i él: i
rediteescontrel'avortementet Ia |3344, St-Jean, Qué. ROLAND 320 rue Champlain Tél.: 3844 Saint-Jean 2
 

CICNINEACONCANSANSSN
 

vre d’or, provenant du centre d’in-

|

CUIR REPOUSSE: Gravé et mode- -sémination de St-Hyacinthe. S'a- l&porte-feuilles, bourses, ceintures (17 1 St Jacques St-JeanJ} dresser à Ferme St-Luc, tél.: 4071. |et. tout autres articles en cuir. Spé- 9»; 3 - - — cia i : Mo è es aits selon vosEE
:ÿ A VENDRE: Moulin à scie au éom- goûts personnels, Pour renseigne- STOCKER VOLCANO 9mmeubleg J Deureux €pret ou machinerie séparément de |ments, S’adresser à Léonne Dus- |

MH

 

 
 

 

 

 

 

  
4 a bâtisse si désiré, à très bas prix sault, 221 St-Michel, St- *aussi 5 chassis d » sault, rue St-Michel, Jean, _ ;agatecovchegbn par” ido a vendre ||412 Laurice Ht-Fean wires |j seph Blain, Ste-Julie de Verche- SERVICE DE TOITS: Asphalte, © AUB RUEil = [ NBerel Usesen td ton rt, cn AVA: RUENORDANCEPop,0ow 1 de2s foa A VENDRE: Boisde construction teutra e “Caulking”, Jointrag pacité réservoir charbon 750 Ibs Site central, = rr OES T *! rond et a b £ ng”, trages de central, près écoles et église. Revenus: $4.000, par
“ S’adresser Wilfrid Fedoegitage. gerres ou briques, Papier imita-|| avec tous accessoires, moteur, année, Prix:$20,500, dont $10,000 comptant. Occasion pour
a toine-Abbé, Cté Châteauguay. MedA etMBRte8p outfleus, ete. janplacement. Occupation du logis de 6 appts dans 60 S

iB A VENDRE: Bois de chauffage |[Perville. Tél 2056. Tel 6080rey S'adresser CatherineSte-Thé- [TERRE à ensemencer it — ee N RUE-CHAUSSE: Co i =5 à cerL'Acudie, : Cottage neuf 3 appts. Brique: $15,000, Cg| ore embly wl OUT-42. a donner de moltle”Sadresrer À|Se—————'() SUE BOUTHTLLIER: Cotlage neuf 7appts. ana, $0a A‘ vec batlases: Rev. $1,560.
 

$15,000,
RUE ST-CHARLES: Prop. 4 logis. Rev. $1,580. a $16,000.RUE LAURIER: Cottage appts, Chauffe FETES $16, LLRESTAURANT: Rué t-Chaties, Central. Affaires: $30,000. 3 .

A VENDRE: Poéle de cuisine “Bé. ‘oF: 2732, Adélard Granger, Saint-
Inager” avec Watertronot og. Jean. ,servoir en bon ordre, conditions |Désire acheter quel ues - :Taisomnebles. S'adresser àMme E.|celets de Bsemaines. B'adreseesÀ _—À.vendrepéringer,> hein hambly, u- Yarsany & Newman, tél.: 9255 ouz écrireà rang Richelieu, RR, No 1|
VENDRE: 1 Davenport, $48.00; 1 tan. MAISON BRIQUE, à logiChesterfield, 1set desalles men | PERSONNE DISTINGUEE: de 8 appariomente VEius) 0rose $10.00: 1 aedear 1 ca-|chambre et pension en retour de 1-

||

rug Mercier. .
plet avec coussin:97,00; 1 tablede

|

Sentoin agParesser & tél: Ri. || ; ;cuisine: $15.00; 1 cabinet de cuisine

|

Ceres _0145-91, 4 8 S'adreseer à:$80.00;- potlefournaleeavecré MODISTEDE CHAPEAPEAU: fait Al}
; en m apes -

chacun: dlplie copies $25.00

|

thon de. toutes sortes. Sadrosesa]+3 Fe Mercier

=

6t-Jean, Qué,chacun: t pliant $5.00. S'adres- |Mme Aimé Co]word rue Leuries,St-Jeen. Lap; thi: 616-6.

0.
HENRYVILLE: Epicerie-Boucherie. Affaires: $42,000, à $6.000.
ST-REMIGerage et logis 6 appta Seul dans Paco2500.

MF" Nous avons toujours de nombreux terrains,
commerces, propriétés, à votre disposition.

$ eueEE
.Pour un servicé courtois, confidentiel =iretrwplde, CONSULTEZNOUS !~ §f=
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JEUDI, LE 14 FEVRIER 1952

Ecoled'Agriculture de Saint-Remi,

 

"EXAMENSDUMOIS DE JANVIER

 

Finissants Co ; %

D. Brien, St-Césaire. . . . . 95

E. Yclle, St-Remi. . . . . | 92

J.-G; Lefort, St-Remi. . . . 91

F, Hébert, Beloeil. . . . . 89

M. Bisaillon, Chambly- Bassin.89

CG. Lavallée, St-Marc.© . | Rg]
1.-P. ‘McGrail, St-Jacques. . 87
R. Potvin, Farnham. . . ., . 84

Première année :

B. Samaisette, St-Blaisc. . 98

U. Couture, Sherrington. 96
R. Fortin, Napierville. 96
Denis Prudhomme, St-Remi. 95
P. Ste-Marie, St-Remi. 89
> Bazinet, St-Isidore. . . | ga

3. Lavaliée, Belocil. . . . . &

1 Trahan, St-Valentin. . . . 8

P.-E. Ricndcau, St-Remi. . . 8
* R. Ricard, St-Michel. . . . #7

M. Lanouette, St-Tacques. . . 83
P.-A. Jetté, St-Basile. . . . . 8

M. Potvin, Farnham. . . . . 8

x * *

M. Bruno Houle, agronome au ser
vice de Tenscignement agricole, pré-
sida le résultat des examens du mois

de janvier. Notte distingué visiteur

nous adressa la parole: “Les M

agriculteurs méritent des félicita-
tions. II serait injuste de ne pas sou
ligner la compétence, l'admirable dé
vonenient ct la grande bonté de tous
vos professeurs religieux et agrono-
mes. Il m'est particulièrement agréa-
ble de souligner les bienfaits de l’é-
ducation et de l'instruction que vous
recevez tous ici. Vous bénéficiez des
avantages de l'internat tout en jouis-
sant de ceux de l'externat. Si vous
pouvez vous réjouir de vos magnifi-

Saint-Constant

Baptême
Le. 10 février, à M. et Mme Mar-

cel Bourdeau (Monique Hébert). une
fille baptisée, Marie, Marcelle,
cine. Parrain et marraîne,

ct Mle Marcelle

tante de l'enfant.

—0—
Cercle Lacordaire «t
Ste-Jcanne-d'Arc

Dimanche dernier, dans l'après-mi-
di, a la salle paroissiale, eut lieu la
conférence du Cercle Lacordaire et

Ste Jeanne d'Arc. Le conféren: ier
était M. Paul Fournier de Laprairie.
La conférence se continua dans la

Fran-

M. Louis

Hébert, oncle et

soirée, il y eut chant par Mile T. Ro-

bitaille, soio de violon par M. J. P
Ciontier. accomro>gué

Mme Henri Lefebvre.
—0-

au plano gar

Sympathies
Nous offrons nos sympathies à

MM. Antoine et Camille Bail'argeon

à l'occasion de la mort de leur frère

M. Eloi Baillargeon, décédé et inhu-

mé à Montréal, la s.maine dernière.
—)

l'a cfvient

Étaient de passage en fin de se-

maine chez M. le maire Léon Pois-

sant: Miles Germaine Larue et Mar-
celle Trudeau de Ville St-Pierre, Al-
herta Marcotte ct Martha Poissant,

de Pont-Viau.
—M. et Mme Fortunat Trudeau.

dr St-Isidore étaient en visite chez
M. et Mme Fmile Bover.

—0—
Soirée

Samedi soir, le 23 ‘février, en la

 

——

BELLE PROPRIETE
à vendre

©
»

®Bord du Richelieu, Talon

@ Bonnes conditions -

  

 

ques succès c'est grâce à ce règle-
ment de l'internat qui vous facilite
l'étude et vous mène au sutcès qui
fait votre. bonheur en ce jour. Donc,
admiration au Rév. Frère Léopold
Fournier, directeur, au R. Père Cas-
tonguay, atimônier, aux FrèresDes-
rosicrs-et Borduas, sentiments de vi-
ve gratitude aux agronomes: A. Mar-
tel, W. Hébert, Y. Ménard, G. Gi-
roux, H. Fournier, H. Plourde et R.
Deniger et chaleureuses félicitations
à tous les akriculteurs.” -

- Par Denis BRIEN,sec.Es

Syndicat coopératif

Le 4 février, MM. Jean Provost et
François Hébert ont tu le rapport du
blan de janvier. Tous les membres

l'approuvèrent, Voici le résultat des
Hections:

MM. Jean Lefort, président: Mar-
rill Disaillon, vice-président: Paul-
\rmand Jetté, secrétaire; Ovide Gi-

“oux «+ Jean Blain, conseillers: O!
Giroux, gérants M. Bisaillon ot P.

Ste Marie, commis. M. Bruno Houle

Ae Quehee, vérifia la comptabilité d
‘are <vndieat coopératif. 11 nous ié-
licita.

Par PN JETTY, see
—0— *

Vo Brune Houle, agranome

M. Bruno Houle, agronome an <9

vice do Penseymoment agricole,

<a Le semaine parmi nous. Cet excel
lent professeur nous donna 16 cours

I présida notre

St-Imdore. Nous

pas-

ur Le coopération.

séance du cercle

lités de M. Houle, au cours de cette

Jamais nous ne l'oublicrons

Marcel PIERRE,

BRERA FIN

salle Poissant, aura lieu la soirée du

“bon vieux temps”, organisée par le

Cercle des Filles d'Isabelle.

Les billets sont à prix populaire.

Venez vous amuser. Bienvenue à

tous!

( —_——
Notes seolaires

FCOLE No 5

Janvier
Année : %

7e—Carmien Rouillier. . . 85.6

6e: -Huguette Pagé. . . . 85.6
Se Surette Page. 87.5

+1 Gisèle Rotuilter. 2001077

3-—Claude Fournier. . . . 85

2. — Robert Fournier. . . …- 81

1ePenise Favreau. . 92

MUe Thérèse Kobitaill, ins!
eeie 1 

Henryville

CHRONIQUEDE_
L'ECOLE MOYENNE
FAMILIALE

— JANVIFR —
10e année: %

Shirlev Vosburg 85.5

92 Lise Bonnevilla 916

82 Thérèse Comecau 94.8

Te Denise Rainville 93

6e Jacqueline Choiniére 87
5e Lucie Fortin 88

4e Lise Lemonde 88
3e Pierratto Raymond 88

Pauling Deland 88

20 Héléna Poulin 94

!o Hélène Fortin 92
I.» 8 janvier, nous revenions re-

prendra nos études scolaires. La

belle surprise que de voir dans la
cours de récréation une glissoire
et une patinaire, toutes rayonnantes

da soleil! C'en fut assez pour met-
tre en enthousiasme la gent écoliè-
re! — Comme le travail se fait lé-
ger aprés de si joyeuses récréations!
Le 12 janvier nous avions le pri-

vilége de voir le superbe film “Ma-

rie Goretti”. Nous avons bien ad-
miré le courage de cette enfant de-

vant les assauts du mal. C'est un
exemple qui grandit encore notre
bel idéal de jeunes filles pures et
chrétiennes toujours.
L’Octave de l'Unité de l'Eglise 
  

 
avons tous apprécié les grandes qua-7

 

route “ny

LE RICHELIEU

tin l'intention nous étant proposée
à la messe, nos prières se concen-
traient vers l'intention énoncée.
Nous concrétisions même notre fer-
veur par une petite séance qui mit
en lumière la valeur de nos actes:
une étude faite à la perfection par

des’ collèges obtient la conversion
inespérée d'un pauvre pécheur an-
cré dans l'indifférence religieuse.

C'est avec un grand bonheur que
“Féquipe-‘de-10e""partait ces jours]
derniers. pour aller assister à une

cérémonie de profession religieuse à

la Maison-Mère des Soeurs de la

Présentation de Marie. Nous avons
vécu là une journée bien remplie.
Que- d'émotions se sont-partagées

nos coeurs! Que de joies aussi, puis-
que nous avions l’occasion de ren-

contrer plusieurs de nos anciennes

maîtresses, particulièrement notre
|chère Mère Provinciale, Mère Mar-
guerite de la Visitation qui demeure
toujours chère à nos coeurs. Com-

me tout bonheur passe — il nous

fallut revenir le soir, mais quels

bons souvenirs nous conserverons
de ce jour magnifique!

Cette année encore nous aurons

-Une tombola au couventles 23, 25 et
26 février. Nous nous permettons
de faire larges nos invitations en |
faveur de notre cher Couvent. Mais

nous dédions une invitation bien

spéciale à toutes les chères an-

ciennes qui aiment toujours leur

Alma Mater. Oui, venez en foule
notre tombola sera plus surayante

que jamais.

L'EQUIPE DE 10e ANNEE.

—0—
NAISSANCE

A Met Mme Joseph Girard (Eu-

génie Patenaude) est née une fille

baptisée Marie, Claudette. Fran-

‘ine, Carmen. Parrain et marrai-

m
u
e

P
R

= 

 

oncle et tante de l'enfant. Porteu-
se: Mlle Denise Girard.
Nos ‘félicitations 77

—O—

BAZAR
Le 23, 25 et 26 février dans le

Pensionnat du Couvent, il y aura
un bazar, organisé par les. reli-

rie.

La variété, l'utilité et-la beauté
des objets intéresseront les dames

les demoiseles et même les mes-

sieurs.

Cordiale bienvenue à tous !

—0o
'— EQOLE NO6—. ...

Mlle Rita Tétrault, inst.)
Elèves à 'honneur pour les exa-

mens de janvier:

Annges: . %
7e -Louise Gendron . 90

6e Monique Benoit 95

5e Jeanne d'Arc Valiquette 89

gieuses de la Présentation de Ma- |

 

4e Jean-Pierre Valiquette … …

  

   

 

 

3e Georges Benoit …. . . . . 95
De Simone MBynard . . .…. 95
le année A:

Jean-Guy Phénix . . . . 96 +

le année B:
Jacqueline Samson … … = 98

rN

- POUR TOUT GENRE
DE COUTURE

 

s'adresser a:

Mille Estelle Roy
ST-BERNARD DE LACOLLE
 

  
 

 

 

  
ne: M. et Mme Arthur Raymond,

   

  

   

 

 

 

THRIFT STORES LIMITED

OKALTA OILS LIMITED
Etudes spéciales

disponibles sur demande :

SAVARD & HART
MEMBRES: MONTREAL STOCK EXCHANGE

TORONTO STOCK EXCHANGE

MONTREAL CURB MARKET

-276 ouest, rue ST-JACQUES, MONTRÉAL

Succursales:

1181 ouest, rue Ste-Catherine, PLateau 9501

» QUEBEC - TROIS-RIVIERES - SHERBROOKE - ST-JEAN, P.Q.    
 I

Merveilleux

 

LESIEUR ET FRERE“
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d voir...

à entendre...

à posséder!

 

   

 

  
a)Joli meuble aux lignes classiques qui pfTITTTTT 1

NT embellira le vivoir — tout intérieur |
— plus la musique des émissions ordinaires et Ennoyer «Jouetousiesdisques ‘|
sur ondes courtes et la musique sur disques! 00! persanavne |
Puissant châssis de 8 lampes avec rectificatrice. 1900. négalable aisancedejeu. i
Deuxchange-disques séparés—l’un pour disques tAcojou où châce | © lige de 12°, L
“AS” exclusivement, l’autre pour les ‘“78” et blanchi avec léger débit de puissance ; I

“33/5”, Joue les disques de 10” et 12” de laméme |  sweplément) push-pull, #1

vitesse, intermélangés. Tout automatique! Su- | * Contrôle graduel de |

blime sonorité “Gosier d'Or”, Lemme22d

Allocation généreuse pour votre vieux radio
ENTREZ DÈS . PS >

"AUJOURD'HUI: POUR :
UNE DÉMONSTRATION
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; Tél, 6880— D, BRIEN a trouvé de ferventes collaboratri-

EEE |Ces en notre couvent, Chaque ma- 169171 RUE RICHELIEU.
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M.le Chanvine Moise Paiement préside à la bénédiction d’un joli
pavillon après que le député Redmond Roche y a

coupé le traditionnel ruban d’entrée.

 

Une fête remarquable eut lieu pour
la bénédiction du magnifique pavil-
lon des Loisirs de Boucherville Inc.,
dimanche, le 10 février, à 3 hres p.m.
Dès deux heures, un très grand nom-

bénéfice de toute notre jeunesse. Les
jeunes doivent tenir compte de cette
préoccupation à leur égard. Les pa-
rents ont à faire bloc avec eux et y
suivre ce qui se fait. Il souligue le

dévouementetlagénérositéde toute

pme a >

l'on s'aperçoit que le mouvement est

devenu bien populaire; nous nous

devons de répondre à ce besoin désiré

de tôus et réclamé comme très utile.

M.l'abbé Germain Legrand, aumo-

nier, tirant les conclusions de la cé-

rémonie, dit sa fierté de I'épanouis-

sement de cette oeuvre destinée À la

protection de notre jeunesse. Après

avair noté les facteurs de réussite, il

souligné qu'il ¥ a eu unc franche

coopération vraiment fraternelle

pout’ opérer ainsi. Placégsur des ba-
 
 

bre de paroissienset d'amis s'étaient
massés” devantla -porteprincipale et
envahissaient tout le terrain disponi-
ble qu'une blanche neige avait enjo-
livé, Aux coins de la bâtisse, de fiers

drapeaux battaient au vent.
À l'arrivée des nombreux digni-

taires dont le rendez-vous avait été
fixé chez M. Aimé Racicot, président
de joyeux vivats retentirent accom-

pagnés de frénétiques applaudisse-
ments. M. le Curé‘et M. le. Député,
escortés des membres des Conseils

de la Commission scolaire et des no-
tables, s'avancent devant la porte.
M. Roche entouré de la foule, d'un

geste gracieux, tranche le galon

blanc,

Pénétrant d'une façon officielle
dans la salle, des invités d'honneur
prenent place sur l'estrade dressée
pour mieux annoncer l'inauguration.

M. le Chanoine revêt le surplis et
l'étole et récite les prières de l'Eglise
pour bénir ce centre sportif. Il asper-
ge l'intérieur ainsi que le crucifix
suspendu au mur. Immédiatement,
après, M. Clovis Langlois, maitre de
cérémonie, souhaite la plus cordiale
bienvenue à tous. Quelques allocu-

tions sont prononcées.
Devant une foule compacte qui em-

plissait le lieu, M. le Chanoine admi-

re et félicite l'œuvre qui se déve-
loppe au sein de sa paroisse avec au-
tant de collaboration. Ce travail si

bien commencé est devenu méritant.

Comment ne pas y donner tout son
encouragement? Il insiste sur l'im-

sa paroisse.

M. Aimé Racicot, président actuel
et dévoué, parle du début récent du

mouvement et-de son extrénie et ra-
pide* développement. La cause d'un
si brillant-succès est recevable-au
bienveillant concours des divers
groupes et individus, de la paroisse

Qui outtoujours appuyé ceux qui s’y
consacraient : il mentionne d'une ma-
nière spéciale les autorités religieu-

ses et civiles qui oht fourni une col-

laboration digne d’éloges.
Parlant ensuite, M. le député Ro

che se montre très modeste, Esti-

mant pour peu tout ce qu'il aurait

apporté jusqu'ici pour l'expansion de

l’Oeuvre, il affirme qu'en constatant
par lui-même ce résultat qui l'impres-
sionne, il s'occupera de faire connai-

tre notre affaire auprès du Ministère
de la Jethesse car, dit-il, vous mé-
ritez certainement que l'on vous se-
conde très fortement. D'ailleurs, la
chose ne m'est pas étrangère et nou-
vélle : déjà, l'occasion nous a été don-
née,d'aider des institutions vouées à

la jeunesse.
MM. les Maires se sont joints aux

orateurs précédents pour féliciter

tous de la marche de cette oeuvre
qui prend de l'envergure. M. Eu-
clide Vézina n’a pas caché son es-
poir d'un subside provincial qui aide-
ra à la nouvelle Centrale à vivre.

Cet édifice a coûté assez cher; il a
mis ses espérances que l’on pourra
encore trouver les revenus pour con- 

portance d'une pareille entreprise au tinuer. M. Joachins Provost dit que

EELLSLLEEELLLPLSTFLLPPSSSISSTL,

 

Entrepreneur

EEE ir +2, ; 4.

mousse rapide. Le linge
est mieux lavé, sent
pls frais et dure plus

gtemps.

oo Lavage plus facile
La porceluineof la ver-
rerie briltent prot
eo. ot il vous panscoûte

de savon.

oo Embait lapeau 00
L'eau douce est un aide-
beauté, car etle nettoie
à fond; loisse les che-

ses . paroissiales, cette brgänisation

demeure plus solide. À l’enthousias-

me, aux jeux et aux constructions,

pour survivre, il faut un esprit qui

animera le tout; c'est ce qui explique

la présence fréquente du-prêtre cans

Ce centre d'amusement.

| Pour terminer la journée, une jou-

te de hockew- fut disputée par l'équipe

locale quri recevait le collège Sainte-

Marie. MM. Paul Gravel et Panl-

Marcel Ravmond en étaient les arbi-

‘tres. Ce dernier avait adressé quel-

ques-mots d'enthousiasme pour aider

les jeunes à bien se former par le

sport. Le pointage fut 6 à 1 en fa-

veur de nos visiteurs,

Dans la soirée, unc. attraction vrai-

de gouret et la population entière.

Les Vétérans de Varennes venaient

nous rencontrer. La joute a attiré

plus de rires et de fatigue que l’on
s'attendait à y voir de la vitesse et
de l'habileté. Le résultat fut de 3 à 3.
I! ÿ eut aussi des courses préparées

sous la direction de M. le Principal:

des numéros de patinage de fantaisie

ont été exécutés. Ce programme ré-
créatif fut goûté du public et ces
instants trop courts finirent en. beau-
té. Jamais on oubliera ce jour mémo-

rable de l'inauguration de notre pa-

villon.
rere

Votre journal, “LE RICHE-
LIEU” qui vous donne, chaque
semaine, EN PRIMEUR, les 

   

    

 

nouvelles de la région.

   
  

Les Moulins “Hammer” — Fairbanks-

Morse, moulent le

veux doux et lusirés.

Un A Fairbents-Morse
diminue aussi les fraie de réparations, car

_ Taou douce pus. de torire dans
Vosuyauterie ou Lesystème de chauffage.
enez vous renseigner vantages

d'un M. , :

\ "

-

  

ment nouvelle ‘attendait les amateurs |

 

 

meilleur prix, parce que les marteaux 48V

tournent à grande vitessegaugmentent la

capacité et éliminent les pertes d'espaces

en moulant.…. — 3 modèles àvotre choix.

Demandez des détails à votre vendeur.

- MARCEL L’ECUYER
Electricien Licencié

  

Le Major Roger HENAULT, Direc-

teur de cours de "Conversation An-

glaise” très populaires à Montréal

et à Verchères qui en inaugurera 2

prochainement à Varennes.

Verchères

 

Naissance

A l'hôpital de la Miséricorde, a été
baptisé Joseph, Roger, Daniel, enfant
de M. Henri-Paul Bussières, police
provinciale, et de Lucille Jobin, Par-
rain: M. Roger Blais de St-Janvier;
marraine Rita Jolin, son épouse, on-

cle et tante de l'enfant.
Félicitations !

—0)—

Décès

Le 11 février a été inhume M.

Fortunat Morcau, 55 ans, fils de
Félix Morcau et de Julie St-Pierre.

Le setvice fut chanté par M. l'abbé

À. Gareau, V.F., curé de Verchères,
assisté de M. le curé de Contrecoeur

et de M. l'abbé A. Surprenant.

JEUDI, LE 14 FEVRIER 1959
. et

Conversation
anglaise

Nouveau genre ici-même
at your door !’ >

  

Qui, mes chers amis, vous pour
rez désormais apprendre la conver.
sation anglaise "près de chez vous j
selon une méthode extrèmement ore
tique. : ;

_En.effet, en_plus. de.s'inspirer
d'expériences faites dans les forces
armées, le Major Hénault, Master of
Arts ‘en littérature’ anglaise, a basé
sa méthode sur le principe pécagogi-

que suivant: "Pour bien apprendre

 

C’est pourquoi il n'accepte que 12 oy
15 élèves aux cours intermédiaire et
avancé, afin de permettre à chaque
élève de parler suffisamment, Au
cours élénientaire, il n'accepte pas

plus de 15 à 25 élèves, car à ce stage
il est moins important d'être moin,
nombreux, les verbes de base et le

mécanisme de la phrase anglaise pou-
vant s'apprendre facilement dans une
classe normale d'une vingtune d'é.
leves. Toutefois, lorsqu'il Vagir de
cOnverser couramment, C'est une au.

tre histoire et voila pourquoi if limite
ses groupes a 12 ou 15. Deptis «im
retour à la vie civile, le Major He.
nault. officier-instructeur du R. €
A. F. School of English pendant la
dernière guerre, a rendu bilingues
des centaines de dames, demoiselles
ct messieurs de tout âge. Son nom ex

donc une excellente recommandation,
#

 

 

MESSE SEEN
GABRIELLE CHAUSSE, DC.

CHIROPRATICIEN

Heures de Bureau:
lundi, mercredi et vendredi
de 1 à 4 et de 7 à 9 hres p.m.

ousur rendez-vous

TéL 46-s-2-5 12 Blvd Taillon
Saint-Basile-le-Grand. Qué,

  Condoléances à la famille.

 

grain plus vite et 3

  

SYSTEMES IDEALS
avec Fairbank-Morse 1

De leau douce à lannée
avec un ADOUCISSEUR DEAU

Service gratuit d’analyse

d’eau sans aucune obli-

gation de votre part.

Profitez-en !

6

VENTE ET SERVICE
“+

A :

Téléphone:415
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LES PROPRIETAIRES

Dimanche prochain après-midi, 17
février, La Ligue des propriétaires

invite ses membres à une féuniun
spéciale.lesmembresducon-.
seil municipal, pour l'étude de. la
question de l’aqueduc et de Ville

élections du nouveau Conseil, pour
l’année.
M. LANGIS
ASSERMENTE

Lundi soir à l’Hôtel de Ville M.
P.-P..Langis, len ouveau recorder
de Longueuil a été assermenté et

est maintenantprêt à entendre les.
causes qui se sont accumulées de-
puis la mort de Me Liguori Hébert.
L'AUTOBUS
Le Conseil Municipala reçu avis

de la commission fédérale du trans-

port que le Canadian National a été
averti de procéder aux travaux
d'installation des signeaux au pas-

sage à niveau ds-Ta-rus-St-Jcän,
afin de permettre aux autobus de

‘pouvoir commencerleur service
dans la partie sud de Longueuil.

L'avis du 25 janvier donne 90 jours
au chemin de fer pour s’exécuter.

SEANCE DU CONSEIL
Lea'Conseïl municipal siègera ven-

dredi prochain. On doit décider en
comité si la séance aura lieu sa-

madi plutét. que vendredi, à cause

de la mort de S. M. le roi George
VI. -
L'EAU AU
MEME NIVEAU

Neige, pluie, froid n'unt pas fait.
changer la situation de l'eau sur la
rive sud. Et si le niveau est cneore |

élevé et la menace toujours gran-

de, encora aucun: inondation n'ai

 
que qui peut tourner au drame.

jeune demande alors plus d’atten-

“tion. Il faut l'intéresser a quelque

aura un enfant intelligent. I! fut
aussi dire la vérité aux enfants.
De 3 à 4 ans, l’enfant vit dans

un monde de château et de féérie.
1l_nefautpas. len détacher, et il
faut prendre intérêt à ses jeux, La-
conträriété c'est le commencement
du drame-qui*sdéroulers-enÉta-jsection-de-J'habitation, -M_—Pépin| —
pe jusqu’à l'âge de 14 ans et après
Les loisirs de J’enfant c'est ce qu’il
aime et fabrique. Les parents doi-
vent être les moteurs des jeux
non les organisateurs.
A 7.ans,-l'enfant fait -la’ détour

verte de ses semblables, il voit du
monde nouveau. C'est l’âge où l’en-
fant prendra le chemin de l’école et
ce chemin, cette école, sera ce que
les parents les auront faits. L’éco-
le doit être la continuation de’la
famille, mais elle peut être aussi
ie cauchemar de l'enfant, à cause
des parents, L'enfant, physique-
ment, intellectuel.ement sain, dé-

sits les jeux. II faut les lui donner;
jeux extérieurs, de préférence,
Et ii le conférencier dit l’in-

Juence des comics, influence qui

conduit mêma à la tentative de

suicide. 11 y a des livres pius édu-

-ateurs, pius intéressants. I ne faut

pas oub,le: que l'enfant est un
imitateur.

À 9 et lv ans c’est l'âge des gangs.

li en faut, muis il faut les diriger,
es oriznter. L'orientation, la sur-

veillance du travail de groupe pro-

duira un groupe

nécessairz d'avoir des loisirs forma-

teurs.

équilibré. Ii est

De 13 à M ans, c’est l’âge criti-
Le

chose, Mui donner des responsabi-
été enregistrée à Longueuil. i.tés dans les jeux.

LES LOISIRS A 17 et 18 ans c’est la vie qui

M. l'abbé Marc Lecavalier, de commence pour les jeunes. C’est
!Ste-Hélène, Montréal, aumonier ; «aux parents qu’il appartient de Jeur

diocésain de l'Ordre de Bon Temps rendre cette vie facile. C'est le mo-

attaché à la Cour des jeunes déli-, ment des rencontres, mais il faut les

quents, était le conférencier la se-; favoriser

ernière à l'Ecole des Pa- Les

rents, La réunion avait lieu dans la jeuna homune

la Maison des sports, la jeune fille aime

maine «

nouvelle salle de

oeuvres, spacieuse, claire, propre|

où les auditeurs se sentent plus à mille. Le

les surveillant.

caangent aussi, le

se porte vers les

la danse.

Et voilà les problèmes de la fa-
cunférencier conclut que

tout

habitudes

en

l'aise, et plus chez eux. Cette inti-‘Ios parints ne doivent pas pren-

mité a fait naître une sorte d'es- ‘dre une «attitude négative, mais

prit de famille de sorte qu'après la duivent favoriser les contacts, tout

conférence M. l'abbé Lecavalier dut en 125 surveillant ot en faisant con-

répondre à une infinité de ques 'fiance.

tions, Il avait choisi pour sujet

des Loisirs chez les enfants.

Il a d’abord parlé de l’évolution

: onrichissent.

sains et libresloisirsLes

La prochain conférencier, le 6

mars, sera M. Charron, p.s.s., qui

du monde où nous vivons, alors que parlera du sacrement de Mariage

les trois quarts da la population vi- .t de sa grandeur.
}

| BIBLIOTHEQUE.
SAMEDI

vent autour des grandes villes in-

dustrialisées. Il faut deux géné-

Nous avions une mentalité agraire
€t ON se souviendra que jadis la Vie

pivotait autour de l'Eglise ct le
curé était le grand conseilier. Nos

villes ne' présentent plus d'aspect

d'autrefois et l’industrialisalion a
tout bouleversé. I] faut donc quand

même songer que nos enfants, mê-
me dans les villès, ont besoin de

loisirs. Le loisir, c'est la libre dis-
position de sontemps. On a défini
la vie quotidienne en trois périodes
de 8 heures: 8 pour le travail, 8
pour le sommeil, 8 pour les loisirs.
Le probléme a un aspect moral, et
c’est le rôle du prêtre d'y faire
régner l’ordre, ‘sans lui-même en
prendre la direction.

L'enfant est une cire molle, qui
ne doit pas être un jouet pour les
adultes. TI faut lui donner les
jouets qui développeront ses sens.
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Samedi prochain le 16 février, la

Bibliothèque -des enfants sera ou-

verte et dans sa toilette neuve, fera

réception aux enfants, de 2 à 5 hres.
En même temps reprendront les

cours de dessins pour les petits.

FUSIONDE

DEUX ASSOCIATIONS

Au-cours d'une assemblée tenue
à l’Hôte! LaBarre récemment, les

membres de Longucuil et de Mont-
réal-Sud se fusionnérent en une
même succursale de l'Association

des Marchands Détaillants, Après
avoir peséle pour et le contre, on
a convenu qu’il serait plus profita-

ble pour les deux groupes de se

réunir dans un méme organisme.
Les besoins locaux demandent des

solutions idéntiques, il était clair,
que les avantages devenaient Meil-
 

  

| est fait de la famille. Il faut mettre
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leurs à tous points de vue.
Un exécutif et un conseil très re-

présentatif furent élus. Ta prési-
dence de cette nouvelle succursa-
le a été confiée à M. Louis Lamarre
de Longueuil comme premier vice-

président, de M. Emile Saindon

comme deuxième vice-président et

M. Roger Saindon comme: secrétai-
re, Les directeurs élus furent: MM.
Arthur Gendron, à la section du
vêtement; Roger. Vincent, à la sec-
tion des vivres, C. E. Millette, à la

et Denis Chevalier à la section des
services,
Le nouveau conseil s’est mis im-

médiatement à l'oeuvre en étudiant
le projet d'augmentation de la ta-

xe de vente -municipale et “après-
délibération il se pronônça délini-
tivement contre ce projet, les fi-
nances municipales ne justifiant

pas unetelle action.

EDUCATION FAMILIALE
Le R. P. Réal Lebel, S.J., direc-

teur de ‘Ma Paroisse”, était le con-

férencier dimanche a la récollec-
tion mensuelle. I] a parlé de la for-
mation chrétienne des enfants au

foyer. CITES

Le conférencier a fait-un tableau
peu édifiant de la vie de nos gran-

des villes pour dire que la métho-

de n'a pas ‘à envier Chicago et que

jnous nous en approchons passa-

blement”.

Ce qui ne Va pas, c'est que nous

manquons de foi. que le sens du

dimanche n'existe plus et qu'est dis-

respect des choses reli-paru le 1
gicuses. Il faut avoir peur de nos
églises pleines... de suiveux.. non

de convaincus

On vit facilement‘ sa vie reli-

gieuse, on a Une foi facile Toutcela

est dangereux. Combien de fois on

entend cet aveu. parce que mes

parents n'ont pas su Me donner la

formation nécessaire, .

Le conférencier dit alors qua l'en-

fant est “rhanqué” dès le sein de

sa mère. L'éducation religieuse

commence avec la vie. Elle est a

la base complétement, entiérement,

totalement. Le baptéme. ne fait
qua donner le sceau. Aujourd'hui

on retarde même le baptême de 8

jours et parfois Un mois, sans pen-

ser à quoi on expose cet enfant, en

le privant de ce sacrement de vie.

Lés temps sont changés où les pa-

rents “attelaient” dés la naissance
pour se rendre a I'église ou l'en-

fant devait recevoir ce sacrement.

Et dans le développement physi-

que de l'enfant, autant que moral,
il faut donner le cadre nécessaire

afin que de l'enfant à la jeunesse

la courbe se soit pas trop pronon-

cée. Il fœut que l'autorité paternel-

le soit maintenue autrement c’est

la vie spiriutelle, une réligion po-

sitive dans la vie famiilale. Dieu

aimz ceux qui le servent dans la

joie. Il faut donc donner un sens

à la vie spiriutelle, à la messe, à la

vie elle-même, ne.pas se découra-
ger des échecs. .

Le probleme des loisirs intervient

a un certain age et il est important

qu’ils soient organisés et surveil-

lés.
Dieu doit rester le maître du

foyer et il faut le serVir dans la joie.

Il faut que la vie soit le réflet de.

ce que l’on croit. Ne l’oublions pas,

nous avons été marqués dès notre

ra la vie spirituelle du foyer.

M. Alfred-J. Doucet a remercié le

conférencier. -
NAISSANCES
A Longueuil, le 3 février 1952,

a été baptisé Joseph, Alfred, Alain

néde 29 janvier, enfant de M. Ro-

AA

À TEL. Longueull 2318 
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GERTRUDE DENAULT
FLEURISTE

74-A 8i-Charles O.

LONGUEUIL 

|menuisieretde”Gertrude-
|de cette paroisse. Parrain: M. Na-

puits, et de Gabrielle

naissance et le foyer sera ce que se-
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saire Thomas et de Réjeanne Bel-
lefeuille. Le parrain a été M. Ai-
fred Bellefeuille: et la marraine
Lucinda Dubé,

—A Longueuil, le 10 février 1952
a été baptisé Pascal, Joseph, né le
ler janvier, enfant de-M. Pardo
Petroni, et de Antoinette Gabrielle
Le parrain a été M. Pascal Spino,
et la marraine Yolande Petrosupe,
son épouse.

 

NAISSANCES ’
Le 10 janvier, à l'Hôpital Géné-

rai de Verdun, Marie, Suzanne, Mi-
cheline, enfant deM, Irénée Morin,

poléon Mador, marraine: Aurore.
Gendron, son épouse, de Coaticook,
oncle et tante de l'enfant.

—Le13janvier, à l'Hôpital No-
tre-Dame, Joseph, René, enfant de
M. Marcel Lamarre, télégraphiste,
et de Lucille Demers, de cette pa-
roisse, Pararin: M. Fridolin Lamar-
re, marchand; marrainé: Hélène
McGee, son épouse, de cette pa-
roisse, grands-parents de l'énfant.

—Le ler février, a "Hopital Gé-

néral de Verdun, Joseph, Willie,

Yvon, enfant de M. Gaston Cyr,

ferblantier, et de Denise Morin,

de cette paroisse. Parrain: M. Wil-

lie Delisle, marraine: Marthe Cyr,

son épouse, oncle et tante de l’en-

fant,

—Le 7 février, Marie, Franca, An-

toinette, Marguerite, enfant de M.

Louis-Emile Bédard, creuseur de

Lavoie, de
cette paroisse, Parrain: M. Didy-

me Lavoie, marchand, de St-Mar-

tin; marraine: Marie-Antoinette

Morel. son épouse, grands-parents

de l'enfant. Porteuse: Marguerite

Lavoie, tante de l'enfant. Le bapté-
me a été célébré -par M. l'abbé
Réginald Lamarre, diacre.

FUNERAILLES

Le 8 février a été célébré le ser-
vice funèbre de Mme Auguste Bros-
sard, née Alexandrine Brosseau, de
cette paroisse, décédée le cinq cou-

rant, à l’âge de soixante-quatorze
ans. Le service fut chanté par le
Révérend Père Brossard, s.j.
Nos sympathies à tous les mem-

bres de la famille.

—o—
— Samedi dernier, M. et Mme,

Lione] L'Ecuyer recevaient quel-
ques parents à souper, ce sont
M. et Mme Josaphat L'Ecuyer et
leurs enfants, Marie-Jeanne et Ri-

chard, de St-Michel; M. et Mme

Léonidas Viau; M. et Mme Roch-

Henri Viau et leur fille, Marie-
Jeanne, tous de St-Edouard; Mlle

Henriette Lussier et M. Raoul Ste-
Marie; M. et Mme Fabien Fournier

et leur fils Yves; M, et Mme Roch

Bombardier et leurs enfants: Clau-
de, Gervaise, Jocelyne; M. et Mme

Gérard L'Ecuyer; M. et Mine Lo-|,
mer Lussier et leur fils: Jean-
Pierre, tous de Laprairie; M. et
Mme Albert Laberge et leurs en-
tants: Michel, Louise, Daniel; M.

et Mme Roger Alexandre, de Mont-
réal. Tous passèrent une agréable
veillée,

dron, |-

a

 

   
   

NOTES DEJANVIER
ÉCOLE dé la COTE ST-LAMBERT

(Juliette Mailloux, inst.)
Te année: Nicole Brais, Pierrette

Lamothe;
8e année: André Brais, Muriel

le Lamothe, Denise Thibodeau;
4e année: Gilles Marinier, Mi-

cheline Brais;
3e, année: Nicole Lamothe, Gi-

nette Marinier, Lucille Auger, P. A.
Thibodeau, GillesThibaudeau,Hen-

ri Tremblay;

Audet.
—

ECOLE SUPERIEURE
— — -ST-JOSBPH

janvier 1952 :

12e année: Fernand Gravel, Ro-

bert Jodoin, Gilles. Pinsonneault;

lle année: Emile Pigeon, Gé-

rald Duquette, Claude Gatien;

10e année: Marcel Gaudreau, Gil-

les Le Royer, Alvert Leclerc;

9e année: Gilles Gingras, Réal
Aubry, Paul Pinsonneault;

8e année: RogerSte-Marie, Gaé-

tan Boyer, Armand Daunais;

‘Te -année: Rolland Dupré, André

Roy, Jacques Perron;
6e année: Claude Marquette, Mar-

cel Moussette, André Brosseau;

5e année: Pierre Dulude, André
Montpetit, Gilles Boutin;

4e année: Paul-Emile Couture,

Gilles Dusseault, Gilles Robidoux;

3e année: Gilles Brillon, Jules

Senécal, Jaul Jones,
—

_ Baint-Isidore
a of vient :

Mle Lucienne Guérin de Montréal

partie-depuis d'ux-Mois-en vovage à
la Guatémala, en Amérique du Sud,

chez son nevèu, M. J. Paul Gariépy,
est de retour depuis quelques jours.

\ son arrivée, elle a passé quelques
jours à St-Isidore chez ses soeurs

Miles Juliette et Imelda Guérin.
—M. l'abbé Arthur Desgens, vicai-

re à Montréal, était de passage chez
ses parents la semaine dernière.

J,

istteur distingué
Dimanche dernier, un Père des

Missions étrangères est venu donner
le sermon aux deux messes. I! nous

a montré -par ses paroles toutes les

misères qui-existent dans leurs pays

de missions, Le R. Père nous dit que

tous nous devons étre missionnaires
par nos prières, nos sacrifices, nos
aumônes. ’ ‘

Mettons donc son sermon en pra:

tique afin qu'il v ait Blus de mission-
naires pour l'évangélisation, plus de
conversions,

La quête fut faite pour les Mis-
sions et ce R, Père est parti content

de notre grande générosité.

-AU “RICHELIEU”. ..
:..vos commandes d’impressions se-
ront bien -faites et livrées à temps.
Laissez-nous la chance de vous prou-
ver ce que nous avançons |
leer

Encouragez nos
annonceurs 
 

 

La Briqueterie Saint-Laurent Ltée
935. EDIFICE CARRE DOMINION

Briqueterie : LAPRAIRIE, P.Q.

1010 Ste-Catherine Ouest, Montréal Tél. HArbour 4804

MAURICE TRAHAN, Agent local, Saint-Jean, Qué.
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Le camp du C.A.R.C., St-Jean,

Québec,à l'instar de l'ancienne Gau-

le, est divisé en trois sections. Cepen-

dant, contrairement à la Gaule, qui

était divisée pour des fins de conqué-

te, St-Jean l'est pour desfinsd'en-

traînement au service du C.A.R..C.

Traitant de chaque section. séparé-

ment, considérons d'abord la premiè-

re et la plus importante, le Dépôt

d'Effectif. C’est ici que-les aviateurs

et aviatrices font leurs tout débuts

dans la vie militaire, ici qu’ils font

leurs premiers pas. dans le chemin

long, mais intéressant, qui mène à la

perfection telle que le C. A.R.C.

l'entend.

Vient ensuite l’unité de la Sélec-

tion du Personnel où les recrues sont

interviouées, analysées, ct mises a 1'é-

preuve pour être adéquatement in-

corporées dans le plan général du C.

A.R.C. “Chacun à sa place” est la

devise de cette unité, et le progrès

continu du CARC dépend du fait que
chaque personne occupe la position

qui lui convient le mieux.

La troisième partie de notre pro
gramme d'entrainement échoit à l'E-
cole d. Anglais où les recrues de lan-
gue française apprennent à parler
l'anglais. Cette école, phase reconnue
dans l'entraînement du C.A.R.C.,
permet aux aviateurs canadiens-fran-
çais d'ajouter une autre langue À leur
langue maternelle et les prépare ainsi
servir où que ce soit.

Tous les aviateurs et-aviatrices,

sans exception, qui s’enrôlent dans le
C.A.R.C. aujourd’hui passent par
le camp du C.A.R.C. à St-Jean.
C'est ici qu’ils se familiarisent avec
les exigences du service, quant à leur
tenue, leur discipline et leur compé-
tence, facteurs indispensables au suc-

cès d'une carrière militaire.

Durant leur séjour ici, ils reçoi-
vent lear éducation physique et ap-
prennent la discipline militaire. Ils
endossent leurs uniformes et décou-
-vrent leur position personnelle dans

le plan général de la défense natio-
nale et internationale. Bref, c’est ici
que s'effectue la transition de la vie
civile.à la vie militaire.

L'entrainement officiel que la re-
crue reçoit à St-Jean a pour fonc-
tion de lui inculquer les connaissan-
ces fondamentales de la vie de ser-
vice. Ce fait est accompli au moyen
de la drille, des sports et des confé
rences traitant de sujets tels que l’his-
‘toire du C.A.R.C., son organisation
et ses progrès, ses us et coutumes,
sans oublier la discipline, la tenue, la
sécurité, et la loi militaire. Des re-
présentations cinématographiques
présentent les standards d’hygière,

‘l'entraînement de la volonté -et la
compétence personnelle.

Une fois leur stage terminé à St-
fran, nos nouveaux aviateurs et avi-
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Corps d’Aviation Royal -
Canadien, St-Jean, Qué.

[litairemaisaussi uncitoyen.

atrices se dirigent vers différents
centres. d'entraifement ou ils com-
mencent leur nouvélle carrière dans
des métiers de lur choix.

Parle fait qu’ils vivent en groupe

[dansles casernes, les récruesap-
prennent la valeur de l'individu dans
le plan du C.A.R.C. — et la valeur
plus grande encore de groupes d'in-
dividus dédiés a une cause commune.

Cette vie en commun engendre des
amitiés solides qui leur benéticieront

dans le futur.

Ils s'aperçoivent que la vie du

camp — telle que pratiquée ici — est
unevie pleine, avec des heures de
travailet de loisir bien balancées. Les
recrues, tout comme les membres du

persorinel régulier, peuvent partici-
per à une variété infinie de sports.
À St-Jean, un visiteur peut toujours
trouver les aviateurs et aviatrices

occupésà desaétivités telles que le
ballon au panier, le ballon au vol, le
gouret, le badminton, le ping pong
et mêmele billard. H y a danse géné-
rale une fois la semaine et les films
les plus récents paraissent dans le
théâtre moderne de la station. Les
restaurants et les cantines sont tou-
jours très achalandés. La vie spiri-
cuelle de l'aviateur est loin d'être né-
gligée. Le dimanche, les chapelles ca-
tholiques et protestantes sant tou-
jours remplies.

L'aviatur apprend à ne jamais ou-
blier qu'il n’est pas seulement un mi-

Ilne
perd pas contact avec la vie civile.
Chaque soir, il est possible de voir,
dans la ville de St-Jean, des avia-

teurs et aviatrices — d'’aucuns en
uniformes et d'autres en habits civils,
En général, ce sont des types qui pos-
sèdent des personnalités intéressan-
tes et qui aiment à faire de nouvelles
connaissances et de nouveaux amis.

Nombre d’entre eux se sont déjà al-
liés d'amitié avec les citoyens de la
ville et nul doute qu’à l’avenir leur
nombre augmentera.

Dès qu'un contingent de recrues
part un autre prend sa place. Le pro-
cédé se répète continuellement. De-
puis les 9 mois que le camp du CARC
opère à St-Jean, un très grand nom-
hre de personnes sont arrivées et
sont parties.L’avenir en verra nom-
Sre d'autres faire de même. La plu-
nart d’entre eux garderont un très
hon souvenir de Ja ville de St-Jean
et de ses citoyens.

(Dans le prochain article, nous dis-

‘uterons le Dépôt d’Effectif ct sa
fonction particulière).

er

Pour empêcher que votre fer ne

colle sur les tissus empesés, étendez
sur sa surface, alors qu’il est chaud,
un peu de paraffine, et votre travail
se fera sans difficulté.
 

APRES-MIDI.
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    Les dispositions du code municipal,

c'est-à-dire la loi qui régit les cor-

porations rurales, sont parfois d'ap-

plication difficile. Le cas suivant

était rècemment soumis à la Cour

supérieure.

La Corporation de Notre-Dame de

Bonsecours, dans le comté de Rou-

ville, réclamait d’Armand Lariviére,

de ta- paroissede-—Saint-Athanase,

$67.50, coût des matériaux et du tra-

vail de réparations de 4'4 arpents

environ dc clôture, se trouvant entre

un terrain privé et un chemin public.

La corporation prétendait que Lari-

vière était tenu, en vertu d'un pro-

cès-verbal, d'entretenir cette clôture

où, à son défaut, de lui payer lè coût

des réparations, “si l'inspecteur de

voirie nommé par la Corporation,

avait dû les faire. Le défendeur, re-

présenté par Mes Cartier et Cartier,

a soutenu que la clôture longe une

partie de chemin qui est située dans

la municipalité de Notre-Dame de

Bonsecours, mais est le prolonge-

ment, à l'extrême nord, du chemin

du- rangSt-Fdouard, situé’ dans fa

municipalité de Saint-Athanase, de

sorte qu'il s'agissait, non d'un che-

min local, mais d'un chemin situé en-

tre deux comtés, Rouville et Iberville

sur lequel, tant en vertu du code mu-
nicipal que du procès-verbal lui-mé-

me, la corporation locale de Notre-

Dame de Bonsecours, n'avait aucun

droit, et que l'affaire relevait des

conseils des comtés d'Iberville et de
Rouville ou du Bureau des délégués,

non de la Corporation de Notre-Da-

me de Bonsecours dont l’action a

été renvoyée.

Club Juvénile...
(suite de la première page)

la salle du théâtre pour tenir nos as-

semblées.
Au nom de l'exécutif et des mem-

bres du club Juvénile de la Police,
je tiens à remercier M. Maurice

Phaneuf pour sa générosité ct sa
bonne coopération pour la jeunesse

de St-Jean.
Alors que tous les membres se fas-

sent un devoir d'étre présents le 23
février, à 10 heures, au théâtre Im-
périel pour venir vous mettre au cou-
rant des activités du club pour 1952.
N'oubliez pas d'apporter votre carte
de membre. Surveillez les journaux
car il y aura d’autres développements.
Ces temps derniers six douzaines|

de hockeys furent distribués par le
Club Juvénile dans les différentes
institutions de la Cité, dont deux
douzaines à l’école La Salle, deux à
l’école supérieure N. D. A., et deux
à l’Académie Commerciale Catholi-
que. Ceci pour le divertissement des
jeunes. -

 

G LETENDRE, .
sec-trés, C. J. P., St-Jcan
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SAINT-JEAN, JEUDI, LE 14 FEVRIER1002

_* CITOYENS DE SAINT-JEAN
   

 

L'Association Ambulancière Sains-

Jean lance un appelà votre générosi-

té, afin de pouvoir continuer à four-

nir l'équipement à votre brigade

Dieppe, no 246, de votre ville.

Citoyens de St-Jean, vous devez

-—=g-

être fiers de votre Brigade. L'année
‘est-a-dire 1951, votre Bri-

gade a assisté plus de 400 cas, fait
487 sorties, avec un total de 4386 heu-

-res-de-travail.—-
Vous savez sahs doute que ces ser-

vices sont bénévoles, et-que les bri-
gadiers dûment. qualifiés sont tou-
jours à votre service. Nous deman-

dons un accueil bienveillant 3pos. sol-J.
liciteurs, car cespersonnes travail
lent toutes pour le bénéfice de cette
grande cause, ct ce absolument gra-
tuitément. ‘

La campagnede souscription s'ou-
vre aujourd'hui même, c'est-à-dire le
14 février pour se continuer jusqu'au
29 février.
Des solliciteurs passeront par vos

maisons pour reeucillir votre cotisa-
tion.

Tous ces solliciteurs ont une carte
Spéciale d'identification que
pourrez voir sur demande.

vous

Des postes de premiers secours fu-

SEERERANEAR ELTVEARBNRNKANRNKSONAARNIKNNCN

LA VENTE |
se continue jusqu'au 17 février

rent installés l'année dernière À di
férents endroits publics de Sten

en outre au St. Johns Yacht Cin
la piste de ski à St-Grégoire, et ah

Baie Missisquoi. a

Nous espérons en ouvrir plusieur
nouveaux cette année sur les plages
environnantes, si nos moyens nous le
permettent.

Vos contributions

ladrésséesTM.teDr J-A. Lapierre,
166 rue Jacques-Cartier, St--Jean, ou
à M. EF. Lemaire, 250, Tue Saint-
Jacques, St-Jean.

M. Paul DUBE,prés.

Etat desanté
de F. R. Lefebvre

C'est avec surbrise que nous ap-
arenions, en fin de semaine derniè-

‘e, la grave maladie de l’échevin F.
2. Lefebvre. Retenu chez lui pour

juelques jours par une Grippe, au
lébut de la semaine dernière, des
somplications survenaient en fin
de semaine et son état était jugé
zrave, samedi. On nous apprend

veureusement, aujourd'hui. que srn
OS Athan am
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$1.50 - $2.00

95c -

APRIX D'AUBAINES

, Profitez de cette semaine

pour vous chausser 3 bon marché

 

 

SOULIERS

SSSAS

$1.95
POUR DAMES ET JEUNES FILLES

- $2.95 - $3.95

POUR HOMMES ET JEUNES GENS
$3.95 - $5.50 - $7.95

Aussi pour bébés, enfants,
fillettes et garcons

Spéciaux à prix très réduits

207, de reduction sur nos
articles de sport

GEO. ST-GERMAIN & FILS ‘
252 RICHELIEU TEL.: 2401

EVRIER, De 2A5 HRES TOUTESLES

  

SAINT-JEAN. |

PECee

 

Lay être- ]

S
A
R

E
r
—

  

 



1982

dif.

Jean,

à la

ieurs
ages

us le

être.
erre,

, ou

aint-

 

u
n

p
s

pi

 

t
e
n

no
r

ec
E
E
e
s

P
E
m
e
t
r
e

R
E

 

   
  

 

Gaint-Jacques
170, rue P. 210 o Saint-Jean

REDACTION ET ADMINISTRATION

Abonnement: 82.00 -Publièusset paysan? $3.00

EDITIONSDU RICHELIEU, LTEE | 33
Autoriséconcommeenvoiavoi postal de2ème classe,

wa.

Téléphone: 7529

  

 

Directeur: Paul L'ECUYER
 

erre
SAINT-JEAN, JEUDI, LE 14 FEVRIER 1952

ES

 

 
———
 

 

UNE ASSOCIATION POUR TOUTE LA FAMILLE
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-Fondée le 24 juin 1834 -

300 SECTIONS.— 75.000-MEMBRES DANS LE QUEBEC

Sais. w*    
QUELQUES REALISATIONS DE LASOCIETE ST-JEAN-

.  -BAPTISTE DE SAINT-JEAN, EN 1951

Soirée pour les sociétaires

Lors d’une récente réunion con-
jointe des exécutifs des S.S.J.B,
féminine et masculine, d’Iberville,

il a été résolu que leurs membres
soient invités, accompagnés, à une
soirée récréative à la Salle Saint-
Charles, le lundi 25 février pro-

chain, (veille du Mardi Gras). Cha-
que sociétaire voudra bien sé cos-
tumer pour la circonstance, por-

tant tout au moins un masque ou
un loup. L'admission sera gratuite
sur présentation de la carte de
membre pour la présente année.
Parmi les attractions de la soirée,

mentionnons: chants et danse par
I'Ordre de Bon Temps sous la di-
rection de Mme Marcel Larocque,

partie de cartes, représentation du
film tourné a4 Iberville par la S.S.
JB. en '1950, distribution de prix

pour les meilleurs costumes, goû-

“ter, etc. ……
Le programme complet sera pu-

blié ici la semaine prochaine.

Cinéma récréatif

La S.S.J.B. d'Iberville vient de
décider de reprendre ses représen-

tations de cinéma récréatif et docu-

mentaire, La première représenta-
tion aura lieu à la fin de mars avec

‘Monsieur Vincent”.

A qui s'adresser

Depuis le début de l’année, plus

d'une cinquantaine de personnes

ont été admises membres des S.S.

JB. d’Iberville. ‘Plusieurs deman-
dent à qui s'adresser pour--deman-
der leur admission. On voudra bien
le faire chez:

M. Gérard Sanfaçon, 12, 2ème
Avenue; M, Joseph-M. Boucher, 10a
9ème avenue; M. Auguste Rome, 2,

0ème avenue; M. Albert Monette,
51, 2ème rue; M, A.-E. Létourneau
66, 2ème avenue; M. Elphège Bou-
cher, 26, lére rue, est le directeur
du comité de la propagande.

Domaine National

Fondation de Sociétés St-Jean-
Baptiste à Longueuil ct Montréal-

Sud.
—Fondation de Sections Juvénile

à l'Académie Commerciale de Saint-
Jean et Féminine dans St-Jean.

—Participation au Congrès de la
Fédération des SSJB du Québec à
Sherbrooke en mai 1951, par l'envoi
de délégués et la présentation de rap-

- ports et résolutions.

—Célébration grandiose et réussie
de la Kête Nationale des Canadiens-
Français, la St-Jean-Baptiste, le 24
juin 1951, à St-Jean, avéc la collabo-
ration des autorités municipales et
divers groupements ctla participa- 

tion active d'un nombreux public de
St-Jean, d'Iberville et la région. )
—Travail d'enquéte en vue de la

mise en marche d'une Campagne de
refrancisation de l'aspect publicitai-
re et commercial de St-Jean et la ré-
gion.

—Fondation d'une Société St-Jean
Baptiste dans Notre-Dame-Auxilia-
trice.

Domaine Economique

—Participation active au Cercle

unique d'Entr'Aide Mortuaire La
Reconnaissance impliquant un don
maximum de $1000 a la famille de

tout membre décédé moyennant un
versement minimum annuel de quel-
ques dollars seulement.

—Contribution de la SSJB de St-
Jean à la création de bourses d’études
qui permettront à de jeunes Franco-
Américains—devenirperfectionner-
leurs études en français dans l’une
de nos institutions d'enseignement.

—Don de drapeaux fleurdelisés et
de volumes en prix de langue fran-
gaise et Histoire du Canada dans
quelques-unes de nos institutions

d'enseignement.

—Souscription en faveur de Son
Excellence Mgr Emilien Frénette,
ex-aumônier de la Fédération des
SSJBdu diocèse de St-Jean, àl'oc-
casion de sa nomination comme ler
évêque de St-Jérôme, en témoignage
d'appréciation et de gratitude pour
l'aide apporté et l’encouragement à
nos oeuvres nationales.

—Souscription-au quotidien mont-
réalais Le Pevoir, vaillant organe

d'avant-garde au service des intérêts
supérieurs des Canadiens-Français
dans tous les domaines et ardent
propagandiste de nos valeurs natio-
nales.

Domaine Artistique
et Culturel

Patronage cet collaboration à la
vente des billets de la représentation

Le Jeu de la Voyagère, de Rina Las-

nier, de St-Jean, en hommage à la
B. Marguerite Bourgeoys, par les élè-
ves du Pensionnat de la C.N.D

St-Jean.
—Patronage et collaboration à la

vénte des billets du récital de chant
Gérard Barbean, brillant jeune ar-
tiste canadien-francais de Montréal,
à la Centrale Catholique de St-Jean,

cn mars 1951.
—Participation ct assistance au

Débat Oratoire, organisé par la Sec-
tion Collégiale -Mgr Chaussé de la
SSJB, au Séntinaire de St-Jean, le

24 mai, à l'occasion de la Féte de]
Dollard; sujet débattu: Le Canada

(Suite à la page 28)

ervice

écurité

 

Ar prmnsaracmaAte= elentsmanrm a à

atisfactionER

Venezvoir

~ Mardiprochain,le 19 février,3° 8
heures, a la Centrale Catholique, les
tertiaires de la paroisse Cathédrale,
bprésenteront le grand film mission-
naire Le Japon Sanglant.
Ce film préparé«au Japon même

du peuple japonais;a force d'âme
qu'ont toujours déployée. en terre

diens; la grande foi des catholiques

japonais, ainsi que leur attachement

à l'Eglise catholique, notre Mère.

Dans les temps troublés que nous
traversons, p&rtout où la haine con-
tre la religion sévit de par le monde,
venez en foule raffermir votre foi
en voyant avec quel courage nos frè-
Lres. persécutésde jadis, loin de se
laisser abattre par la tvrannie et la
méchanceté de leurs persécuteurs,
ont eu la force d'aller jusqu’au mar-
tyre.

Le prix d'entrée est de 35e: es
billets seront en vente le soir me
au guichet.

Action de $1,200
déboutée par le
juge E. Salvas

 

à M. Albert Beauchesne, de St-Paul

d’Abbotsford, par M. Hervé Sur-
prenant, de St-Jean, a été renvoyée
avec dépens, par l'hon. juge Elie
Salvas, en Cour Supérieure de St-
Hyacinthe. Le défendeur était re-
présenté par Me Gaétan Sylvestre,
r de St-Hyacinthe.
Le demandeur Surprenant pré-

tendait que son auto-taxi, conduite

par M. André Guillet, un employé,
avait été considérablement endom-
magée par la faute du défendeur

Beauchesne, et il réclamait à ce
dernier un montant de $1,229.64,
soit $689.64 pour compte de. gara-
ge, $440.00 pour perte de revenus
pendant les réparations et $100.
pour dépréciation du véhicule, M.
Surprenant reprochait à M. Beau-
chesne de n'avoir pas apporté assez
d'attention à la conduite de l’auto,

d'avoir obliqué vers la gauche et

de n’avoir pas observé les lois de
la circulation.

M. uchesne a répondu à l'ac-
cusation de la façon suivante: l’em-
ployé du demandeur conduisait à
une vitesse excessive et dangereu-

se dans le village de St-Paul d’Ab-
botsford, le jour de l'accident, le
l'octobre 1948; M, Guillet n’a pas

‘| apporté Une attention suffisante à
son travail, n’a rien fait pour ten-

ter d'empêcher l'accident, et l’ac-
tion du demandeur est mal fondée
en fait comme en droit.
Le juge a décidé que Guillet a

perdu le contrôle de la voiture
qu'il conduisait, parce qu’il condui-
sait à une vitesse excessive, soit à
quarante milles à l'heure, dans un
village, dans une côte glissante et
que l’accident n’a pas été dû à la
faute du défendeur,
La défense a donc été accueillie

et l’action du demandeur, déboutée
avec dépens. 
 

étrangère, nos missionnaires cang-{-

~~ Une action de$1,229.64intentée|

 

“Entre toutes les oeuvres diocésaines, a
écrit S. Em. le cardinal Villeneuve, je ne
puis m'empêcher de recommander au
premier chef celle qui entraînera toutes
les autres, la presse catholique.”

 

Imprimé aux Editions du Richelieu, Ltee

 

 

 MPRESSE
0 "

amd
mapa——

 

 

 
 

Un mot que l'on n'emploie pas
souvent est “Bissexte” qui indi-
que le vingt-neuvième jour ajouté
au mois de février. 1952, étant une
année bissextile, donnera la chance
à ceux qui sont nés ce jour-là de
fêter leur anniversaire de naissance,

plaisir qu’ils n'ont pas eu depuis

quatre ans...

L'on dit que, durant une année

bissextile, le beau sexe a le privi-

lège de demander les hommes en
mariage. En fait, il n’y aura pas a-
lors beaucoup de changement. Car,
en tout temps, c'est souvent la fem-

me qui choisit celui qui la choisi-

ra...

Pourquoi une journée de plus

tous les quatre ans? C’est que l’an-
née de calendrier — appelé tropi-
que — a 365 jours, 5 heures, 48 mi-

nutes et 46 secondes, c'est-à-dire
indicationdu tempsQue la terre |

complèteauautour du soleil, Les Juifs,
qui célèbrent leur propre jour de
l'an, ont une année de 354 jours, de
même que les mahométants,

- Le premier calendrier est attri-

bué à Romulus, empereur romain

(753 à M5 avant Jésus-Christ). Il
nommaainsi les dix mois qu'il choi-
sit pour l'année: Martius ((mars), a-
prilius (avril), Maius (mai), Junius
(juin), quinctilis, sectilis, september
(septembre), october (octobre), no-

vember (novembre) et december
(décembre), auxquels l’empereur
Numa ajouta: Januarius (janvier) et

februarius (février). Jules César et
Auguste remplacèrent respective-
ment “quinctilis” et ‘“sextilis” par

“julius” (juillet) et augustus (août).

— par Me R. FOURNIER, NP. or

 

SSEXTILEANNEE BI

C'est Jules ICésar, en l'an 46 a-
vant J.-C, qui devait lancer un
nouveau calendrier (appelé julien

en son honneur) et où l'année com
mençait avec le mois de janvier

suivi des autres mois que l’on a
maintenant. __ ;

Cependant, en1582, le pape Gré-
goire XITI corrigea c calendrier
en décidant que toutes les années
divisibles par quatre seraient des

années bissextiles de 366 jours, et

les autres de365. L'Eglise catholi-

que, et la plupart des autres, fait

usage de ce calendrier. Depuis l’é-

poque des martyrs, elle a conso-

cré chaque jour au souvenir d’un
saint.
En marge de l'année bissextile,

“Le Petit Journal”, de Montréal,
“le plus grand hebdomadaire fran-

cais d"Amérique”, écrivait dans son
édition du trois de ce mois:

 

 

MARI QU ROBEDE SOIE :
LES ENJEUX DE L'ANNEE

“Une coutume, dont l'origine se

perd ‘dans la brume des temps,
veut que les filles jeunes ou moins

jeunes aient le privilège au cours

des années bissextiles, non seule-
ment de partir en chasse aux maris,

ce qu’elles font en tous temps, mais

aussi, après avoir choisi l'élu de

leur coeur, de Je demander en ma-

riage. L'Association des femmes cé-
libataires d’Amérique, en ce début

d’année, a fait parvenir à ses mem-

bres les recommandations qui sui-

vent, et qui devraient diminuer con-

sidérablement l'enregistrement de

1952, si ces conseils sont couron-

(Suite à la page 28 
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@ En 1950, les Canadiens- ont, : @> LesEtats de Chitral et de Ka- e La province du Nouveau--Brunsx RAPPOPORTDUDU PRESIDENT DE LA|K quelque '$1,663,000,000 en ta- let, qui sè sont réunis au Pakistan, wick à une flottille de 27 dragueurs,
CH. DE COMMERCEDESAINTJEAN ardirectes et $28,103,621 en taxes =d'importantes sources d’antimoi- plus considérable du genre au Ça,

i “Tempus fugit . Pendant les LE TO

bre, son bureau de direction et ses réussi de la très belle vesogne dans

F _ > RE

CE CHERS COLLEGUES de notre Chambre et celles de nos
; DE LA CHAMBRE diri cants industriels, de. langue Pryt ol) rey
4
+

4 ‘douze moisguiviennent,de s'écou-
(03 ler, l'activité s'est révélée telle- M. L.-O, Régnier, qui préside no-|- ; _

i

4 membres, qu'il me semble presque 2 , >
| impossible que tant de réalisations 08hemp davites;encette,oil

Prixssurdemande_CL
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ang.

ment débordante pour votre Cham- le comité de tourisme, a toujours €IMiN -

F aient pu s'accomplir en si peu del,’ Ville, il a préparé 10,000 de-
—A

R
R a temps. I est vrai que l'élan a paru jatiquessueSaint-Je

+i quelque peu raienti- au-débutdePliantstouristi à en faire distribuerHR: l'annee; mais les dernierstrois OU |}4 majeure partie dans des
# quatre mois ont été témoins d'unet la Nouvelîle-An terre Et,get-

; activité tellement intense qu’ils bo i ë = be
HE compensent ‘tout à fait ia lenteur du | année encore; notreComi à

4h er garperation aves Tu ChambredeIE Ce 57e épisode de l'histoire del aréation d'un Ken Lot, aus
notre Chambre aura consigné dans| '& €T aulon dun Xioous 1 fourehe |

ses pages une impressionnante ex- grements touristiquesà A travail
pansion de notre Cité du point de |G€ “00ers +
vue industriel aussi bien que .du d'équipe en vue du diveloppement
point de vue de l'agrandissement du dort Lennox a aux haut
de son territoire. Et ce sera tout à |Ÿ don ons par ortarn item de
l'avantage de la direction de votre !*5 n autre 1mp

* Chambre d’avoir pleinement parti- paire activité on vede la popu-
cipé dans une’ éfroite collaboration |*#t!On notre tourisme
avec l'autorité municipale en vue CIVISME
de iui assurer tout le support né-
cessaire en regard de’ ses responsa-| L'année qui vient de se termi-
biutés grandissantes. ner aura été marquée de la plus

L'avenir augure bien; mais il}étroite collaboration entre notre
nous demandera de plus en plus} Conseil de Vilie.et le bureau de di-
une collaoration étroite entre tous |rection de votre Chambre, qui ait
lescorps publicset les individus|été vuedepuis nombre d'années.
pour assurer un plan d'ensemble !Peut-être cet esprit de collabora-
pariaitement au point de façon que [tion s'est-il trouvé encore stimulé
tous voient leurs intérêts. sauve- [davantage lors du-souper-forum en
gardés. . table Fond auquel pros directeurs

invitaient les membres de notre
CONGRES Conseil Le. Ville. Cet échange de

_|Vues a déjà porté fruit, et devrait
Saint-Jean a été le point de ral donnersuite à maints résultats d’en-
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liement de deux congrés régionaux,
tenus par l'administrateur régional
en vue de dresser des plans d'orga-
nisation du congrès regional de La-

vergure. Sur l’agenda des recom-
mandations de notre Chambre, fi-
guralent la municipa.isation du ser-
vice des vidanges; l'établissement

 
 

 
prairie, quf s'est révélé un succès.
Votre prrésidentel votre secrétaire dun plan d'ensemble par un spé-
de même quela plupart de vos ad- Sia iste en la matiere avec le zonage

ministrateurs Qui assistaient; et ce 23‘étudeeaux ter:ritoires a annexer
fut sur linsistance de votre délé- [CL étude sérieuse d'un choix ap-
gation que la date du congrés ré- proprié pour la construction d’un

gional fut avancée de trois mois, de nouvel hotel de ville; de même que
façon à faciliter la préparation des d'unsyromapar votre Chambre

; résolutions présentables Bu congrès d'UN système de rémunération pour
i} ‘provincial, quise “tiert-enseptem-1+ 7

iyid bre, mois pendant lequel se tenait], Votre Chantre a déploré la ar
HE précisément depuis piusieurs an- A sou ars RTE a ete victime
4 nées notre congrès régional. C’est à N0tTe mpi > e maire ‘Georges
Cah ce méme congres que votre Cham- Phaneu et tous nos membres se

i joignent à elle pour lui. souhaiterbre a coopéré à ‘a création d’un =
comité régionalpour la préparation’ de se rétablir le plus tôt possible.

d’un plan d’aménagementdes ports,, Votre Chambre s’est aussi jointe
à tous nos corps publics pour ren-

CARRIERE BERNIER ENRG.
Philodor Ouimet, prop.
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  en marge du projet de canalisation à

du St-Laurent. Votre Chambre a|dre hommage à la mémoire de no- - = >également salué la naissance d’une tre ahcien secrétaire-trésorier de =
nouvelle Chambre à St-Paul de l'I- la Cité, feu M, Hormisdas Morais, -
le-aux-Noix, avec laquelle elle tra- dont la mort subite a douloureuse-

vaille en vue de faire de l'Ile-aux- MEnt frappé le public, _—
Noix ‘un centre touristique. Signalons enfin ici, le beau tra- = ,

| vail de M, Conrad Camaraire, pré- .
Votre président et votre secrétai-[sident do notre Comité de Com- | 6897 6897

Te ont aussi collaboré activement |Merce, qui a réussi notre iliumina-
avec votre délégation au congrès [tion des rues pour le temps des
provincial des Chambres de-Com-[Fêtes,
merce tenu à Montréal; et ils ont A NOTRE BUREAU \
obtenu d'’intéressantes mesures
dans l’amélioration des contacts a-
vec le secrétariat de la Chambre
provinciale. Mais l'événement sail-
nt de l’année, au chapitre des con-

grès, fut probablement le congrès
national de la Chambre de Com-
merce du Canada, à Québec, où
votre Chamñore était officiellement

Cette année, notre propre bureau
de la Chambrea été pleinement mis
en valeur; et le travail infatigable
de notre secrétaire, M. Frédérick,
en a fait un véritable foyer de ren-
seignements pour un peu tout le
monde sur un peu de toutes cho-
ses. Des centaines de lettres de dif-

Masonite, Ten-Test, Gyproc, Insul-Board
Bardeau d’Asphalte

représentée par notre président ho- |férents coins du globe y ontreçu ré-
noraire, M. L.-O. Régnier, et par 'Pqnse; et d'intéressants contacts ont
notre directeur, M. J.-]L Robichaud |YW jour par l'intermédiaire de no-
St-Jean avait alors l'honneur de| tre bulletin mensuel, édité au se-
voir notre député provincial, l’ho- crétariat.
norable Paul Beaulieu, comme invi-|, Nos minutes mentionnent mal-
té d'honneur au lunch de clôture, |Heureusement le décès de l’un de
A cette occasion, une délégation |N0s anciens présidents, en la per- mA| R I LC E IR iH a 0d'une trentaine de membres ac- sonne de feu M. Frank Pratt. (Suecesseur de Pierre Trahan)compagnait votre président et plu- VERTISSEMENTS
sieurs de vos dignitaires, pour as“ DI ISS : -.sister à ce lunch, au Château Fron-| Notre vice-président, M. Geo.-A.| . >tenac, et recevoir le salut du prési- {Rémillard, qui a été d’un -appui
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dent du banquet. inappréciadle dans d'organisation de TERIAnovsrmizs frdeinen,olsind MA UX DE CONSTRUCTIONAu cours de l’année, notre comité {du Nouvel An pour nos membresindustriel, dirigé par M. L-J. Ro- fut une fois de plus un franc suc-
bichaud, s'est révélé particulière- |£ès, de même que le banquet spé-ment actif: et a vu la liste de ses |Cial où nous nous honorions de la
membres doublerses effectifs, En Présence de M. René B. Perreault, ;février, Votre bureau de direction Nouveau Président de la Chambre
accueillait les représentants de nos |ig; de Commerce du Canada. Aux côtésindustries à une réception fort réus- de M. Perreault, qui était à cette
sie, où s'établissaient de précieux ‘ocacsion notre conférencier d’hon-

GROS ET DETAIL 

 

Pala

neur, adressaient, “aussila role |contacts. On saluait à cette occasion fu, Poshaussi1a parole Nous tenons enà magasin lafameuse
l'installation a St-eanduneas provincial de l'Industrie et du Comcentre militare de la ; e 3 e -
VoieChambre organisait, cette merce, et Dan, Morrell, chef du se-| — . —|. planche décorative PANELYTE,“ -

fabriquéeàa Saint-Jean même”
isite industrielle à la Crétariat de la Chambre Canadien- - 2année

St. RégisàPaper Co, Panel a ne. Au cours de la maladie de M.
vision, à l'inauguration de peaf le maire Phaneuf, le maire sup-levotre président it d'ailleurs

|

Pléant-M. J. Maurice LeSieur a ma-
é. président avait d'ail ifesté son amicale collaborationassist n

Au- cours desderniers mois .dej8vec notre Chambre,en acceptant * Less

j

 

* l'année, Joe Comité industriel a |nosdiversesinvitationsconvoqué une nion ciale des AFFAIRES OUVELLES

voire,Chambre xposaitsondsr]

Le

projet i peut:votre exposait- son Led'établir une collaboration plus in-| être en marche Bote, restetime avec nos manufacturiers: et l'adhésion entière de la Chambreoùl'on jetait les grandes lignes d'un en vue d'aider à la préparationcomité industriel rénové€ Jont fe-|d'une nouvelle brochure indus-
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 MANGEONS DES OEUFS !
 

 

" Bonpe nouvelle! 1952 semble nous
apporter la promesse ou au moins
l'espérance que le prix modéré des
œufs va permettre à tous de se

canformoeràceprincipe générald’a-
timentation- saine: “un-—oeuf-- par|

jour ou eu moins trois oeufs par se-
maine pour chaque ‘personne’. Bon
nombre de maitressesde maison é-
prouvent de la difficulté à suivre
cette règle alimentaire, soit que

"leursconvivesn'aiment pasles
a soit qu’ils se fatiguent des
oeufs frits, brouillés, bouillis ou en

omelettes.
Les Economistes ménagères de la

Section des Consommateurs, Minis-
tère de l’Agriculture du Canada
suggèrent toute une série de pré-
paærations culinaires contenant, sous
une ‘forme déguisée, un demi à un
œuf par service: crêpes et pain
doré servis au. déjeûner, au lunch
ou comme dessert; crèmes cuites
au four ou au bain-marie; crèmes
aux fruits et aux céréales, œufs à
la neige, tartes œux oeufs et à la
crème, poudings aux céréales (pain,
dessertes de gâteau, riz); gâteaux| -
(gèteau doré, éponge, des Anges,
mousseline); soufflés sucrés, parti-
culièrement délicieux préparés au
sirop d'érable ou au miel; potages-
erèmes ((crème de bouillon, crè-

cettes appliquantles principes fon-

des variantes de ces recettes stimu-
lera l'effort personnel de -création-|
On peutobtenir ce bulletingratui-
tement en écrivant auxEconomistes
ménagères de la Section des Con-
sommateurs, Ministère de l'Agricul-
ture du Canada à Ottawa.
On est parfois embarrassée avec

deux jaunes ou deux blancs d'oeufs
qui restent, Deux jaunesd’oeufs ad-
ditionnels d'une cuillerée à table
d'eau peuvent remplacer un oeuf

dans une recette de gâteau ou de
biscuits. Deux blancs d'oeufs peu-
vent remplacer un oeuf dans toute
recette de gâteau au beurre. Les E-
conomistes ménagères de la Section
des Consommateurs du Ministère de

l'Agriculture du Canada se font un
plaisir de présenter une façon ‘élé-
gante de disposer de deux jaunes
d’oeux ou de deux blancs, tout en

préparant en un clin d'oeil un des-
sert exquis et pas “tellement coû-
teux”.

Sabayon au jus de

2 jaunes d’oeufs
1/3 tasse de jus de pomme
Le tasse de sucre

des oeufs, Icontient aussidesre-}. L

 

damentaux de la cuisson. L'étude|‘ >

Une question d'amitié
: Monami Jean a parfois la mau-
vaise habitude d'être trop catégori-|
que. Malgré ce petit défaut, et quel-
ques autresaussi, il n’en demeure pas
moins un ami sincère et apprécié.
Hier soir, toutefois, nous avons eu
une conversation qui me fera hésiter
à l'avenir de l'appeler mon ami, Il
me faudra peut-être trouver un nou-
veau qualificatif pour décrire les
sentiments-qui nous lient.
Nous parlions de relations entre

les divers pays du mondeet a la sui- |
te d'événements récents, nous remar-

quions combien les relations présu-
mées amicales entre certains pays ne
tenaient pas à grand chose.

Jean, pour sa part, m’assura qu’en-
tre les pays il n'y a que deux sortes
d'amitié. D'une part, un pays prête
de l'argent à un autre et pour proté-
ger ses intérêts entretient des rela-

tions amicales avec ce pays. D'un
autre côté, il y a les pays qui em-
pruntent de l'argent ou reçoivent
quelque avantage financier de d’au-
tres pays ct qui maintiennent pour
Cette raison des’ relations amicales

-PARLONSPOISSON
Le poisson: devrait apparaître ré-

gulièrement au menu au moins une

protéines, de calcium, de phosphore,‘
de fer et d'iode, il est unprécieux
adjuvant de la santé. Il y a mille ma-
nières de servir le poisson potir qu'il
forme un plat appétissant, chaud ou
froid, pour enfants ou adultes. Frit,
bouilli, grillé, cuit aû four ou servi

froid avec de la salade, le poisson
peut faire un plattrèsappétissant.

|TOUTE IMAGE RACONTE
-UNE HISTOIRE”

 

Les images sont une aide pré-
foi ; ;s par semaine. Comme source de ; cieuse dans l'enseignement, que les

étudiants soient jeunes ou vieux.
Le ministère-de larSanté-nationale -
et du Bien-Etre Spcial produit des
films et des projections fixes sur

un grand nombre de sujets d’hy-
giène. Les écoles, les cercles d’é-

tude et les associations peuvent se

les procurer par l'intermédiaire des
“conseils de fiimsocaux. —
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_ DEPUIS DES GÉNÉRATIONS LES BONNES

- Pour les

PALES, FAIBLES, ANEMIQUES, TOUJOURS FATIGUEES

Cie Chimique FRANCO Américaine Ltée, 1566, rue St-Denis, Montréal.
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mier service au lunch ou au re-
pas du soir; soufflés au fromage, à
la viande (viande .crue ou desser-
te) aux Mgumes, aux pâtes ali-
mentaires, aux légumineuses, aux
céréales; sauces blanches aux lé-
gumes, plats au gratin servis com-

me mets principal au repas du soir
ou les jours maigres. Croquettes et
pains de viande (à base de des-
serte ou viande cuite) auxquelles
l'addition de jaunes d'oeufs donne
de la consistance et va sans dire,
plus de valeur nutritive; par ail-
Jeurs, pommes de terre pilées et

pains de viande (à base de viande
crue) gagnent en légèreté si on

leur incorpore des blancs d’oeufs

moussés mais non montés en neige
ferme; côtelettes, croquettes et au-
tres préparations panées et frites
peuvent être .passées indifférem-
ment dans un oeuf entier ou deux
jaunes ou deux blancs, défaits à la
fourchette additionnés d’une cuille-
rée à table d'eau ou de lait et d'%

‘de cuillerée à thé de sel, Et voici

une façon de paner qui réussit tel-
lement bien: enrober les côtelettes

* de farine salée, tremper dans l'oeuf
égoutter et passer dans de la panu-

re fine salée.

Les Economistes ménagères ont
préparé un bulletin: “L'Oeuf”; ce
bulletin offre des conseils sur les
usages, l'achat et la conservation

Bien mêler le tout, fouetter au-
dessus de l’eau bouillante jusqu'à
ce que le mélange soit mousseux et

très chaud. Servir sur une tranche
de gâteau simple aux noix (6 à 8

services).

Mousse au jus de

ponme

Cuire ! tasse de sucre et 2 tasse
de jus de pomme durant 5 minu-

tes. Verser en trois fois sur 2 blancs

d'œufs montés en neige ferme, Bat-
tre jusqu'à ce que le mélange soit
mousseux et froid. Servir en cou-
pes sur tranche de gâteau ou avec
biscuits secs (6 à 8 services).

Unetasse de miel ou de sirop d'é-
rable bouillis 5 minutes peuvent

remplacer sucre et jus de pomme.
—_—————————

@ La première manufacture de
chaussures du Canada fut fondée à
Montréal, en 1828. Tout le travail
était fait à la main.

 

Votre journal “LE RICHE-
LIEU” est le meilleur medium
de publicité parce qu'il possè-
de la plus forte circulation des
journaux de la région.

 

À VOTRE SANTÉ

 

 

est un m
digne Epicure, i

Mais il faut le cuire
d'une manière sûre,

Sinon le docteur vous dirg,
affreuse chose

Mon ami, vous so
de .trichinose.

Le porc

 

avec-Ce-spays: Et-si-un—jour 1e-débi-

teur ne peut rencontrer le créancier,
l'alliance est rompue.

“C’est pour ça que tout va mal au-
jourd’hui, dit-il. Par exemple, tant

que les pays alliés durant la dernière
guerre oft prêté de l’argent à la Rus-
sie, l'Union soviétique était une al-
liée estimable.” Jean me cita plu-
sieurs autres exemples du genre et
m'assura que le fait que tout n’allait
pas trés bien dans le monde prouvait
la véracité de ce qu'il avançait.
Nous aurions pu discuter fort

longtemps sur ce sujet, sans que Jean
change d'idée. “L'amitié entre les
pays, ça équivaut à un signe de pias-
tre !”, dit-il, pour réstmer ses argu-

ments. Et il ajoute : “Les bons comp-
tes font les bons amis. Il n'y a rien
de plusvrai que cela dans les rela-

tions internationales.”
Je n'ai pu m’empécher de remar-

quer que cela pouvait étre juste sur
certains points, vu que l’on dit sou-
vent que pour garder un ami, il ne

‘| faut pas lui prêter d'argent. Mais ce

dernier dicton n'est pas toujours vrai
et je connais beaucoup dc gens qui
ont pu passer au travers d'une épo-
quedifficile grâce au secours four-
ni par des amis. Mais là où cela se
gâte c’est lorsque l’on ne peut plus

‘tou ne veut plus) rembourser l’ar-

gent prêté.
A. SAUMIER

(Québec-Presse)
re—

AU LIEU D'UNE BERCEUSE

Ceux qui ont du mal à s'endormir

le soir devraient laisser à la porte de

leur chambreà coucher soucis et pro-

blèmes.Les heuresd'obscuritéet de

silence peuvent étre un excellent mo-

ment pour réfléchir aux difficultés

du bureau, mais cela ne.facilite pas le

sommeil. Beaucoup de gens ont leurs

méthodes ‘préférées pour s'endormir

— les uns prendront un bain tiède, les

autres un breuvage chaud; d'autres

encore trouvent qu'une marche au-

tour du pâté, en plein air, a un effet |

thode à laquelle on a recours pour

faciliter la détente et le sommeil,

ruminér les problèmes d'affaires ou

domestiques n’aidera pas. Le repos

une pièce bien aérée, pas trop chaude,

sous des couvertures légères et chau-

soporifique. Quelle que soit la mé-J§ _

sera plus salubre s’il se déroule dans|.

 

VOYEZVOTRELAMPE !
 

Comment est l'abat-jour ?
-Pas trop belle !

© N'oubliez pas que c’est l’a-
bat-jour qui fait la beauté
de la lampe.

® Un abat-jour est comme
un chapeau, il doit étre
changé parfois!

Nous avonsle plus beau choix
d’abat-jour en ville
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LE SOU DE L’ECOLIER (ler terme) — $1,300.00

Contribution toujours touchante ! Et combien significa-
tive ‘ L'on a aucune peine à supposer tout ce que ce geste renou-
lé de semaine en semaine représente de discrets renoncements,
de générosité soutenue, d'élévation de penséeet de coeur. .

Le Séminaire ne saurait trop l’apprécier et remercie bien
cordialement toutes les mains généreuses qui l’ont posé.

Nous tenons aussi à souligner avec gratitude la compréhen-
sive collaboration de tous les instituteurs et institutrices à qui
l'on doit en grande partielesuccessiconsolant du“Sou deTEco-|
lier”.
=

Retraites fermées
 

MAISON STE-BERNADETTE

FEVRIER

Du 14 au 17— Etudiantes
Le 18: Journée Réparatrice,

R. P. Conrad Brunet, MS.C.
Du 18 au 21—Dames

R. P. Conrad Brunet, MS.C.
Du 21au 24— Etudiantes—
Du 24-au 27 — Etudiantes

 

PAROISSEDU
Fondateurs :

M. le curé À. Gamache
M. Valmore Saulnier
M. J. Ouellette
M. Roméo Paré
Anonyme

Bienfaiteurs :

Chorale des Dames
M. René Mailloux
M. Lionel! Bergeron -
M. Lucien Giguère
M. Philippe Gagnon
M. Edouard Lachapelle
M. Edmour Larouche
Madame Joseph Dionne
Mademoiselle Cécile Lussier

Collecte

Total

OEUVRE DES VOCATIONS
SACRE-COEUR
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SAINT-JEAN

 

Vicaire général de la
Guinée Française au pays

s. C. N°. M. — Le Rév. Père
Gérard Koy, de ja Congrégation du
Saint-Esprit, originaire de Samte-

Anne des Monts en Gaspésie, vient
d'arriver d'Afrique après un deuxiè-
me stage de six ans. (

Curé de la Cathédrale de Conakry.
Vicaire Général de l'Eveque, Sun

Excellence Mgr Michel Bernard des

Pères du St Esprit, le P. Roy vient
se reposer quelques Muis au pays.
Repos bicn mérité, certes, après le

dur labeur qu'il dut accomplir’ en
l'absence du- prédécesseur de Mgr
Bernard. Nommé par le Saint Siege
Administrateur Apostolique. le R.

Père Roy dut, pendant près de deux
ans, gouverner un imumense territoire
de la Guinée Française, aujourd'hui

divisé en deux juridictions, et prési-
der à l'installation des deux nouveaux
Prélats. ’
Le R. Père Gérard Roy, après quel-

que temps passé près de son vénéré
père (86 ans): M. Norbert Roy, et
de ses parents dont trois frères Pré-

tres: Mgr E. Roy, P.D., de Carle-
ton, M. Valère Roy, curé de Grande-
Vallée, et le R. Père Albert Roy, <.j.,

se retirera à la Maison Provinciale
des Pères du Saint-Esprit à Mont-
réal. Ca;

Une barbe qui paie —-

S. C. N. M. — Le Père Pierre
Henry qui a passé 18 ans dans l'Ex-

mission lointaine, il était allé visiter
Etats-Unis. Avant de rejoindre sa
trême-Nord, se trouvait naguère aux
un confrère. Tous deux, partis pour
une excursion, s'arrétèrent À midi
dans un restaurant. Le P. Henry se
trouvait assis, faisant face a rue.
La belle stature du missionnaire, ses
yeux au regard profond, surtout sa
longue et magnifique barbe d’un roux
ardent, ne manquérent pas d'attirer
l'attention. Let passants jetaient ‘un
coup d'oeil, s'arrêtaient net, puis mus
par la curiosité, entraient dans le res-
taurant et, pour se donner une con-

Chan. L. MESSIER. Dir. diocésain.

tenance, chacun de commander quel-
qi consommation ru de faire jouer
”w plone. .

Quan le l’ère voulut payer lu note,

le r.<taurateur s'y refusa. Surpris,

fic missionnaire le femcréia pour sa
généreuse hospitalité. L'homme Te-
prit avec un (sourire: ‘Père, vous
rwavez assez attiré dé clients par vo-
tre présence. je veux bien, en retour,
vous offrir un repas gratuit”.

—o—

Cameroun

S.C. N. M. — Au cours des fé-
tes du cinquantenaire de l'arrivée des
missionnaires catholiques dans le
pays. en 1901, à Mvolya, les petits se

vant 20,000 spectateurs, ils interpré-

térent en langue eworlo l'histoire de
l'arrivée des premiers missionnaires

pulation. L'auditoiré était littérale-
ment transporté d'enthousiasme.
Au Camcroun,en 1914, on comp-

tait 30,060 fidèles. Aujourd'hui, sur
3.500.000 habitants, on compte 513,-

000 baptisés.

A la Maison
Ste-Bernadette

Chères anciennes retraitantes, _
chèresamies, :

 

une journée réparatrice; la messe

prières rempliront cette journée;
nous réparerons dans la mesure

possible les négligenceset le mal
qui se commettent en ce temps de
carnaval .

|_ Soyezdesnôtres,en granëä nom-
bre vous êtes cordialement invi-
tes!

Toutes les personnes qui vou-
dront y participer seront les bien-
venues, Lo
La bénédiction du St-Sacrement

?

minaristes ofirirent une représenta-| iff

tinn théâtrale à la population. De-|M

ct des premières réactionsde la po- if

terminera cette journée réparatrice !

MARS

Du 28 fév. au 2 mars—Jeunes filles.
R.P. Trigitaire. Lu =
Du 3 au 6 — Damesde Laprairie;
R. P. Trinitaire :

Du 6 au 9 — JAC.
Du 10 au 13 — Dames,

R P. Gauthier, SJ. |;
Du 13 au 16 — leunes filles RP.
Gauthier, S.J. ’

R. P. Gauthier, S.J.
Du 17 au 20 — Dames

Du 2Æau 23 — Jeunes îles.

Du 24 au Z mars — Etadiantes

J

SAINT-JEAN, JEUDI, 14 1952
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. La Fédération diocésaine des Ligues du Sacré-Coeur veut
organiser chaque année, à l’Ascension, une retraite fermée de
quatre jours, pour les officiers de la Fédération et ceux des
Ligues. Nous croyons qu’il est important, par les temps qui cou.
rént, que les responsables de la Fédération, les chefs des Ligues,
les chefs de groupe se recueillent, quand ce ne serait que quatre
jours par année. C’est le but de la retraite. Il y a aussi la forma-

| tion des chefs, dont la retraite fermée est un complément essen-
tiel. -

|Nousfaisons dès maintenant appel auxmembres de ia
âirection de la Fédération, aux officiers des Ligues. Il faut que
cette année nous comptions un représentant par Ligue à 1a Villa
Saint-Jean-de-la-Lande. Dès maintenant, il faut prendre une
décision, peser le pour et le contre. Si, personnellement, vous,

sbnt‘peut-être disposés-
Ligue soit représentée.

C’est le premier appel que nous lançons et pendantles cinq
mois qui vont suivre, nous nous adresserons à vous personnelle-

| ment,officiers de la Fédération et des Ligues.
Dès maintenant, on peut donner son nom au R. P. A. Bel-

leau, s j , Villa St-Jean, 468 Champlain, St-Jean, Qué.

Ou à M. Pierre-René Belleau, 210 Quinn, Longueuil, comté

de Chambly. Du 31 mars 22 3 avrZ—Etoduantes
ENCOURAGEZ NOS ‘ANNONCEURS
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Commandez vos poussins

reconnupar tous les bons

l’année.

- COUVOIR
81, 4e AVENUE

Nous sommes en epération actuellement et avec notre

nouvelle installation, nous pourrons incuber toute

N’oubliez pas que la maladie “Newcastle” a fait des

ravages dans d’autresprovinces; il ne tient qu’à vous

de sauvegarder vos troupeaux.

- TOUS NOS MEMBRES
Conrad Duclos — St-Edouard

Hercule Daigneault — St-Michel

Tolollolslyol,byolyoolorlhotes leeaeolehotetotohetetedoete

DeueDdeDeeePRPPPPPPPPPPIPPI

: Poussins!
LE COUVOIR COOPERATIF D’IBERVILLE

Vous offre cette année. comme par le passé, des pous-

sins forts, sains, vigoureux, issus de sujets soigneuse-

ment sélectionnés sous la surveillance des Ministères

Fédéral et Provincial de PAgritulture. .

Poussins!

~
~

\
~

d'un Couvoir responsable et
aviculteurs— —— ——

 

AGENTS
Jean L'Ecuyer — Napierville

Arthur Lanciault — St-Jacques-le-Mineur
Honorat Daigneault — Clarenceville

L ROY. Secrétaire-Gérani

COOPERATIF D’IBERVILLE
TEL. 4362 IBERVILLE
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|Aux Cultivateurs-

i Permettez-nous de vous rappeler que

hi notre pierre a chaux estacceptée par

# | leMinistére de PAgriculture pourle|
Nroubliez pas que le 18 février à î

i A is s -Be d , i ° e e 92 Maison Sie-Bernadette, aura lieu

|

| traitement chimique de votre terrain. _
sera à 9 heures, conférences et] [8
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. CARNAVAL SPORTTFN.-D.-A.[m=

 

Alain Potvin, nouveau champion de Saint-Jean et Iberville, en
Mile Gaétane Sur renant et M. Alain Potvin

champions en double. — le Andrée Desmarais défend
victorieusement son championnat en Solo’ dans la classe

- _sénior.. _

 

“Dimanche, le 3 février dernier,
__ par unetempérature idéâle eutlieu

“ le Carnaval Sportif de l'Associa-
tion Sportive N.D.A. Tel qu’an-
noncé les éliminatoires de Patinage
de Fantaisie pour les Classes Ju-
nior et Intermédiaire eurent lieu
& 2.00 hres del'après-midi. Cés çori-
cours ne comprenaient que du pa-
tinage libre et furent jugées par
Miles Boucher, d'Iberville, mem-
bres duClub de Patinage de Fan-
taisie de Saint-Hyacinthe. Les cos-
tumes de ces concurrentes furent
jugés par Mme Boucher et ses
filles. L'Association Sportive tient
à remercier sincèrement Mme Bou-
cher ainsi que Mlles Boucher pour
leur dévouement a la cause du pa-
tinage «de fantaisie et a notre jeu-
nesse de St-Jean et Tberville.

A ‘8.00 hres du soir, à l'éclate-
ment d’une bombe aérienne s’ou-
vrait officiellement le Carnaval par
l'entrée des invités d'honneur. A-
près quelques mots de bienvenue
de la part du Président de l’Asso-
ciation Sportive N.D.A., M. Hor-
misdas Perron, M. J. A. Beaulieu,

pére de notre dévoué Ministre de
I'Industrie et du Commerce au Gou-
vernement Provincial, retenu a
Québec par ces devoirs, présenta
& Association, au nom de son fils,
l'octroi annuel. L'Association l’en
remercie sincèrement. Prirent en-

MP,M. LeSieur, pro-maire de St.
Jean et l'abbé Alcide Gareau, cu-

ré, qui accorda un grand congé
pour le lendemain aux écoliers de
Notre-Dame,

Vinrent ensuite les concours de

détails pour la classe junior pour

les magnifiques trophées offerts par
l’Association Sportive. Voici les
résultats:

lére: Mlle Francine Turcotte, So-
lo; 2éme: Mlle Monique Dion, Solo.
‘lère Miles Monique et Hélène

Dion, Duo; 2éme: Mlles Nicole et

Lise Blais, Duo.
Classe intermédiaire:
lére: Mlle DeLourdes Dion, So-

lo; 2ème: Mlle Gisèle Labarre, So-

107
2ème : Miles Gisèle et Lucille

Dumone, Duo.

Classe Sénior:
Ces concurrents, ainsi que ceux

pourJe championnat en Solo, de-

vaient compléter des figures obli-
gatoires, Ils furent jugés, selon les
règlements de l'Association de Pa-
tinage de Fantaisie de la Province

de Québec.
Ces concours furent jugés par

MM, Geisler, gagnant de plusieurs
prix pour danses sur glace dans les
concours pour le championnat de
Patinage de Fantaisie du Canada
et M. French, membre du Club de
Patinage de St-Hyacinthe et gagant
de plusieurs trophées de la Pro-
vince de Québec.

1ère: Mlle Andrée Desmarais, So-
lo; 2ème: Mlle Hélène Mercier, So-
lo, dé l'Association Sportive de St-
Edmond; 3ème, Mlle Denise A-

lexandre, Solo.
.lère: Miles Gaétane Surprenant

et Denise Alexandre, Duo.

Championnats deSt.Jeanot
- Iberville .

ler: M. Alain Potvin, gagnant du
trophée de la Cité de St-Jean en
SOLO; ‘2ème: M. Jacques Rain-
ville; 3ème: Mlle Gaétane Surpre-|
nant. Ont aussi pris part au con-
cours : MM, Réal Leclere, Robert
Leclerc, Alfred Savoie.

Champions en double:

Miles Gaétane Surprenant et M.
Alain Potvin, gagnants du trophée
Eugéne Dulude pour le champion-
nat en double,

Les costumes les mieux appro-
priés au Patinage de Fantaisie fu-
rent jugés par Mme Halstead, cos-
tumiére du Club de Patinage de
St-Hyacinthe, Mme French et Mlle
Andrey Shirbin, professionnelle et

institutrice de Patinage de’ Fantai-
sie au Club de St-Hyacinthe et ga-

gnante de la Médaille d'Or au con-

cours de Patinage du Lac Placid,

soit le plus grand honneur que

puisse gagner un patineur de fan-
taisie amateur dans l'Amérique du

Nord.

Le trophéeHenri Meunier fut dé-
cerné à Mlle Hélène Dion pour le
costume le plus approprié au Pa-

tinage de Fantaisie. On eut ensuite le plaisir de voir
M Alfred Savoie Sans unntnuméro:

apprécié par la foule. M, Richard

Bertrand d'Henryville- donna un
numéro en Solo de Patinage de
fantaisie des ‘mieux réussies. Féli-
citations. Sur demande spéciale,
Jacques Rainville émerveilla par
ses prouesses dans un autre numé-

ro de comédie. Cesjeune de chez
nous promet beaucoup pour l’ave-

nir.
Vint ensuite la distribution des

trophées et des prix aux gagnants
ainsi qu’à tous ceux qui prirent

part au Patinage. Ces prix furent,
distribués grâce à la Courtoisie des

membres de l'Association Sportive
et de beaucoup d’amis de nos jeu-

nesdont Tesnpmssont inscrits dans
une autre colonne de ce journal

Un magnifique feu d’artifice sous
la direction’ du toujours dévoué J.-

Charles Lefebvre, aidé de M. Ho-
race Catudal fut une heureuse in-

termission.

Débuta ensuite le grand spectacle

de patinage par le Club de patinage

de St-Hyacinthe comprenant plu-

sieurs de nos artistes locaux du

patinage de Fantaisie. Tour à tour
applaudit des solos, duos, nüméros
d'ensemble, danses sur glace, co-

médie, etc… Un numéro qui sem-
-blait plaire beaucoup à l’assistan-

ce fut un numéro d’ensemble par

nos plus jeunes patineuses. Ce nu-

méro fut monté et exercé par Mlle

Gaétane Dubé. Ce sont nos futures

étoiles de patinage de demair, Voi-

ci les noms des artistes de Saint-

Hyacinthe: Milles Lucille Deguise,

Sonja et Claudette Halstead, Jac-

queline Deguise, Helene Rousseau,

Nicole Brunet ainsi que MM. Gilles

Trudeau, Paul-Ouellette, Jos Geis- ler, M. French ainsi que plusieurs

 

autres étoiles du patin. Nous avions
aussi le grand plaisir de voir Mlle

Andrey Shrioin dans un magnifi-
que solo,

La soirée se termina par quel-
ques pièces pyrotechniques aînsi
qu’une réception pour les artistes,
les membres du Club de St-Hyacin-
the et les membres de l'Association
Sportive N.D.A. et leurs épouses à

-fla Salle de l'Académie des Gar-
çons. Cette réception était due à la

Eénérosité des membres de l'Asso-
ciation,

Généreux donateurs pour le
- CarnävatSportif N.D.A.

L'Association Sportive N.D.A.
sensible aux marques de générosité
témoignés lors de son Carnaval

Sportif désire, par la voix des
journaux remercier sincèrement ces
donateurs. C’est au nom de la jeu-
nesse que l'Association désire sou-
ligner son appréciation. Si, par mé-
garde, il y avait des noms oubliés,

l'Association assure chacun que ce
n’est pas intentionel, et remercie
tous ceux qui, de près ou de loin
et de quelque façon que ce soit,

ont aidé au succès de son dernier
Carnaval Sportif.

Le Président de l'Association
Sportive N.D.A. ainsi que le Prési-
dent du Comité du Carnaval dési-
rent} remercier sincèrement tous les
présidents et leurs aides des diffé-

rents comités d'organisation qui

ont fonctionné avec beaucoup de

maîtrise et de dévouement pour as-

surer le succès du Carnaval.
Suit la liste des donateurs:

La Cité de St-Jean; L’hon, J.-
Paul Beaulieu, Ministre de l’'Indus-

trieetdu Commerce; Me Alcide
Côté, M.P.; La Bijouterie Henri

Meunier; Hormisdas Perron, prési-

dent de l’Ass. Sportive N.D.A.; La
Bijouterie Eugène Dulude; La Til-

lotson Rubber Co., par son prési-
M.ldent M. J. Smith; Georges-Aimé

Thibodeau, Bijoutier; Rolland "Ga-

boriault, Bijoutier; Fortin Bicycle

Shop, par Raoul Fortin, prop.; Eu-
géne Chartrand, échevin; Bernard

Milot, Echevin; Aimé Lemaire; Ar-

mand Dumont; Arthur Bélanger;

Charles Boutin, président de la Ch.
de Commerce des Jeunes; Lionel J.

Robichaud; Bercius Bonnette; Con-

rad Grenier; Albert Pilon; Dr Gé-

rard Archambault; Moise Clouatre;

Ferronnerie Notre-Dame ; Joseph

Touchèétte; Eugène Poirier; Studio
Notre-Dame, par Lucien Perron,

prop.; Maurice Grenier ; Georges

Desrochers; Dr Gérard Gagnon; Dr
John T. Shannon; Paul B. Dubé;

Stanislas Desochers; Patisserie Tru-
deau, par Donatien Poirier, prop. ;

Ernest Lefebvre; Richelien Gas

Bar, par Alex. Grégoire, prop, et

Jean Plouffe, gérant; Charbonne-

rie Lasnier, par L.-P. Lasnier, prop.

Epicerie Royale, par A. T. Dion,
prop.; Desrochers et Berger, par

Wilfrid Berger, prop.; Horace Catu-

dal; J.-Charles Lefebvre; Ernest A.

Lachance; Normand Brault; Ar-

thur Dunn; Wilfrid Brault; Donat

Champagne ; Léopold Galipeau ;

Lucien Labarre; Julien Bazinet; J.-

Baptiste Plourde; Joseph Charest;

Normand Lapointe; Roger Dubuc ;

Adélard Michaud; Bruno Gibeau ;

Fernand Gervais; Ernest Denault;

Gaston Trahan; Omer Gauthier ;

Léonide Daunais: Roméo L'Ecuyer;

Léon Fortin;

 

sident de l'Association Sportive de
Saint-Edmond.

Nous tenons aussi à remercier

sincèrement les membres de l'Asso-
cistion Sportive’ N.D.A. ainsi -que
leurs épouses qui ont bien voulu
donner les articles nécessaires pour
la réception qui suivit le Carnaval

pour nos invités d'honneur, les ar-

tistes, les membres du club de Pa-|

‘tinage deSt-Hyacintheainsi que les|

membres de l'Association Sportive
N.D.A. et leurs épouses,

Au grand public de Saint-Jean,

Iberville et des environs, merci,

|meréi, pourvotre“encouragement

envers notre jeunesse et a lan

prochain.
“

(Communiqué)
 

Prochaine soiree
a Saint-Jacques

St-Jacques-le-Mineur — Samedi,
le 16 février prochain,à 7.30 hres, à
la Salle paroissiale, sous-sol de l'é-
glise, la Living Room Furniture pré-
sentera un programme de variétés.

de M. le curé J. N. Brière et au pro-
fit des oeuvres paroissiales, Le public
de St Jacques et des environs est
cordialement invité. Le prix d'entrée
cst de 60c, |

Bienvenue a tous !
-_—_

Avez-vous payé
VOTRE ABONNEMENT?
 

PrANPPS

TELEPHONE, 6539

ELECTROLUX (caNADA) Ldt.
24, RUE SAINT-PIERRE.

SPECIAL —

Balayeuses reconditionnées: $29.95
VENTE ET SERVICE ,

- SAINT-JEAN, Qué.vus

Balayeuses et polisseuses à planchers

A. FORTIER O. NADEAU R. PERRIER

Tel.: 6539 Tel.: 8-1247 Tél.: 5216
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‘Soyezbien vêtus
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Vendeurs autorisés des vêtements

Fashion-Craft

 

Richard McQuillen; Alphonse Roy; TEL. 2800 . 179 RICHELIEU SAINT-JEAN
Un membre de l'As-

sociation N.D.A.; Jos. Hughes, pré- PaDPESESPE

    

DEMANDEZ à votre MEDECIN de nous envoyer vos PRESCRIPTIONS

 

SIROP

 

 
VOULEZ-VOUS SAVOIR LE
POIDS DE VOTRE BEBE ?
DEMANDEZ NOTRE SERVICE
DE BALANCE À DOMICILE

Insistez pour venir au bon marché! . DocteurBouthillier     
ASUMENTGRTUT

||

PharmacieSogala|
| | © TOUJOURS UN PHARMACIEN EN CHARGE ® LE RHUME

Nowirons porter etchercher 122, rue Saint-Jacques , Saint-Jean, Qué. ‘ ® LA TOUX

sos instruments sans aucune APPELEZ : 2277 @ LA GRIPPE | |

@ LES BRONCHES |Shligationde votre part.
 Blploeoi “ode cape  -senvice DELIVRAISON SAINT-JEAN ET IBERVILLE —
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LE RICHELIEU_

Cette photo 8 été prise dans la capitale provinciale, personnes âgées de 65 à 70 ans. À droite, M. J.-R. Fo-

au moment où Mme veuve Achille Gosselin. demeu- rest. président de la Commission des allocations so-

rant au numéro 42 de la rue Bayard. à Québec, rece- ciales du Québec. On sait quela nouvelle Loi est en-
vait des mains de l'hon. Paul Sauvé. ministre du

Bien-Etre Social et de la Jeunesse, le premier chèque

émis en vertu de la nouvelle Loi d'assistance aux

trée en vigueur le ler janvier dernier.

(Photo de l'Office provincial de publicité)
 

Avez-vous une question à poser

L'ASSURANCE-CHOMAGE
OU LE PLACEMENT?

 

Nous publions sous la présente ru-

brique des questions concernant l'as-
surance-chimage et le placement ain-
si que les réponses données par la
Commission d'assurance-chômage,

Si un point en particulier touchant
l'assurange-chômage vous semble
obscur, n'hésitez pas à adresser vo-
tre question au bureau de la Com-
mission d'assurance-chomage, rue

Richelieu. Nous vous en communi-
querons la réponse sous la présente
rubrique.

Voici quelques questions et répon-
ses susceptibles de vous intéresser :

* * *%

Question — Pourquoi me faut-il
attendre neuf jours avant de pouvoir
toucher des prestations ? Une semai-
ne ne serait pas suffisante ?
Réponse — L'assurance-chômage

peut se comparer à l'assurance-auto-
mobile à cet égard. La plupart des
contrats d'assurance-automobile por-  tent une clause prévoyant qu’en cas

concernant

de dommages ne dépassant pas, soit
$50, soit $100, ces sommes sont ab-
sorbées par l'assuré, c'est-à-dire le
propriétaire de l'auto Jui-méme. Sans
cette clause le nombre des réclama-
tions serait beaucoup plus élevé et.
par. conséquent, la prime qu'aurait à
verser j'assuré serait majorée.

Il en est ainsi de l’assurance-chô-
mage. On estime que bon nombre de
perçonnes passent par de brèvés pé-
riodes de chômage dans le cours
d'une année et les subissent sans que
leur niveau de vie n'en souffre. Les
jours d'attente sont donc compara-
bles aux $50 ou $100 que doit acquit-
ter l'intéressé. Sans cette période
d'attente, l'assurance-chômage cofite-
rait beaucoup plus cher aux assurés
qu'elle ne leur coûte aujourd'hui. Il
est évident, par conséquent, qu’une

réduction du nombre de jours d'at-
tente amènerait automatiquement une
majoration des contributions exigi-
bles.
 

Laparticipation franco-amér. s’organise

 

Le président du troisième Congrès
de la Langue Française, M. l'abbé
Adrien Verrette, a rencontré à Bos-

ton, il y a quelques jours, les délé-
gués de plusieurs associations franco-

américaines. Il a lancéun vibrant ap-
pel-auquel l'assistance a répondu avec
enthousiasme.

Un comité régional des Franco-
Américains a été constitué séance te-
nante. M. Fernand Despins, prési-
dent du Comité d'Orientation franco-
américaine, a accepté ls présidence
d'honneur. Le président de l'Union
Saint-Jean-Baptiste d'Amérique, M.
Henri Goguen, à été choisi comme
président actif. Le secrétaire de l'U-
nion, M. Georges Filteau, a accepté
de secrétariat de ce comité. I! sera as-
sisté par madame Gertrude Saint-
Denis, secrétaire de ia Fédération
féminine franco-américaine.
La présidente de cet organisme,

wadersAie Lendeux

 

été nommée vice-présidente du co-
mité du Congrès avec M. Adolphe
Robert, le président de llAssociation

Canado-Américain. Enfin, le R. P.
Thomas-Marie Landry, o.p., assu-|
mera la charge détrésorier, assisté|
par ie R. P. Marcel-Marie Veilleux,
o.p.

Un comité des finances a aussi été
formé L'un de nos compatriotes les
plus distingués dans le monde des
affaires, M. ArchibaldLemieux, a
accepté de présider ce comité qui
lancera bientôt une souscription de
dix mille dollars en Nouvelle-Angie-
terre pour le Congrès.

ional 8Enfin, un sous-comité régi
été établi dans chacun des nenf dic.
cèses de la Nouvelle-Angleterre.
Après la réunion de Boston, M. Fil-
teau à remis un communiqué ‘à la

Loandde propagande!
et d'organisation.

P.-Emile GOSSELIN, ptre,
secrétaire-général.

|
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Pas de consultation le mercredi

PHANEUF
Dr JACQUESFES
Lundi - mercredi - vendredi

2 à 7 hres p.m. — 7 à 8 hres p.m.
Samedi: de 2 à 4 hres P.M.
Sur rendez-vous seulement 

 

| 227 Jacques-Cartier Tél: 2445 i 
Dr G. ARCHAMBAULT

472 RUE LAURIER

Tél: 7269 ST-JEAN

Heures de bureau:

Tous les jours, eauf le jeudi

2 h. à 4 h. — 7 h. à 6h. pm. |« Dr GUY BEDARD
Ex-Interne de 1'Hôtel-Dieu
et de l'Hôpital Ste-Justine

CONSULTATIONS: 
 

ARCHITECTE

Gérard CHARBONNEAU
ARCHITECTE

B.A. AD.B.A, LRALC,

170 Jacques-Cartier

ST-JEAN Tél: 3919
6280 Cote des Neiges

MONTREAL Tél: AT. 1669

 

AVOCATS
CN

MAURICE BOURASSA
BA.LL.B. .
AVOCAT

ST-REMI DE NAPIERVILLE
après-midi: 2 à 6 hres p.m.

soirée: 7 à 9 hres pin.
Bureau le lundi ,
à la résidence de

Me Jean BROSSARD. notaire

34 rue Bourgogne Tél: 300-J
Chambly-Canton

CLAUDE DUCHARME
AVOCAT et PROCUREUR

Bureau:ous les samedis

owAmeEEpm

MONT RESTE 
- NOTAIRES

Me ISIDORE COUPAL

NOTAIRE

Bureau à ST-REML 3e jeudi

o/s Mlle M.-Anne Bazinet

Téléphone No: 122
a

A

Me ‘Marc-André LAZURE
HOTAIRE

OuvertSn presse franco-américaine et envoyé LedLeo, of
  

2 à 4 h. p.m. — 7 à 9 h p.m.
72, 1ère Rue Iberville Tél: 048

nce:
Tél: 2162  Réside.

138, lère Rue

4Dr FERNAND ETHIER

IBERVILLE

  

114 - lère Rue - TéL: 3022

Consultations: Sur rendez-vous
7 à 9 h, mercredi excepté

Dr HORMISDAS ETHIER

! Médecine Générale

Consultations sur rendez-vous

—

47 St-Georges Tél: 4281

ARMAND E. GIRARD
M. D.

Spécialiste certifié
MALADIE DES ENFANTS

Consultations: 2 à 5 p.m.
sur rendez-vous seulement

238 coin St-Charies
Tél: St-J H

HEURES DE BUREAU
2à5h —7à0h pm

MEDECIN - CHIRURGIEN

20 rue Notre-Dame
Téléphone: 478
SANT-JEAN — QUE, DrREAL KEROACK | 
 

pa ..

Gérald Cloutier, B.A., OD.
ante

Beesonesymng

Taine + Oh À 6h.
tetmant

      
|Dr GEORGES PHANEUF

CHIRURGIEN

Trois jours seulement
Lundi - Mercredi - Vendredi

«. De & hres à 4 trres pm.
et le soir de 7 à 8.30 p.m.

Dr L. P. SAVOIE
CHIRURGIEN
——

HEURES DE BUREAU:
2 à 4 h. p.m. — 7 à 8.30 h. p.m.

(excepté le mercredi)

217 rue Jacques-Cartier

 

  
 

ol: 8484 Saint.J
226 Longueull Tél: 8424 Tes, d'été, TéL: 7e

EE

MEDECINS

AR. 

—Dr HENRI LAFLAMME
Ex-Interne de l'Hôpital

Notre-Dame et de l'Hôtel-Dieu
68 . lère Rue IBERVILLE

TéL: St-Jean SN
Consultations:

Lundi, mercredi et vendred::
de 7h. p.m. à 9 h. p.m.
‘Samedi: 23 4 bh pm.

 

 

Dr VIAL LAVOIE
100 St-Charles, St-Jean

Maternité . Médecine Générale

TEL: (Tous les jours)

Sauf le samedi soir

Bureau: 4151 2à4P.M.
Rés.: 6074 7à9 PM.

Dr ROMEO MARCOUX
Ex-Interne de

l'Hôpital de la Miséricorde
Heures de bureau:

.2 #4 h pm. — 7 à 9 h, p.m.
mercredExcepté i toute la

journée et samedi soir.

98 St-Charles TéL: 2335
Jean, Qué.

i

Dr JEAN NORMANDIN
Yeux - nes - gorge -oreilles

BUREAU:
Lundi - mercredi - vendredi

de 2 à 4 hres P.M.
le soir: de 7 à 8 hres P.M. ¢
Sur rendez-vous seulement

228 Longueuil Tél: 9515

 

 

Dr HUBERT PARE, M.D.
Heures de Bureau:

24 à 5 h. p.m. — 7% à 9 h, p.m.

tous les excepté
RCREDI

28, 2e Avenue IBERVILLE
- TéL: 7476

 

 

Dr ROGER POIRIER
MEDECIN
 

Heures de bureau:
-vous »

Pas de consultation le jeudi
et le samedi soir.

221 Longueui} Tél: 434)   :
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~ LAFOI RENDAPOTRE

 

Lorsque nous avons appris une nouvelle, nous la communi-
quons aussitôt. Lorsque nous avons une grosse émotion (joie,
chagrin, peur, beau spectacle), nous courons chez nos amiset
la racontons longuement.

Alors que fera-t-on lorsqu’on a appris la plus grande nou-

velle qui puisse intéresser les hommes, à savoir que le Messie,

“Celui qui doit tout expliquer” est-venu. Que fera-t-on lorsqu’on
a eu'cette émotion de le rencontrer, lorsque, d’une parole pé-
nétrante, d’un regard de bonté, il est entré au fond du coeur, a

réveillé la conscience, transformé l’âme. On ne se garde pas pour

soi une si grande nouvelle. ‘Aussi voyons-nous la Samaritaine
devenir apôtre au moment même où elle devient croyante.

k * *

1) LA FOI REND APOTRE.

Au moment où Jésus dit ces simples mots: “Le Messie, c’est

moi”, les disciples reviennent du ravitaillement. Ils ne pensent

qu’à manger et ne sont pas du tout au diapason de la leçon de

catéchisme qui s'achève. Aussi y a-t-il sans doute ces quelques
secondes de silence que l’on remarque lorsque des gens sur-

viennent à l’improviste dans une conversation.

Brusquement, la femme, sans ajouterunmot, laisse là sa
cruche et repart en courant vers Sychar, le. coeur illuminé, la

tête toute bourdonnahte du mystérieuxenseignement.

Déjà elle a disparu, et Jésus demeure imiobile, regardant
par la pensée, toutes les âmes que cette pécheresse va lui ame-
ner. Les disciples lui disent: mange, Rabbi, mange; mais il leur

fait comprendre quel'ardeur de l’apostolat peut quelquefois fai-
re oublier et négliger un repas.

x + *

2) LA METHODE DE CONQUETE.

La femme arrive au village, et à tous les gens qu’elle ren-

sontre, elle redit, haletante d'émotion: “Venez. venez voir un

homme qui m’a dit tout ce que j'ai fait...”
Et elle ajoute, avec prudence, avec finesse, pour ‘ne pas

heurter mais attirer “Ne serait-ce pas le Christ? .. .”
Ainsi elle signale surtout le côté étrange de sa rencontre,

et elle attire ses voisins par . . la curiosité. Bien sûr, sa Foi à

elle est entière, mais les autres ceux qui ne saventpas encore, elle

se contente de leur dire: ‘Ne serait-ce pas le Christ”.
N’a-t-elle pas raison? Ce que veut l'apôtre c’est attirer à la

Vérité qu’il a le bonheur de connaître, attirer au Christ. Pour
y arriver il faut souvent prendre les gens “par leur faible”. I]

faut avant tout les intéresser, étre attirant.

La Samaritaine y réussit fort bien !
-w#  * *

3) CONSOLIDER LA FOI.

Après avoir attiré les autres au Christ, il faut tâcher de leur
procurer l’enseignementsuivi, complet de l’Eglise, par qui Il nous

enseigne.
Voyez ce que les Samaritains disent naivement à la fem-

me: “Ce n'est plus à cause de ce que tu as dit que nous croyons;
car nous l'avons entendu nous-mêmes, et nous savons qu’il est
vraiment le Sauveurdu monde.”

De son côté la femme a la joie de voir sa Foi partagée, Elle
n’est pas toute seule, elle ne risque pas de se dire un jour: après

tout, je me suis peut-être trompée. Ainsi tous les chrétiens doi-

 

- nousmettrea commun nos efforts, nos idées, tout le meilleur

_ de nos coeurs. :
* * *

4) ON NE SAIT JAMAIS TOUT LE BIEN QU'ON FAIT.

Trois ans ont passé. Jésus est remonté au ciel. Les Apôtres
sont en plein travail “annonçant partout la bonne nouvelle” —

Philippe vient en Samarie et “les foules l'écoutent avec une

grandeattention”. Puis ce sont Pierre et Jean qui viennent con-

tinuer la conquête amorcée par Philippe. ‘
Magnifique tout cela! Mais comment ne pas penser que si

le message du Christ a été si bien accueilli, c’est parce que depuis
trois ans on avait continué à parler du passage de Jésus. Inlassa-

blament la femme avait raconté à tous l’inoubliable rencontre.
, : Ainsi à l'origine de toutce bien réalisé, il y a ce premier
mouvement de la Samarttaine qui n'a pas refusé l'appel direct du
Christ, il y à sa Foi, il y a son ardeur àparler de Lui... ;
“Of ne sait jamais tout le bien qu’on fait quand on fait du

oo]ui aai TaEVE

oy, » _

_

Croisade eucharistique —

° °

Communie. . .

“Celui qui mange ma chair et boit
mon sang aura la vie en lui.” Cette
parole de Notre-Seigneur est une
pressante invitation au banquet eu-
charistique. Y a-t-il nourriture plus
suave et plus réconfortante que Jé-
sus-lostie? Y a-t-il eu plus grande
preuve d'amour que de se donner en
nourriture à ses frères? Jésus nous
attend chaque matin à son banquet
sacré.

Petit croisé n'est-ce pas une grande
grâce que Jésus nous fait en se don-
nant à nous? Comment répondons-
nous à son invitation ? Certains ma-
tins, l'oreiller n'est-il pas trop invi-
tant? Si on pensait.vraiment à cette
bonté du Maitre, nous ne reculerions
devant aucun sacrifice pour recevoir
Jésus dans notre cocur le plus sou-
vent possible.

* * ok

Croisés vaillants !
À l'école N.-D. des Sept-
Douleurs, Laprairie

Lundi, le 28 janvier, a eu lieu la
réception des apôtres, croisées et
croisillons. Mgr le curé Chevalier
rappela aux croisées dans une brève
allocution ce que l'Eglise attend d'el-
les.

—0o

À l'école St-Jean de la Lande,

Eust Greenfield

Grâce à la collaboration de la
Croisade et de la J.E.C., la semaine
de l'unité de l'Eglise fut un succès.

—0—

du Pensionnat N.-D. du S.-C.,
Varennes

Les croisées participent en plus
grand nombreau concours le “Coin

des Savants” dans l’ouloir.

—0o

«A l'école de Ste-Jilie

M. le guré encourage les efforts
des croisés à l'occasion d’une réu-
nion . générale. Il leur recommande
d'aimer l'Eucharistie et de commu-
nier souvent.

0

À l'école St-Joseph,
St-Amable .

Les croisés s'appliquent à se for-
mer une volonté forte afin de deve-
nir plus tard de bons chefs.

—0—
A l'école St-Joseph,
Croydon

Le 21 janvier, eut lieu la réception
des croisés. Exhortation par lc R. P.
Curé.

—0—

A l'école St-Charles-Borromée,

Ville Jacques-Cartier
Les croisées s'encouragent mutuel-

lement dans la Rule Montée et dans
la pratique de leur devise.
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Une penséé

“A west pas evagéré de dire
leque les journaus mènent

monde, parce que la perisée go

 
FRANÇOIS

Le concours d'abonnements au journal “François” a eu lieu
jeudi, le 7 février, à la Centrale Catholique de Saint-Jean.

Les prix ont été tirés parmi toutes les écoles du diocèse où
il y a des abonnés à François.

Voici le nom des écoles gagnantes: Couvent, St-Amable,

Ecole du village (garçons), Delson et Ecole St-Jean-Baptiste,

Montréal-Sud: =

 

 

D’un peu partout

 

A Saint-Constant

Dans la prmiére classe, tous les Comités : Jeux, Litur-
gie, Affiches, etc. fonctionnent à merveille. Les étudiants
s’entr’aident et travaillent dans l’amitié.

A l'Ecole supérieure Ste-Rose, Longueuil

Un forum ayant pour sujet “Le travail est-il la punition
du péché originel?” a été réalisé avec succès.

A Montréal-Sud

La bibliothèque de l’école est maintenant rénovée. On
se rend compte que les étudiantes lisent beaucoup plus
depuis qu’elles ont de nouveaux livres. .

Au Pensionnat de Saint-Remi

Un forufn sur “Le travail” a été organisé durant le
premier semestre. Voici les questions proposées : 1) Don-
nez une définition du travail; 2) Les étudiantes sont appe-
lées a travailler, c'est un fait, mais quelles sont leurs réac-
tions devant le travail; 3) Que manque-t-il à notre concep-
tion du travail? quelles en sont les conséquences ? ; 4) Pour-
quoi le bon Dieu a-t-Il voulu que nous travailliions? ; 5) Le
péché a-t-il changé quelque chose à la condition du travail ? 5
6) L'oeuvre de la Rédemption est-elle bouclée, finie : nous
serons sauvés envers et contre tout? ; 7) Quelle doit être
notre attitude dans la reherche-de la vérité ? :

"Les élèvesdu‘CoursLettres-Sciences, diviséesen équi-
Pes, ont toutes apporté leur collaboration à ce forum.

Concours “Al-JE BIEN LU?”
lére question : De quiest-il question dans l’éditorial “La Foi

rend apôtré ?
Après avoir attiré les autres au Christ, que
faut-il faire ?

3ème question : Que devons-nous faire pour consolider notre
Foi ?

{ème question : Citez la pensée de Pie XII.

* * *

— être étudiant (e)

— répondre aux questions sur une

feuille séparée en y mettant nom,
âge et adresse. ‘

2ème question :

Conditions du concours :

x

— envoyer les réponses avant le jeué!

de la semaine suivante à : Con-

cours “ Ai-je bien lu ?”, C. P.

no 4, St-Jean, Qué.
PRIX : un volume. 0?

’ * kk .

GAGNANTE DU CONCOURS DU 31 JANVIER:
Mariette Lavergne, Mackayville. -

PRIX : “Francette au bord de la vie”, G. Terrier.

 

Propagez votre journalrégional !
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+ - verne le monde, at queles jour-
nour sont la transmission of les
archivesdela pensée” Pie XII.
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Missionnaire |
- Dimanche dernier, nous avions le

privilège d'entendre le R. P. Clovis
Boisvert, prêtre des Missions Etran-
gères — qui fut, 7 ans, missionnaire

en Chine—etil futdurantplusieurs;
annges prisonnier des Japonais et
soumis à des travaux forcés, souf-
frant du froid et de la faim. Revenu
au pays, très épuisé, il sollicite main-
tenant les aumônes pour ses missions.

. La quête faite à l'église, rapporta
la somme de $72.60.
Le R. Pére remercia tous les pa-

‘roissiens et demande des prières et
des sacrifices pour Ja conversion des
païens.
Ceux qui sont intéressés à la jolie

revue des Missions Etrangères sont
priés des'adresser au presbytère. Le
prix est de 50 sous par année.

—0o—

Dames de Ste-Anne
-Votre réunion mensuelle aura lieu
dimanche prochain, le 17, après la
grand'messe. N'’oubliez pas votre
contribution. +

—0—
Jeune fille :

Il y aura une Réunion Générale, à
la fin du mois, à l'école du Village.

Cette réunion, c’est pour toi, qui ne
vas plus à l'école...
On t'attend... ce soir-là.….

C’est pour toi, qu’il y a de J.A.C.
dans la paroisse, Viens donc. II faut
être là...
Quand se fera cette réunion? =~}.
Lis ce courrier — la semaine pro-

chaine et tu le sauras. C’est entendu.
tu viendras... et avec les filles de
ton rang.

Bienvenue!

—o
In Memoriam
Nos sympathies a Madame Sinaie

Perrier et Mme Lucien -Boisson-
neault a l'occasion du décés de leur
nièce, Mme Armand Georges, sur-

venu la semaine dernière à Saint-
Jean.
—Nos sympathies vont également

à Mme Joseph Mongeau à l’occasion
du décès de son neveu, M. Jean-Al-
bert Gagnon, survenu à St-Paul, la
semaine dernière.

—Sincères condoléances à Mme
Charles Leblanc et à Mme Martial
Roy, qui ont eu la douleur de perdre
leur père, M. Hormisdas Roy de St-
Paul. Le service funèbre eut lieu
lundi matin.

——
Vie sociale
Nos félicitations à M. Roger Le-

febvre qui suit actuellement des
cours de perfectionnement dans la
mécanique Ferguson, à Lachine.
—M. et Mme Henri Gaboriau de

St-Bernard ont rendu visite à leur
ancien curé, M. l'abbé L. Gagnon, di-
manche dernier.
—Mlle Jacqueline Caillé de St-

Bernard est venu à St-Blaise, jeudi
dernier.
—La semaine dernière, Mme Léo

Dyipré et ses enfants de St-Bernard
ont rendu visite à M. et Mme Henri
Samoisette, de cette localité.
“ —Mlle Agathe Boissonneault était
de passage à St-Blaise à l’occasion
du décès de sa soeur, la semaineder-
nière.

—L'état de santé
Éthier, hospitalisé à
liore.
Voeux de parfait rétablissement.
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Vieux chevaux

de M. Léopold
St-Jean, s’amé-

forbid,
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| sieurs petits-enfants.

 

—Mme Maurice Vaillancourt est
en repos chez ses parents, M. etMme
F. Gendron.
—M. André Skates et M Paul-

Emile- Oligny-sont-altés&Corrwil;
Ontario; samedidernier,—===
—M. Edmond Moreau a visité ses

parents de. Montréal, Lachute et La-
prairie dernièrement.
—M. et Mme Gérard Dupré et

leurs enfants ont rendu visite à leurs
kparents, M et Mme Wilfrid Dupré et
Mme John Laroche de St-Bernard.
—Dimanche dernier, M. Jean-

Louis Perrier est allé voir sa mère
jquiést malade à Montréal.
—M. Jean S. Dupuis est allé au

service funèbre de M. H. Roy à
St-Paul, lundi matin.
—Mlle C. Houle ‘a reçu la visite

de sa mère et de sonfrère Wilfrid
de St-Bernard de Lacolle, dernière-
ment.

—MmeLionel Dumas de Granby
a passé quelques jours chez sa nièce,
Mme Georges Tremblay.

—t—

Naissance

Girardin a l'occasion de la naissance
d'une fille, baptisée le 3 février, des
noms de Marie, Juliette, Rachel, Lise.
Le parrain et la marraine furent M.
ct Mme Marcel Legrand de Saint-
Tacques-le-Mineur.

—o
Fie scolaire

ECOLE No 1
(section des grands)

Eléves qui ont conservé 80%
Année %
9e—Jeanne Guay. . . 94

Roger Thibodeau. . . . 86
Roger Soucy. . . . . 83

8e—Monique Guay. . . . . . 85
Monique Perrier.
Pierre Ethier. .

7e—Gilles Bissonnette. . . .

Lise Dupuis. . . . . .
6e—Michel Ethier. . . . |

Jean-Claude Thibodeau.. 93
Jean-Luc ‘Perrier. . . . 91
Roland Granger. 90
Lorraine Brunelle. . . . 90
Lise Robert. . . . . . 86
Gérard Guay. . . . . . 80

Se—Mariette Thibodeau. . 96
Roland Beaudin. . . . . 87
René Guay. . . . . . . 80

Mlle G. Bissonnette, inst.
—0—

Institutrices
Envoyez vos notes des concours

{——Noussouhaitons un prompt

de Napierville, en promenade chez

Mme Félix Bisaillon, récemment.

ges Landry, qui sont sous observa-
tion à l'Hôpital, à Montréal.
—Jeudi & trois heures avait lieu

la'sébuiture de bébé Francine, en-

Poissant.

affligés…
PISE Henri Samaisette, père,

passequelques jours chez sa fille,
Mme Emile Perrier.
~Mlle Corrine Clément et Mlle

Céline Savage de Saint-Jean, en
promenade chez M. et Mme Roméoi
Langlois, en fin de*semaine.
—M. et Mme Marcel Tremblay

Mme Martial Tremblay, Mille An-
nette Tremblay, en promenade chez
M. et Mme Philippe Tremblay, a
St-Hubert.
—Le petit René Tremblay de St-

Hubert passe quelques jours chez
ses grands-parents, M. et Mme
Martial Tremblay.
—M. et Mme Alfred Deslauriers

M: et MmeEmile Perrier et M. et

—M. et Mme Oscar Savage et

   

    

  

  
  La ré-1deia mort de son frère, M. Joseph

tablissement à MM. Origène eeouranse, de Cowansville, décédé la

gnonet à son neveu Louis-Geor- semaine dernière.

VA ET VIENT

M. et Mme Hector Deland et M.

Philippe Toupin, maire, sont ac-

tuellement en Floride pour un sé-

t -aimé de M. et Mme Réal our de quelques mois.

clssant, Jo curé Robert Corvtveay ren-
Outre son père et sa mère elle dait visite à son frère M: l'abbé.

laisse un petit frère: Raymond. Philémon Corriveau, curé deNo-
— Nous offronsnossympatitiesaux re-Da

 

emEEeB ieea

SAINT-JEAN, JEUDI, LE14FEvaIERRIER102
réal était-de-pessagechézMù
Mme Arthur Fontaine, a
dernier.
—Mme Amédée Brault passa

quelques jours chez sa soeur, Mme
Rodolphe Baulne

REMERCIEMENTS
Mme Arthur Fontaine remerci

bien sincèrement les personnes qui
lui ont été sympathiques lors du
détès de son frère, M. Joseph Bou-

7 rasse, |décédé àÈ _Cowansville, le §

  

 
Fournise deplancherà l'huileCotemen

Nouveau mode de chauffageoo x

 

Nos félicitations à M, et Mme Léo |“

leurs enfants, Angèle, Denis, Rol-
land, Réjean et Fernande, en visite
hez M. et Mme Edouard Fortier,

à Henryville et chez M. et Mme
Alain Bonneville, à St-Sébastien,
dimanche dernier.

EN VISITE

du Bel! Téléphone, à Montréal, pas-
se deux semaines de vancances dans
sa famille, M. J. O. Lenoir.

RECEPTION

ge de Lacolle, recevait à souper di-
manche, messieurs les maires des
paroisses voisines.
FESTIVAL

Brand festival annuel du patin, il y
eut des courses sur patins, patinage
de fantaisie et parties de hockey
pour les deux clubs. Ce festival fut
suivi d’un souper à LacolleInn.

SYMPATHIES

dame Arthur Fontaine à l'occasion

+;

 

Lacolle

Mile Jacqueline Lenoir, employée

M. J. O. Lenoir, maire du villa-

~

Dimanche aprés-midi eut lieu le

Félicitations aux organisateurs.

L’Acadie

 

Nos sincères sympathies à Ma- mensuels, s’il vous plait. Les parents
demandent que les notes paraissent

  

Saint-Paul
Ile-aux-Noix

DECES
Jeudi dernier est décédé M. Hor-

misdas Roy, époux de Georgiana
Roy. Quoique malade rien ne Jais-
sait prévoir une fin aussi soudaine.
Outre son épouse, il laisse ses

filles: Alberta, Mme Martial Roy ;
Irène, Mme Vve Eugène Cloutier :;
Laurence, Mme Charles Leblanc; et
Alice, du toit paternel; un fils: Jean
Marieetune fils adoptif: Marce) ;
ses gendres: MM. Martial Roy et
Chartes Leblanc; sa bru: Mme Jean-
Marie Roy née Claire Forget et plu-

 

Nos sympathies à la famille.
—Jeudi dernier avait lieu tes fu-

nérailles de M. Jean Albert Ga-
non dont on annonçait le décès   

sur le courrier du Richelieu, Merci ! | Re

L'HOTEL DU REPOS
St-Bernard-de-Lacolle —- (Près des Frontières)

Route numéro 9

A
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SAMEDI, LE 16 FEVRIER 1952 ©

Orchestre Ménard

 

385 St-Jacques

OUVERTURE DE
LT

(de Granby)

‘MAURICE BOURGEOIS, prop.
TELEPHONE: LACOLLE G2 — NAPIERVILLE: 407

BIENVENUEA Tous!

167 CHAMPLAIN TEL. 2389 SAINT-JEAN 8 €
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Pour un monument funéraire de bon goût,

adressez-vous en toute confiance 3

E. VEILLETTE
Manufacturiers de Monuments

Saint-Jean Tél. 4516
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Soirées
Mardi et Samedi Gras
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AU MONASTERE
Grande joie régnait au Monastè-

re des Pères Prémontrés, dimanche
le trois février, quand un de leurs
confrères,- le R. F. Jules. Romme

eut l'insigne faveur d’être promu

diacre dans une cérémonie sacer-
dotale au Séminaire de Saint-Jean,
par S. E. Mgr le Coadjuteur, G.-M.
Coderre, Le R. P. Van den Broeck

Prieur accompagnait le Frère Rom-
me pour la circonstance et tous ses

confrères et les paroissiens de St-
Bernard sont heureux d'offrir leurs
félicitations et leurs voeux de per-
sévérance au nouveau diacre.
MESSE DIALOGUEE
Ceux qui étaient présents à la

messe de 8 hres, dimanche dernier

nu
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Mme Docithe Boire, secrétaire ‘lut
‘une adresse de bons souhaits et de
félicitations au Père Vansteene,
nouvellement appointécuré dela.

[Paroisse qui est aussi chapelain de
la société. II fut aussi voté de fai-
ire un don monétaire pour aider un
peu aux frais d’hospitalisation du
R. P. Van deer Meer, malade de-
puis assez longtemps. Le Père Vans-
teene,-rémercia les membres pour
leurs vœux et leur générosité
pour son prédécesseur quis’est bien
dévoué pour la paroisse, Il fit une

brève allocution sur le sujet qu'il
traite présentement chez les diver-

sés organisations de la paroisse :

“L'Amour de Dieu, l'amour du pro-
chain”. En voici quelques extraits:

ont pour la première fois été té-|‘’Toute notre vie doit être guidée
moins d'une messe dialoguée et
expliquée par le R. P. Vansteene,
Curé. Les prières liturgiques de la
Messe récitées et expliquées font
comprendre de plus en plus ce
grand Mystère et souhaitons que
toutes les personnes présentes en
ont bénéficié. L'usage du missel fut
recommandé et déjà le Père Curé
a vu lui-même à ce que les enfants
de choeur en aient chacun un et
il voit à leur expliquer les cérémo-
nies et prières de la Messe.

DAMES DE STE-ANNE

Une des plus belles réunions
mensuelles de la société des Dames
de Sainte-Anne a eu lieu lundi soir
dernier quand 34 membres étaient
présentes, L'assemblée fut présidée

. par Mme Sylva Guay, présidente,

par l'amour qui cherche à faire du
bien. aux autres et qui trouve sa

perfection en Dieu. Pour participer

à cet amour Divin,il faut adhérer
aux deux qualités primordiales de
l’amour: la compréhensidn et le res-

pect mutuels, et pour y arriver il
faut s'efforcer à comprendre notre

prochain, nos Voisins, nos prêtres,

nos proches et nos amis tous sans
exception, et avoir du respect pour

tous. Suivant le texte de l’Evangile:

Portez le fardeau les uns des autres
et ainsi vous accomplirez la Loi

du Christ.” .

On parla d’un pèlerinage à l’Ora-
toire St-Joseph pour mars prochain

pour les membres de la Société seu-
fement, et aussi une réunion fami-,

liale sera organisée durant le mois et en son nom et celui de la société,

 

de mars; les dates de ces activités]
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“LE RICHELIEU

seront annoncées plus tard.
RETRAITE

PAROISSIALE
I] n’eat jamais trop tôt pour an-

norkcer une bonne nouvelle et se-

mer le bonheurdans les âmes heu-

 

“ jfreuses de s'approcher dé‘ plus en
plusdu Bon Dieu. Les dates du20
au'27 avril marqueront des jours de
gräces, la retraite paroissiale, prê-
chée par le R. P. Cam, Péredes
S.-C.

MESSE REPARATRICE
Avec le printemps qui s'annon-

ce à l'horizon, et une température
plus douce, pourquoi ne pas s'en-

gager à assister à une mésse sur
semaine en réparation de ceux qui
manquent à leur devoir dominical ?
Le Père Eric Volant, directeur de
cette oeuvre avec la coopération de
trois zélatrices: Mlles Fernande Du-

puis, J. Caille et Mme Louis Du-
quette seront toujours heureuses

d'inscrire votre nom sur la liste des

membres de cette association.

PROGRAMME
CINEMATOGRAPHIQUE
Le 24 févrieron auraaupro-

gramme le film “La chartreuse de

Parme”.

Le 2 mars on aura. la représenta-
tion d'un dilm religieux sur la

Passion et la Résurrection de No-

tre-Seigneur: ‘“Golgotha’. ICe film

nous donnera l'occasion de revivre
ce drame de notre libération du

péché. .
Les jeunes gens de la J.A.C, sous

la directive du Père curé furent

heureux de présenter en première

dimanche dernier, le film “Le Gros

Bill”. Les paroissiens sont heureux
de l'initiative et seront heureux de
les encourager, La prochaine re-
présentation aura lieu le 24 fé-
vrier, Voici la deuxième partie de

 

la liste de ceux qui ont contribué.
pour l'achat d’un appareil pour les
vues:

$10.00: M. et Mme Ovila Duteau;
M. et Mme. Narcisse Barrière; M.
et Mme Omer Barrière;M. et Mme
Adelbert Martin; M. et Mme Emile
Dupuis; M. et MmeGérin Trudeau;

M. et Mme Léopold Pié; M. et Mme
Armand Trudeau; M. et Mme Wil-

frid Dupré; M. et Mme PaulPoi-
rier; M. J. Bl, Laforest; M. Tru-

deau, de Lacolle; M. Normand Ga-

mache; M. et Mme Euclide Dai-

gnault; M. et Mme Romain Moren-
cy; Mme L. Sénécal; M. et Mme
Albert Landry;-M. et Mme Bernard

Lavallée; M. Charles Guay; M. Fer-

nand Bouchard; M. Georges Sur-

prenant; M. Wilfrid Houle; M, Lu-
cien Guay; M. Fernand Trahan de

St-Paul-Ile-aux-Noix ; M. Léon
Guay; M, et Mme Gaboriault; M.

et Mme Siméon Beaudin; M. et

Mme John Gamache, M. et Mme
Gérin Gamache.

$5.00: M. et Mme Delphis Du-
teau; M. et Mme Amphroy Tru-

|deau; M.etMme Raoul Serre; M.
et Mme EmileDuteau; M. et Mme
Grégoire Dupuis; M. et Mme Ar-
thur Lestage; M. Ovide Bisaillon;
M. et Mme Ovila Guay; M. et Mme
Begnoche; M. et Mme Alfred Gi-

roux; M. et Mme Joseph Coupal;

M. et Mme Achille Pinsonnault;

M. et Mme HervéBeaupré, $2.00 ;

M. et Mme Stanislas Beaudin, $2.00;

M. et Mme Henri Duteau, $2.00; Dr

Périer, de Hemmingford, $1.00; M.

et Mme Brière, $1.00.

Les jeunes de la paroisse remer-
cient les bienfaiteurs pour leur gé-
néreuse contribution.

SUZANNE

L’HERITIERE.,. . A ,

Samedi après-midi, le 16 février

à deux heures, à une matinée pour 

 

les enfants sera présentée la comé-
die-bouffe en trois actes: “Suzanne
l’Héritière” par la J.AC#. Tous
les membres de cetté organisation
ont prêté mains fortes dans la pré-
paration decette pièce, et il est à
souhaiter que leursefforts seront
récompensés par une nombreuse
assistance.

le 20 février à ldsalle paroissiale.
Lesbillets-programmes sont en ven-

te par les membres de la J.A.C.F.
Cordiale bienvenue à tous.

Le 31 janvier est décédée à l'â-
ge de 78 ans, Mme Carrie (Cole)
Beaupré, épouse de feu Siméon
Beaupré, née à Boris River, N.Y.
Mme Beaupré demeurait avec sa
fille Mme Joseph Landry de notre

paroisse.
Son service solennel a été chanté

dans notre église paroissiale par
le R. P. Vansteene, curé, assisté
comme diacre duR.F. Jules Rom-

me, et sous-diacre, le R. P. Tes-

sens, économe. Les Pères Eric Vo-

lant- et Hildebert Oostvogels, O.
Praem, officiaient a des messes

basses aux autels latéraux. Condui-
saient le deuil: M. et Mme Joseph

Landry sa fille, et M. Hervé Beau-

pré, son fils M. et Mme W. Cole

de Philadelphie étaient présents.

}|M. Cole est le frère de la défunte.
Les porteurs: MM, Omer Barriè-

re, Omer Duteau, trois Messieurs

Gamache de Chamblain, N.Y, Gé-
rard Dupuis et Emile Duteau.

Mme David Barker et Mme Ga-

mache, de Champlain, ont fait la

quête.

A. la famille éprouvée. nous of-

frons nos plus sincères sympathies à la famille. -

 

GRANDE VENTE SENSATIONNELLE
SE CONTINUANT  
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— CHEZ —

DELP
LACOLLE
HIS BLAIN

VOICI VOTRE CHANCE D’ACHETER ET D’ECONOMISER

100 REFRIGERATEURS
DE MARQUES CONNUES

A PARTIR DE $229.00

Admiral - Westinghouse
TOUS CES REFRIGERATEURS PORTENT UNE GARANTIE DE 5 ANS

GRAND SPECIAL
DURANT LA VENTE SEULEMENT

- AUSSI 20% DE REDUCTION
Sur tous nos meubles en magasin, tant qu’il y en aura. —

Mabiliers de chambre à coucher — Chesterfields — Sets chromés — Sets de satle à

manger — Accessoires électriques — Bibelots — Miroirs — Prélarts — Poêles —

Fournaises à l'huile — Machine à coudre, — Etc., etc...

| ‘Termes faciles si désirés |

“LE TIERS COMPTANT, LA BALANCE EN 18 VERSEMENTS MENSUELS

Téléphonez Lacolle 930
ME

Une voiture ira=vous chercher et vous reconduira à votre porte,

sans obligation de votrepart.

eaTE2TTARRAA
Tr Lo.

” ECONOMISEZ EN ACHETANT CHEZ NOUS !
PROFITEZ DE CES AUBAINES...

Canadian General Electric - Norge - Princess - Racine - Roy -

 

 
 

 

Lacomédiesera présentée pour
les adultes mercredi soir à 8.30 hres
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Intrônisation du Sacré-Coeur de Jésus ;

LE SACRE-COEUR, ROI DES FOYERS

 

“Je connais chacune de mes brebis,

et l'appelle par son nom”. —(Saint

Jean). Cette brebis que le Seigneur

distingue entre toutes c'est chacun

d’entre nous. L'appel du Christ, c'est

: la-voeation,-Tont-homme-a-sa-voca- [|

tion. LL

Le foyer, “être vivant”a, lui aussi,

sa vocation. Saint Paul le lui indique.

Le foyer chrétien, assuret-il, est le

symbole des épousailles du Christ et

de l'Eglise, le foyer est une petite

communauté, bâtie à l'image de. l'E-J

glise ; commeelle, 1l prend son origi-

ne dans le Coeur du Christ et tra-

vaille à l'achèvement de son Corps

Mystique. 11 doit adorer, prier, répa-
rer en tant que foyer ; il doit surtout

aimer le Scigneur comme l’aime l'E-

glise avec toutes les attentions d'u-

ne épouse peur son mari. Il doit se

donner au Christ comme l'épouse se

donne à l'époux, avée confiance, joie

et prévenance. Comparaison, idéale

la portée de tous !
- Dès 1915, le cardinal Billot rentar-
quait combien providentiellement

I'Intronisation du Sacré-Coeur réali-

sait la mission grandiose assignée aux
foyers chrétiens par saint Paul. En
effet, Intrôniser le Sacré-Coeur c'est
unir le fover avec ce qu’il y a de plus
intense dans le Christ: son Coeur,
symbole de son amour Notre-Sci-
gneur veut être aimé de tous avec
ferveur. Le mariage n’est pas un
obstacle à la générosité chrétienne.
Au contraire, il offre matière à
beaucoup d'amour. Pourquoi, par ex-
emple, ne pas lui offrir à l'occasion

des prières qui commencent ou finis-
sent la journée, le travail du père de
famille, les charges de la maman, l’à-
me des enfants, les joies ct les peines
mutuelles ; les difficultés financières,

les épreuves de santé?
Si les époux s'aiment sous le re-

gard du Christ, s'ils unissent leur

amour au sien, Notre-Scigneur en

retour fera grandir cet amour. Le

plus grand amour humain est tou-
jours fragile : les fovers brisés par le
divorce des coeurs sont hélas ! nom-
breux. Le Christ protégera l'amour
conjugal qui s'offre à lui. C’est dans
son Cocur qu'est Ta source de tout
véritable amour et c'est dans son
sang qu’il l'a racheté de tous les avi-|
lissements. T! est selon le mot dy Pé-
re Matéo le Roi d’Amour”.

Famillés chrétiennes, faites du
Coeur de Jésus le Roi de votre foyer,
il en fera une maison d'amour, une

maison de Dieu ! Seul il est capable
de rassasier le coeur des- hommes,

seul il peut transformer votre amour

jusqu'à devenir CHARITE.

L'expérience montre que les fo-

yers qui associent le Sacré-Coeur à
leur vie quotidienne deviennent des
foyers unis. À ceux qui sont acca-
blés par l'absence d'enfants désirés,
le Cocur de Jésus apprend que leur
amour peut être quand même fécond
s'ils savent ouvrir leur coeur aux au-
tres.

Avec le Sacré-Coeur il n’y a pas|.
de foyers clos, il y a sans doute des
foyers éprouvés maispas de foyers

   

  
  
  
   

 

Satisfaction

 

vraiment malhcûreux,

P. Gildard PICOT, ss, ce.

kk

CAS VECUS

“Dans un jeune foyer, paraissant

-très—convenable; Fintronisation du

Sacré-Coeur est faite. Le lendemain

matin, à la première heure, le jeune

homme arrive bouleverséà la com-

munauté de la Miséricorde “Ma

Socur, que je suis malheureux, Oh!

non, c'est impossible, nous ne pou-

vons pas rester comme cela.”

Auxquestions posées, il répond in-

variablement : “Oh! qu'avons-nous

fait?” Prié de s'expliquer, il ajoute:

“Nous n’étions pas dignes de recevoir

chez-nous le Sacré-Coeur. Nous ne

sommes même pas mariés, Oh! m

Soeur, que va-t-il nous arriver !

Consolé, puis encouragé, il accepte

de régulariser son union. Il regagne

son foyer, rempli de joie. Sa jeune

compagne entre dans ses desseins.

ches étaient faites, l'union bénie, les

enfants haptisés. La Socur, en sou-

riant, lui dit: “Vous voyez ce qu'a

fait le Sacré-Coeur, n'est-cé pas la
son oeuvre de miséricorde et d'a-

mour ?”
Ce jeune foyer, suivi par la com-

munauté, vécut des lors cn chrétien

authentique.

-Une Socur est appelée pour don-
ner ses soins à une jeune femme.
Celle-ci catholique, mais non prati-

ie, touchée par le dévoucment de
la religieuse, lui donna sa pleine con-

fiance. Il fut alors facile de parler
religion et dévotion au Sacré-Coeur.
Le mari, sectaire, pour ne pas con-

trarier sa femme consentit un jour à
ce que fut faite l'Intrônisation du
Sacré-Coeur. T1 assista même à l'in-
time cérémonie. Autour des parents
étaient groupés les six enfants. La

plus jeune, quatre ans, avait parti-
culièrement retenu de cette cérémo-
nic l'obligation de faire la prière du
soir en famille.
A 7.30 heures, le souper s'achève.

Le papa dit à sa. benjamine : “Main-
tenant, ma petite Nénctte, au dodo.
—Non papa, réplique celle-ci.” Le
papa insiste: “Annette, aujourd’hui,
tu désobéiras, que veut dire cela ?”
Avec un petit air malicieux, et un
ton qui ne l'était pas moins: “Non,

petit père, je ne veux pas me cou-
cher”. Le papa exige une explication.
Annette, avec un sérieux étrange et
d'une voix résolue dit: “Papa, tu
sais, la petite soeur qui a fait l'In-
trônisation du Sacré-Coeur a lu les
engagements, il faut faire la prière
en famille. J'irai me coucher quand

câlins entourent le cou du papa. M.
X. ne -peut résister. Poussé par une
force invisible, il tombe à genoux.
Toute la famille suit ce geste et pour
la première fois, la prière du soir se
fit en commun.
Nénette embrassa très fort son pa-

pa ct comme un petit ange bienheu- reux gagna son lit. N’était-ce pas le

paee

  

- Quelques jours après, les-démar-|

tu auras fait la prière”, et ses bras’

+ mie

LE RICHELIEU,_
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MOIS DE FEVRIER
* Offices de la semaine

 

"[IS Vendredi — t SS. Faustin et Jo-

vite, MM. — Rouge — S. Messe

Salus autem. — Gl. 2e or. À

_ cunctis, Je libre, (M), (m).

16 Samedi — Messe dé la T.S.V. —

— Blane, — 8. — GL2¢ or. du-S-

Esp., Je libre. (M), (m). Pr. T.

sv.
1 Dimanche de la Sexagésime. =—_

Violet. — S.-d. (pr. 2e cl.) —

or. A cunctis, 3e libre, (M) on

Pr. Tr.= TI V. du dim. Mérh. lo

de Ste Marie Bernard, Candor

Y Specie, 20 de S. Siméon, Iste

Sanctus Ÿ ‘Gloria.

18 Lündi. — Ste Marie - Bernard

Soubirous, V. — D. GL 2e or.

de S. Siméon, (M), (m).

19. Mardi:

2120 Mercredi — + De la Férie. — S.

Violet. — Ze or, À cunctis, 3e

libre, (M), (mb).

21 Jeudi ‘(même que mercrédi)

22 Vendredi — La Chaire de S.

Pierre à Antioche, — D.-m. —

Gl. 2 or. de S. Paul, (M), (m).

Cr. Pr. A.
—_——————

Le IVéme tentenaire de
la mort de Saint François-
Xavier

Le 3 décembre 1952, il y aura
quatre siècles que le grand apôtre,
François-Xavier expirait dans l’île

de Sancian, face à la Chine, objet
de ses ambitions apostoliques, et où

le bon Dieu ne lui permit pas -d'’a-

border. L'oeuvre de la Propagation

de la Foi, dont ce vaillant mission-
naire est le patron, veut célébrer,

du 3 décembre 1951 au 3 décembre
1952, l’année du IVème centenaire
de sa mort, année de prières, de pè-
lerinages, de pieuses manifesta-

tions. Son but est de faire mieux

connaître la carrière héroique de rer
Xavier, tout animée de l’amour de
Dieu et des âmes, et de susciter

ainsi, dans le coeur des fidèles, en
même temps que la dévotion en-
vers ce valeureux serviteur de l’E-

glise, un attachement plus grand à
la cause sacrée des missions. La
Chine, si éprouvée à l'heure ac-
tuelle, devrait être la première à
bénéficier de cette année de prières.
Plus d'une raison incite le Canada
à participer à cette célébration. F.-
Xavier fut donné à notre pays, dès
ses origines, comme l’un de ses pa-
trons. I appartenait à la Compa-
gnie de Jésus, dont les membres
comptent parmi les premiers et les
plus zélés évangélisateurs de la
terre canadienne. L'œuvre de la
propagation de la foi, si populaire
au Canada, a été placée sous son
patronage: c'est lui qui est chargé
de veiller tout spécialement sur
les missions et les missionnaires du
monde entier. Parmi les moyens de

prendre part à la célébration de ce
IVème centenaire, signalons aussi-
tôt la neuvaine annuelle en l’hon-
 

triomphe du Sacré-Coeur? Comme
cette nuit petite Annette dut faire-de
beaux rêves I...

  

neur du grandà apôtre, dite neuvai-

ne de la grâce. Elle à lieu du 4 au
12 mars. Faisons-là avec une grande

piété, soit à l'église, soit au foyer

en demille. Entre les grâces à ob-

tenir, mettons au premier rang, l'a-

venir du catholicisme en Chine. On

peut se procurer un feuillet conte-

nant les prières dela neuvaine aux

Editions Bellarmin,-8100, boulevard
St-Laurent, Montréal, en adressant
un timbre de 5 sous pour les frais

de port.  

, JEUDL, LE1“FEVRIER|1952   
   

ra beau geste
M. Thomas J. Bata, 1 industrie]

d'origine tchécoslovaque, qui diri
une fabrique de chaussures à Buta
Ontario, à offert une maison et @
emploi au mécanicien du train qu;
franchile rideau de fer, Il estime :
cet homme “doit étre courageux, be
solu et avoir des idées personnelles”

—

Confiez-nous vos.

 

Rés.: 526 Laurier

IMPOT SUR

Bureau: 65 St-Jacques

CONSULTEZ

Rene G. Trahan
Courtier en Assurances

FEU — VOL — VIE

a Protégez-vous!

$
Ï

RESPONSABILITE

Bureau: 93, rue St-Charles

Résidence: 250, rue Collin

TEL. 2553

No

 

MAURICE -BOULAIS, A.P.A.

Auditeur Public Accrédité

COMPTABILITE — VERIFICATION eee

SS

aSSSISE

OVH

HODASSrereGAS

 

Entrepreneur - Peintre

| .
| Confiez tous vostravaux de peinture

a une firme de confiance

A votre service pour
travaux spéciaux tels:
Peinture-de clochers et de couver-

tures d'églises, réservoirs, lettrage

de tous genres,

TRAVAUX D'IMPRESSIONS

 

Téléphone: 7482

LE REVENU

Téléphone 4347
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- HORM:SDAS PERRON

   Revue du règne du Sacré-Coeur,

Prescriptions
: Deux pharmaciens à votre service.

Pharmacie Thuot
: 21, St-Jacques TEL. 2812 Saint-Jean

LIVRAISON DANS TOUTES LES PARTIES DE SAINT-JEAN|Cl
ETIBERVILLE PAR SERVICE AUTOMOBILE. 4

  

Bur.: 32, Saint-Paul
Rés. : 148, Notre-Dame

OtEePE

FOODDOGDe Qu DeeDeDe001

Tel. 3728

Tél. 3728
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|“ Economisez

en achetant

à la

Pharmacie

Thuot
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Notre héritage culturel . Les Pères Prémontrés et lo Messe Réparatrice. PAS D'HISTOIRE DE _
lustre Unexemple que nous devons suivre La messe vaut un effort CROQUE-MITAINE
diri 2 2222 . ‘
tang L'enseigne eur la route, l'ensei-|pier. Un menu orné de dessins amu-| —“Je vais à la messe chaque di- et de labourer une terre inculte; I'ef-| 1-8 enfants se prennent souvent à
et un gne placée à Jadevanturede l'éta-|sants, à la française, un menu que manche, ça suffit déjà, mon Père !”| fort a assuré à notre nation sa sur-|#v0ir peur de choses inoffensives ou
qui a blissement, x ents onPropre les clients apporteront certaine-| En effet, la messe du dimanche est vivance, sa foi et ses traditions. ‘imaginaires. Dans ce cas, on devrait
me que ment dite,; ore on in rieu- ment avec eux comme souvenir, ce la seule prescrite par l'Eglise et la Co 0 aider un enfant à analyser sa peur.

UX,ré. re et ou tout oh Je ta qui fera une excellente publicité à seule requise pour un “minimum” del - Certes,l'assistance à la messe, sur- Quel que-soit I'objet-de cette peur, on _
elles serveuse, Je menu, tout cela inspi- |l'Auberge des Trois Rois Mages. vie chrétienne. Dans ce sens, elle| OU pendant les rudes mois de l’hi-|devrait en discuter la malfaisance
es ré d'un seul sujet quelon aural Au lieu d'employer des noms gai- “suffit”. 5 ver, demande un effort: un repos di-[avec l'enfant, mais jamais - obliger

puisé à même nos légendes, nos|vaudés, des noms qui vous coupent _- ——- minué, un travail interrompu, une [celui-ci i la mettre a ‘l'épreuve. S'il .
ONS contes, nos ar,oo traditions [l'appétit parce que ‘vous les me-| Mais est-ce qu’un chrétien se con-|longue route impraticable... Mais|voit son père ou sa mère avancer

nationales et ranga es, Voilà un|trouverezsur tous les menugetque tentede: s'aequiitter de-ce qui tui-est] je croisqueTe Bon Dieu attend cet [sans crainte,constateraprobable-TS
= des moyens de refranciser levisage vous avez Ainsi l'impression dejstrictement imposé? Est-ce qu’il ne| effort de ceux qui prétendent l'aimer ment qu’il n’y a rien à redouter. On

de notre provadont nous manger toujours la méme chose, Je tient pas à y ajouter quelque chose vraiment ! ne devrait jamais menacer un enfant
2 | a entretenu ue près d "Conseil propriétaire de l'auberge a su bap-|de lui-mêmeet librement ? Et com- Eric VOLANT, O. P du croque-mitaine ou d'autres choses

seiller technique près du Conseil |tiser ses plats de noms originaux prenant son rôle social de chrétien, Ie ITRleerrifiantes. Si la mère manifeste
Exécutif de la province, au çours|inspirés du nom même de son éta-| est-ce qu’il ne cherche pas, quant à| + - i é i
de sa causerie du trois février, sur |blissement, Il a’ eu le -bon- ‘espriti] ya 2 “Bed ow” une peur .immodérée des SourisOÙ. -

M ie réseau français de Radio-Canada. également de limiter son menu a ey a suppléer les absences des AU “RICHELIEU”... des orages, l'enfant aura peur aussi,
} ) Imaginons avec M. Gouin que|pour offrir à ! autres Tant de fidèles —ses fré-}. - . | trés probablemcnt. Les enfants sont,

{ [EB nous apercevons sur 1a grand’route Lites, ¢ le a clients des spécia-|res — refusent de manifester leur |: vos commandes d'impressions se-| ordinaire, des petites gens très rai-Une enseigne qui attire particulié- ee A; opequi2 meurs sue soumission, et adhérence à Dieu par ront bien faites et livrées à temps. |sonnables, qui croiront leurs parents

rement notre attention. Découpée restaurants de France. un acte de présence à l'auguste sa- Laissez-nous la chance de vous prou- [quand ceux-ci les assurent qu’il n'y
; jerifice de PAutel. Une présence re- ver ce que nous avançons |en forme d'étoile, elle porte l’ins-

cription queVoici: “Suivez cette
elle vous conduira à l’Au-

M. Gouin nousfait lecture du me-
nu de l'Auberge des Trois Rois Ma-

quise, cette -fois-ci, et refusée.
Considérée du point de vue et de la

 a pas de danger.
 

RESIDENCE: 5805
étoile, ges: la soupe du Roi(aux pois), ya,» . § , > 9

la soupe de la Reine (aux fèves) responsabilité sociale et du désir d’u-
ou le consomméaux étoiles; le filet ne vie plus. parfaite, cette messe du

- dimanche ne suffit pas toujours pourde veau à la Melchior, la Gaspardi- .
ne depoulet-ou le filet de boeuf un bon chrétien ! .

berge des Trois: Rois Mages a I'E-
piphânie”.
Güuidés par l'étoile, nous arrivons

à l'auberge. Il s’agit, naturellement,
ROY & FILS 

197 ST-JACQUES ST-JEAN,P.Q.

  

 

 

ner, aune Constructionen forme d’étoi- Balthazar. Nous avons impression J drais b .= au-dessus 1 5 = 14 1 —'Je- voudrais - bien, Pè

: due à un or nous retrouvons oevor cholsi duetquechose denou mais je ne tro ve D oh emp ere ÿ PORTES ET CHASSIS$ eau et d’avoir l'avantage, puisqu’il J uve pas le temps; pen
1 notre étoile de tout à l'heure or- s’agit de spécialités agrémentées de dant la semaine je travaille ailleurs; MATERIAUX DE CONSTRUCTION
$ née cette fois des Trois Rois Mages.| sauces nouvelles, créées par l'épou- | il n'y que le samedi que je suis libre, —_—
Ÿ Nous nous installons à une des ter-|se de l'aubergiste, de manger des alors je me repose,” ou bien “j'ai le Finition de maison — Venser — Masonite — Arborite
$ rasses que l'on a eu le bon esprit plats savoureux et bien apprêtés, “train” a faire le matin ; l'heure des ° Vitres — Peinture “Benjamin Moore”
3 d'aménager entre quatre pointes de ce qui est le secret de la bonne cui- Messes ne me va pas”. ñ
ï l'étoile, l'autre, la plus large, étant sine et l'échec de la cuisine stan- Dev he oo ;i réservée à l'entrée de l'établisse- dardisée, fabriquée en série, sui- ; Cyan Shacune Csraisons et
à ment. vant un menu trop élaboré. ¢ au res “a genre, ) me ine la tête

Ÿ Une fille de table s'approche del Ce conte que M. Gouin a imagi- |" SIBME « approbation: elles sont
{ nous, Elle porte un costume quelné peut devenir Une vibrante et vraiment dignes et équitables! Quand e
À nous reconnaissons. C’est la repro-| fructueuse rèalité. Une 1 y (méme: quon me permette à propos A B d & F 1Ï duction fidèle d’un projet qui a été|, ovis Ta cononeA de telles excuses de faire la réflexion e eau ry 1 s

dessiné l'un des techniciens du

|

e: . ; 5 suivante: supposons maintenant que1 par est la preuve: un conseil de comté Monsieur le Curé vous annonçait Entrepreneur - Electricien - Licencié
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ministèrede l'Industrie et du Com-
merce et présenté à la récente Ex-
position d'Hôtellerie tenue à Mont-
réal au début de janvier, Avec sa
blouse bleue parsemée d'étoiles

d'argent, son tablier blanc et sa ju-
pe rouge en toile du pays, cette

a voté à sa dernière séance, une
somme de cing cents dollars en vue
de refranciser les noms des auber-
ges, hôtels et restaurants situés

dans ce comté. C’est un exemple
dont toutes les autres régions de la

province pourraient et devraient

qu'il distribuera un jour déterminé
de la semaine à fous ceux qui vien-
dront la somme de dix dollars, on ne
manquerait point cette occasion uni-

que; ni la glace, ni la tempéte ne les
retiendraient.

0
0
D

9
0
?

t 235, rue Jacques-Cartier - Tél. 3783 - Saint-Jean, P.Q.

Fixtures électriqueset accessoiresde toutes sortes
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À fille de table symbolise de façon s'inspirer
charmante et fort élégante les trois s msprer++ En effet, ces dix dollars valent un 000 lolootontontontetolootontentootntortotet
couleurs de France. Pour complé- petit effort. Et la messe?... Est-ce

qu’elle ne représente pas pour notreL'ALLERGIE -
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ter ce joli costume, l'on a posé sur
ses cheveux, une adorable petite
coiffe en forme de couronne.
La serveuse nous présente un

menu que nous reconnaissons, C'est

la réalisation d'un autre projét ex-

posé au kiosque du ministère de
l'Industrie et du Commerce, lors
de la récente Exposition d'Hôtelle-
rie. C’est un véritable menu et non
pas une quelconque feuille de pa-

 

Empruntez de Household Finance
sur votre seule signature, sans en-
dosseur ani garanties négociables.
Notre spécialité: prêts rapides pour

“ loulé raison valable.3famillessur
. 4 préfèrent le service prompt et
amical de Household Finance.
Venez ou téléphonez dès
Aujourd'hui!

! lerportente et le
los rimmed des tres de prêts

domestiques ou Canne

Yelophosez, écrivez, ou visitez:

Jadis, l'allergie était un mot pres-

sauf des médecins, etque inconnu,

sa signification n'avait pas tout à

‘âme plus que dix dollars. pour notre

corps ® La messe est plus qu'un sou-
venir de la Croix; Jésus y devient
présent sous les espèces du pain et du

Pour des produits de qualité
 

fait celle qui fait aujourd'hui le sujet
habituel des conversations. Beaucoup

de gens sont sensibles ou réagissent

à des substances qui, normalement,
sont inoffensives, c’est-à-dire qu'ils
sont allergiques à ces substances, et
que cette sensibilité peut prendre la
forme d'une éruption cutanée, de
fièvre des foins ou d'asthme. Le mal
vient probablement de quelque chose
que l'on a mangé, respiré ou touché.
Afin de découvrir la cause de l'aller-

gic, le médecin devra faire un certain

nombre d'expériences. Quand il aura
découvert la substance coupable, 1l
prescrira un traitement qui remédie-
ra à la condition ou, du moins, l’at-

ténuera.

 

 

 

 

LA TOUX, LE RHUME, ET DZ
L’HIVER TOUS LES MALAISES

SONT COMBATTUS AVEC
BEAUCOUP PLUS D’AISE,

vin et s'y of fre au Père céleste pour
notre salut:

avons l’occasion de présenter — unis
au prêtre — le Christ au Dieu vivant

si NOUS V assistons, nous

et d'ajouter au saerifice de Notre
Sauveur celui de notre propre vie,

nos joies et nos souffrances. La mes-
se vaut un cffort !

l'effort est à la base de chaque
vie chrétienne convaincue ; l'effort a

permis à nos ancêtres de traverser
l'Océan, de s'établir le long du fleuve  
 

BOIS — CHARBON — HUILE À CHAUFFAGE
 

170 Foch coin Collin

Ameublement

complet de

Adressez-vous en toute confiance

Charbonnerie Lasnier

80 roo.20, Jacques AND UN RÉGIME !
Boaxibmethee Tel. 7838 aux pvfQUILISRÉ TA2 4
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Résultats des examens ’
de janvier :

ECOLE DU VILLAGE
Année %

le A Jacques Laliberté. . 93.5
Yvon Savoie. . . . . 92.5
Denise Dépelteau. . . 92.4
Alain Bourdeau. . . . 92.1
MoniqueLalonde. . 92
Réal Savoie. . . . . . 89
Jacques Moreau. . 82.5
Jean-Pierre Léger. . . 77
Gérard Courville. ... . 63.5

le 13 Hélène Dovon. . 87.6
Alain Courville. . . . 82:6
Roger Courville. . . . 57.7
Robert Savoie. . 56.6

Z2e—Claire Marchessault... 92
| “Serge Bernier. 91.3

Emile Langevin. . . . 91,2
Michel Marcil. . . . . 87.6
Juliette Pilon. . . . . 79.6
André Courville. . . . 77.6
Marcelle Longpré . . . 72.7
Richard Gaouctte. 71.3
Jean Moreau. . 62.2
Gabriél Baillargeon . . 61

3e—Jean Dulude. 86.4
Gilles Marien. . . | . 86
Lise Lamarche. . 74,7
Paul Baillargeon. . . . 74.4

RaymondMeFHigott. . 65.8
Serge Bernier. . . .. 57

Reine-P. Moreau, inst.
—_———————

Année bissextile...
(Suite de la page 17)

nés du succès qu’on en attend.
“T1 y aurait aux Etats-Unis quel-

que 6,000,000 de femmes célibatai-
res qui aspirent au mariage et qui
désespérent de jamais porter I'al-
liance. On a prétendu que l'âge de
la machine et les conditions écono-
miques qu’elle a fait naître étaient
responsables de leur abandon, mais
cette explication ne les a ni rassu-
rées ni fait se sentir moins seu-
les.

“Parmi les recommandations
constructives de l'Association, men-
tionnons une liste de villes où les
perspectives matrimoniales seraient
minimes et d'où l’on conseille aux
membres de partir, si elles désirent
trouver un mari: Boston, Atlanta,
Richmond, Philadelphie. Par con
tre, Détroit et San-Francisco se-

champs de
chasse.

“Si vous êtes brune, belle et d’in-
telligence moyenne, conseille l’As-
sociation, vous n'avez pal‘i vous
en faire, car vos chances sont meil-
leures que celles des rousses, des
blondes ou des femmes d’intelli-
gence supérieure.

“Faites du sport, celles qui s’y
adonnent ont deux fois plus de
chance de trouver un mari que les
autres. Les jeunes femmes -aux
golts sédentaires multiplient les
probabilités de mariage lorsqu’elles
changent de milieu.
“Les privilèges de l’année bis-

sextile, qui permettent aux fem-
mes de choisir leur mari et de leur
signifier qu’ils sont les élus, remon-,
teraient à l'an 1288 et auraient leur
origine dans un édit écossais, qui
donne aux femmes “la liberté de
proposer le mariage à l’homme de
leur choix, qui, s’il] refuse, devra
payer une amende de 1 louis ou
moins, suivant l'état des finances.”
L'édit écossais ajoutait que, si
l'homme en question avait déjà re-
Çu une demande en mariage, il
n'aurait point à satisfaire à d'autres
obligations. Lefait derefüser obli-
gerait toutefois celui quis'était dé-
robé, à payer une rabe de soie à
l’évincée.

“Ici, dans le Québec, Jeg privile-
ges de l'année bissextile nesont
pris au sérieux par personne, car
nos femmes aiment être recher-
chées, et il leur est bien douxde se
faire faire la cour avant le maria-
Be; l'habitude s'en perd si vite e-
près! “Je ne vois qu'un avantage à
l’année bissextile 1952, nous a dé-
claré en riant une grecieuse se-
crétaire, “Au cours du mois le plus
court de cette année, nous rece-
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La Société. . :
(Suite de la page 17)

Français, face au -monde actuel, et
également à la belle manifestation de

la Section Juvénile ‘Gabriel Mar-
chand de la SSJB à l'Académie Com-

merciale.

—Collaboration de la Direction. à
une campagned'abonnement au quo-
tidien Le Devoir parmi les membres

de la SSJB de St-Jean.

‘Domaine Social

Causerie illustrée par- M. ‘Marcel
Raymond de St-Jean, écrivain et bo-
taniste de renom, relatant son voyage
en Suède lors du Congrès Mondial

 

—Causerie par M. Aimé Martel de
St-Remi devant les sections mascu-
line et féminine et traitant des avan-

tages de L'Entr'Aide Mortuaire La
Reconnaissance impliquant un don
maximum de $1000 a la famille de
tout membre décédé, moyennant un
versement minimum annuel de quel-

fues dollars seulement.
|_—Causerie parMeRodolphe-Four-
nier, N.P., d'Iberville, sujet
Franco--Amtricains ernous.. —Causerie par Me Yves Deland,

à Rome. - .
—Causcric par M. G. W. Greene,

D.A. Sujet: Fierté rurale ct esprit
national chez nos jeunes agriculteurs
canadiens-français.
—Causerie et film documentaire

sonore ct en couleurs 1) par M. An-
dré Beaulieu, Division de la Pomi-

culture. Sujet : Les Insectes des
Fruits, et 2) par M. Paul Perron,

jet: Les Insectes des Légumes.
—Déjeuner-Causerie du 24 juin,

conférencier-invité M. Frs-Albert-
Angers, économiste de grande répu-
tation et Titulaire de la Chaire d’E-
conomie Politique à l’École des Hau-
tes Études Commerciales de Mont-
réal. Sujet : L’Avenir économique
des Canadiens-Français. :
—C'auserie illustrée par M. Roméo

Morin, de Montréal, champion inter-
national de Cvelo-Tourisme qui a re-
laté pour les Sections masculine, col-

légiale et juvénile les impressions de
voyage de son mémorable “Tour cy-
cliste d’Furope”.

Entre autres résolutions aroptées
dans l'intérêt des Canadiens-Français
pour la sauvegarde de leur culture,
leur langue, leurs droits, ete, ci-
tons:

1) Résolution au Gouvernement
Fédéral protestant contre l'Immigra-
tion massive à tendarice raciale, au
détriment des Canadiens-Français, et
sans tenir compte des besoins réels
du pays et des ouvertures offertes
aux immigrants.

2) Résolution au Gouvernement
Fédéral protestant contre le traite-
ment injuste fait à la langue fran-
caise et aux Canadiens-Français dans
l'Armée, la Marine, l'Aviation. le
Fonctionnarisme- fédéral, spéciale-
ment les Douanes. oe

3) Résolution demandant au Gou-
vernement Fédéral que soit établi
dans le Québec un “Collège Militaire
Français” pour l'instruction dans
leur langue des jeunes Canadiens-
Francais se destinant à la carrière
militaire. .

4) Résolution demandant au Minis-
tère Fédéral des Firiances que soient
dorénavant imprimés danslesdeux
langues officielles du Canada tous
les chèques devant-servir par, tout le
pays, et non seulement dans le Qué-
bec. afin d'éliminer une autre cause
de friction et mécontentement à l’en-
droit de près de 35% de la population
canadienne pavant taxes et impôts
comme tout le monde.

$) Résolution au Ministère des Af.
faires Etrangères du Canada, de-
mandant la nomination d’un Ambas-
sadeur canadien auprès Je Vatican.
Et, ete, etc,
Au point de vue pronagande, en

plus de nombreux articles et com-
muniqués aux journaux locaux, ‘une 

  

- {tant quelques-unes de ses réalisations

 

deFACFAS à Stockholm: ——"|

Les} |

N. P. Sujet: Impressions de voyage,

Service d’Entomologie Fédéral. Su- J:

Tettre circulaireaté envoyée A pres- |

LE RICHELIEU
peg EErert

que tous les citoyens de St-Jean, ex-

pliquant les‘ buts de la SSJB, les

avantages offerts à ses membres, ci-

et invitant à devenir membres tous

ceux et celles qui le désireraient.
Fidèle au programme tracé, la S.

S.J.B. de St-Jean s'est efforcée en
1951- comme depuis sa fondation en-
1942 de travailler à tout ce qui peut
favoriser l'épanouissement dugroupe
canadien-français de St-Jean et de
la région. .
Dans chaque domaine,elle a essayé

Selonsesmoyenset les ressources
dont elle dispose, de provoquer leurs
initiatives, de favoriser leurs déci-

sions et susciter leurs projets.

En 1951, comme les années précé-  

bles, réparation de radios,
chines, chauffage, objets

rations générales, rembou
ge, cours privés,
etc

TEL. 7529

ACHETER

merces, animaux, ete . .

TEL. 7529

- 
pis

Magasins de coupons, meu-
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à stimuler l'Achat chez nous, à en-

courager nos artistes canadiens, par

l'organisation ou le patronage de piè-
ces et récitals à St-Jean ; elle à colla-
boré au commencementde refranci-
sation de l’aspeet publicitaire et com-
mercial de St-Jean aussi bien que
des panneaux-réclame aux abords de
la ville, dans le but d’y attirer plus
de touristes américains, avides de l’i-
nédit‘que représente le fait français
dans la région; elle a présenté pour
l'avantage de ses membres d'instruc-

tivescauseriesetconférencessur des]
sujets d'intérêt historique, économi-
que, culturel, social et patriotique ;
encouragé le développement de la
personnalité et de la fierté nationale|
chez notre jeunesse étudiante cana-

djenne-française,-etc., etc... Et elle  

 

section miasculine,SSTB 4:51Jog,

FEVRIER 102 

continue de rester sur la brêche pour
nos. revendications les plus chères
telles le bilinguisme dans le fone.
tionarisme fédéral et les
des divérs ministères, un drapeau t
piquement canadien, l'O Cana
comme hymne national, l'Indépen-
dance complète du Canada, l'adoption
de commandements français pour nos
cadets et corps de police ct nos ré.
giments canadiens- francais, correc.
tion de notre parler, etc.

Et, ce faisant, la SSIB de St

publications

Jean,pal ses Sections masculine, féminine,
collégiale et juvénile, croit avoir Ten-
du service et mériter l'estime de la

|populationcanadienne- française qe
St-Tean et la région.

J. Roland ROBERT, président
  

  

  

TELEPHONE : 7529
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ution

~~de tous
vos problèmes -

ma-
per-

dus et trouvés, fourrure, répa-
rra-

finances,

VENDRE
Immeubles, terrains, automo-

biles, chevaux, voitures, ani-

maux domestiques et de fer-

me, fourritres, commerces,

machinerie, meubles et vête-

ments usagés, etc . .

TEL. 7529

Logements,

 

  

 

pour...

ECHANGER
chalets, terres,

automobiles, vêtements, etc ..

LOUER
Chambres, appartements, mai-
sons de campagne,chalets, ga-
rages, manufactures, entre-
pôts, etc . . .

TEL. 7529

Propriétés, terres, chalets,
maisons de campagne, com-

à

7529
LES ANNONCES CLASSEES 

cv pepme

t

'

TEL. 7529

y
sera simplifiée si vous avez
Pheureuse idée de signaler

 

SONT PEU COUTEUSES, RAPIDES, CLAIRES, PRECISES BT EFFICACES
dans le journal qui possède la plus forte circulation des hebdomadaires de la région

SIGNALEZ 7529
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Ci-dessus, sedan 4 portières Oldsmobile Quatre-vingt-dix-huis. Ci-dessous, sedan & portières Oldamobile Super ‘88°. La commande Aydraumatique® est facultative à coût additionnel our les”deus séries.

La direction hydraulique CM®* est facultative à coût additionnel sur la séris Quatre-vings-dis-Auis. Equipement, accesseires et garniture susceptibles de changer sans avis.

 
  

 
 

 

 

 

    
Voici l’'Oldemobile “Rocket” la plus puissante jamais produite !
La toute nouvelle “98” — un triomphe de dessin de belle voiture
— un classique! La nouvelle vedette de performance sensation-
nelle — la Super “88” d'Oldsmobile pour 19521 Elles vous appor-
tent toutes deux le nouveau “Rocket” de 160 CV LËlles présentent
toutes deux la nouvelle commande hydraumatique-supérieure*
d’Oldemobile — et une suspension “Rocket” encore plus douce!
Et dans la magnifique “98”, Oldsmobile atteint de nouveaux
sommets de dessin de belle voiture! I! y a ls nouvelle direction *
hydraulique’ GM*. L'extérieur présente une meuvelle silhouette
longue! Les intérieurs “Custom-Lounge”— les plus boaux' que
vous ayez jamais vus! Venez les voir aujourd'hui1

 

; NOUVELLE commande hydraumatique supérieure! * NOUVELLE direction hydraulique GM!* - NOUVEAUmoteur Oldsmobile “Rocket” !

L'hydraumatique ajoute maintenant une Ce dernier développement de diree- 160 CV. — nouveau carburateur
nouvelle portée — la portée “Super” pour tion assistée par le moteur supprime Quadri-Jet — nouvelles soupapes à
une performance supérieure—action palpi- l'effort, mais laisse la maîtrise! S o 195 2

tanta! Facultativ à coûtadditionnel «urla Facultative à coût additionnel sur  baute élévation — maintenant plus O L D M B ïLE

série quatre-vingt-dix-huit et la série “88”. la série quatre-vingt-dixhuis, palpitant que jamais |
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“ tout à l'esprit d'équipe, ‘à l’agressi-

Succès duFestival du Collège Laval

 

Une assistance choisie débordan-

te et délirante; quatre heures de

travail net, inciaif, dans la meilleu-
re tradition étudiante: jouer pour

jouer, mais aussi jouer pour gagner,

et se distraire sans remords, c'est

la réussite des Collégiens de Laval

à leur festival, tenu à l’Auditorium

de Verdun, samedi dernier.
Le programme comprenait deux

parties de hockey. Dans la premiè-

re le Laval Intercollégial “B” ren-

contrait l'Académie Piché de La-

chine. Dès le début des hostilités les

Lavallois prirent une avance con-

fortable de trois points, grâce sur-

vité du trio Lévesque-Kimmel-Fon-

taine et à la belle besogne abattue

par Dumont, Sigouin, Bélanger,

pendant que les défenses Lavigne,

Bastien et Bolduc, assuraient une

solide protection au gardien Besset-

te. La joute, disputée à toute allu-

re de part et d'autre, se termina 4

à 1 en faveur du Laval, Parent évi-

tant le blanchissage à son club.

La deuxième rencontre mettant

aux prises le Laval Intercollégial
“A” et le Polytechnique n’a pas

plus laissé de répit aux spectateurs
qu'aux joueurs. Feu roulant de pas-

ses et contrepasses, d’attaques et

contre-attaques, elle offrit une bel-

le pièce de sport sans rudesse où
l'intelligence est restée reine de la
première à la dernière seconde. A-
près huit minutes de jeu de la pre-

mière période, Kimmell qui rem-
plaçait Drapeau forcé de se retirer
du jeu, ouvrit le pointage pour La-

val sur passes de Joly et Desjar-

dins, puis, une minute plus tard

Bissonnette porta le compte 2 à 0
sur une belle montée individuelle.

Dès le début de la deuxième pé-

riode, Gauthier compta pour Poly-

techinque assisté d'Olivier, mais

Bombardier redonna bientôt une
avance de deux points à son club, en
enregistrant un beau but sur des pas-
ses de Martin et Giguère. Dans le
troisième engagement, les deux clubs

comptèrent deux buts chacun : C.
Hotte aidé de son frère Jacques pour
Polytechnique ; Bissonnette pour La-
val sur un nouvel effort individuel;

Bissonnette enregistra son troisième
but de la joute aidé de Bombardier,
pour sceller l'issue de la partie qui se
termina 5 à 3 en faveur des Laval-
lois, leur permettant ainsi de conser-
ver le trophée Auger. Les étoiles ont
été, sans conteste, le gardien du La-
val, Guy Poupart aux arrêts miracu-
leux, et la défense Bissonnette qui y
a été-du tourduchapeau,“mais-tous
les joueurs, autant d’un côté que de
l'autre, méritent d’être cités avec
eux, Les arbitres Murray et Ménard
ont mené la joute de main de maître
tout comme Hello Gagnon, Lalonde
et Cécyre ‘avaient’ contrôlé la précé-
dente. Le chef indien Poking Fire et
sa troupe; le champion international |
du contorsionisme Mickey Ung; les
jeunes et gracieux artistes du Mont-
real Skating Club ont donné des at-

tractions de haute qualité, ardem-

ment applaudies.
Les collégiens L. Nolin, G. Bois-

vert, Pierre Lagacé, ont gagné dans
les courses individuelles ; .Bissonnet-

te, Paré, Chevier, Desjardins, Du-

mont, Bombardier l'ont emporté dans

la course àrelais.
Lafête était sous la présidence du

Lt-Col. Georges-E. LeBel, V.D,, di-
recteur des institutions pénitentiaires
fédérales. On remarquait autour de
lui M Omer Barriére, député, un
ami fidèle de Laval; M. Romuald

Lamarche, son. secrétaire; M. l'ab-

bé Bernard Barrette, aumônier; M.

Charles Brosseau, président de la Fé-
dération des Amicales Maristes Ca-
nadiennes; M. Laurent Couture,

président de l’Amicale Mariste La-
val; M. Camille Morin, président de
I'Union Régionale des Amicales; les

officiers de I'A.M.L., etc.
Sous l'habile baguette de son di-

recteur, F. Benoit-Hermas, la fan-

fare collégiale est restée à la hau-
teur de sa réputation. Au total, de l’a-
vis de ceux qui suivent les festivals
lavallois depuis toujours, le 18e a
obtenu un succès qui n'avait pas en-
core été atteint. Les organisateurs re-
mercient cordialement tous ceux qui
les ont aidés, spécialement les direc-
teurs d'écoles. et professeurs qui ont
accompagné leurs élèves et maintenu Olivier sur une passe de Larose pour

les étudiants en génie, et finalement, une discipline. -

QUELQUES FAITS APICOLES
Avec 3,900 apiculteurs possédant

69,100 colonies dont la production
moyenne fut de 73 livres, la récolte
de miel du Québec a été de l’ordre de
5,044,000 livres, en 1951. L'année a
été bonne si on la compare aux deux
années précédentes, alors qu'en 1950
le rendement moyen de 72,400 ruches
fut seulment de 42 livres, portant la
récolte totale à 3,041,000 livres seule-
ment, tandis qu’en 1949, 84,300 colo-
nies au rendement moyen de 44 li-
vres portaient la production à 3,709,-

000 livres.
Tels sont les chiffres consignés au

rapport publié par la division agrico-
le du Bureau provincial des Statisti-
ques, sur l’industrie apicole-où l'on
voit que le nombfe d’apiculteurs est
de 3,900 par rapport à 4,180 en 1950.

Par ordre d'importance les régions
mellifères du Québec se classent
comme suit: région de Richelieu en-
globant les comtés de Bagot, Cham-
bly, Iberville, Laprairie, Missisquoi,
Napierville, Richelieu, Rouville, St-

Thé exquis . . saveur garantie

Hyacinthe, —St-Jean, Verchères. et

Yamaska, avec une production de
1,621,670 livres; secteur du nord de
Montréal, comprenant 7 comtés, 928,-
310 livres; Montréal-sud, avec 647,-
190 livres; région des Trois-Riviéres,
(6 comtés y compris Nicolet sur la
rive sud, 560,410 livres). Puis, vien-
nent les secteurs de l'Outaouais, 357,-
290 livres; Québec, avec 291,570 li-
vres; les Cantons de I'Est, 235,020
livres; Charlevoix-Saguenay, 184,
120 livres ; le Bas St-Laurent, 156,520
livres, l’Abitibi, Témiscamingue, 48,-

380 livres et la Gaspésie, y compris
Matane et Matapédia avec 14,520 li-
vres. La région de Montréal-Nord
vient en tête avec un rendement mo-
yen de 85 livres par colonie, celles
des iles de Montréal et de Jésus rap-
portant 108 livres en moyenne.

On estime la valeur de la récolte
1951 à $1,091,000 (miel et cire) elle

était évaluée à $655,800 l'année der-
nière, d'où augmentation de 66%. 
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Le 2 février 1952,‘fête de la Puri-IR

fication de Marie et de la Présenta- ;

 

tion de Jésus au temple, eut lieu au

monie religieuse. Mlle Madeleine

Beauchemin prononça ses résolutions

de novice et Mlle Cécile Normand

émitses premiers voeux de religion.

La cérémonie fut présidée par le R.

P. Lucien-Marie Metzinger, ss. ce,

Supérieur de la maison dè Longueuil,

assisté du R. P. Marcel Roussel,

SS. CC. aumônier du couvent. Le

R. P. Pierre D'Orgeval, ss.éc., le

R.P. Albert Guyot, ss.ce., assis-

taient au choeur. Le R. P. Émile

frère de la fu-

ture professe- prononça le sermon de

circonstance.

Devant l’assistance recueillie, le R.

P, Prédicateur développa les paroles

de l'Offertoire de la Messe de la dé-

dicace des Eglises: “Dans la droi-

je vous ai tout donné”. Comme le
{grand Roi David fit généreusement à
Dieu le sacrifice des trésors accu-

mulés pour la construction du tem-
ple, ainsi les religieuses offrent à
Dieu leur jeunesse, leur coeur, leur
liberté afin de permettre au Seigneur
d'élever dans leur âme, dégagée de
toute attache, l’édifice de la sainteté.

La vie religieuse est un état de priè-
res et de sacrifices: elle doit néces-
sairement s'épanouir dans l'union

avec Dieu. L'homme du monde re-
cherche la société des religieux: il
les sent si proche de Dieu, Ces véri-
tés exposées avec une grande con-
viction devaient grandement. consoler
les parents. En ce jour de la Présen-
tation ils offraient au Seigneur une
de leurs enfants. Sacrifice doulou-
reux; mais grande aussi était la joie
éprouvée par ces coeurs chrétiens
d'avoir dans leur famille une “ame
vivant dans l'intimité de Dieu et ap-
nelant sur eux nuit et jour les grâces
de ses divines miséricordes.

Le salut du Très Saint Sacrement
fut donné par le R. Père Supérieur.
Après le chant du Magnificat, les
saluer la Rév. Mère Supérieure et
familles se rendirent au salon pour
s'entretenir avec les jeunes religieu-
ses.
er

INTERVENTION
CHIRURGICALE

Le médecin conseille-t-il une in-
tervention chirurgicale, il est sage
de suivre son avis. Il y a beaucoup
de maladies que l’on peut réussir
à guider en les prenant à leur
début. Si on ne peut pas les gué-
rir complètement, on les soulagera
ou on enrayera leur progrès. Il est
toujours dangereux de retarder —
dans certains cas, la maladie peut
progresser rapidement et avoir une
issue fatale.
—_—————ee...

POURQUOI, MAMAN ?

On ne persuade pas un enfant
de venir quand on l'appelle de la
même façon qu’on dresse un chien
à répondre à son nom. Le chien, se-
rait-il mal disposé, ne raisonne
pas, mais votre enfant, dont l'in-
telligence grandit, étudiera la ques-
tion et voudra savoir pourquoi il
doit obéir. La mère avisée se con-
fie à son enfant, lui explique pour-
quoi.il est bon qu’il fasse ce qu>el-
le lui demande. Elle obtiendra ainsi,
tout probablement, plus de coopé-
ration de Ja part de son enfant.

 

  
  

Couvent de l’Adoration Le Val Marie |

à Chambly-Canton une double céré-
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HEBERT & LEGAULT,CA.
“COMPTABLE AGREES

MONTREAL: 10 ouest, rus St-Jacques, Tél. MA, 4815
Représentant à ST-JEAN-

J. W. LAVIGNE, A. P. A.
430, RUE MERCIER TEL. 6827-3814

 

 
ture et la spontanéité de mon coeur, }-

; :

Vos enfants pourront éviter les troubles de la croissan-
ce, auront une bonne dentition par l'emploirégulier dy
Biphosphatede chaux médical des Frères Maristes.

Redonne l'appétit et fortifie l'organisme
Se prend avantou du cours des repas.

$1.00 1a bouteille — 3 bouteilles: $2.50
A LA PHARMACIE OU CHEZ LES FRERES MARISTES

Le Rosey, Iberville, Qué.
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DEPUIS DES GÉNÉRATIONS LES BONNES

PILULES MORO
Pour les

FAIBLES, TOUJOURS FATIGUES

Cie Chimique FRANCO Américaine Ltée, 1566, rue St-Denis, Montréal.  
 

 

 
    

 

BOÎTE À
PAPIERS-MOUCHOIRS
Jolie boîte à bonbons aisé-
ment transformée enboîte à

papiers-mouchoirs. Tailléz une
fente avec un demi-cercle au

 

Pour conserver FRUITS ot LEGUMES
Cases mobiles, blen aérées. Charpente à 3” du mur.
Montantu 2” x 4". Coulisseauxs 1” x 2". Cases
3" x 30” x 60”, Fonds à claire-vole (lamelles espa-
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NOTRE HISTOIRE

 

par Etienne DUHAMEL -

Savez-vous que | , .

“Létemps et lafaculté d'oubli de
l'homme sont des collaborateurs tous
puissants et qui ont tôt fait, malheu-
reusement, de recouvrir les traces du
passé. Pus, ily a cette tendancena-

turelle aux générations nouvelles —

ce doit être chose fort ancienne —

de considérer comme inexistant tout

ce qui les a précédées.”

“Etpourtantil ne faut point qu'a

oùblie les pionniers.” -

COmer Héroux).

8e +

Le 7 février 1646 — Un mercredi,
Je Pere Anne de Noue était inhiimé
aux Trois-Rivières. On sait que ce
missionnaire jésuite était mort le 2

févrirr, dans une ‘tempête de neige à
Contrecoeur. T1 fut, transporté aux

TroisRivières dans lamême posture
qu'il fut trouvé: à genoux, les bras
croisés sur la poitrine. Le corps du
Père-de Noue repose au monument
du “Flambeau” de cette ville. -

1787 — Catherine Bruncl, fille de
Jean, Ter celon, se mariait dans notre

varoisse.

1904 — Assemblée des commissai-
res d'écoles, à la sacristie. Tes con-
tribuahles avaient porté plainte con-
tr» certains désordres à l'école du
village et à l’école d’en haut. Te pré-
<ident était M. Screius Cormier.

1920 — Mécès à Montréal de Louis
\ndet-Lamainte, dénuté du Gouver-
nement fédéral (1911-1920). T! fut

  

* anssi échevin de Montréal. Ce cito-

venétait né à Contrécoeur, le 16 mai

1260. Sec fils Alnhonse et Dollard

ont leurs pronriétés au village et y
demeurent durant les mois d’été.

1927 — Le Conseil municipal du
village demandait au Gouvernement

de Québec de prendre l'entretien des
chemins améliorés (3 milles). Le dé-
mité de Verchères, le notaire Jean-
Marie Richard, devait appuyer cette

AU JOUR LE JOUR

demande. Le maire était M. joseph
Papin, fils. =

_ Le 8 février 1874 — Mgr Guigues
étant mort à Ottawa, l’abbé J.-Tho-
mas Duhanwl était choisi par PieIX,
pour lui succéder. Il deviendra plus
tard le premier archevêque d'Otta-
wa.

Le 9 février 1851 — L'abbé Hilai-
re Millier, enfantde la paroisse, était
ordonné prêtré.

1940 — -20£me anniversaire de la
fondation de la Ligue du Sacré-
Cocur. Le président était M. Fdouard
Beauvais ct le secrétaire M. Armand
Fandficld. M. Handfield est le pré-
sident actuel de cette association.
—Un dimanche, on plaçait, dans un

“Coeur d'Or”, près de la statue de la
Vicrge de notre église, les noms des
soldats conscrits de notre paroisse.
C'était une initiative du Cercle Ste-
Trinité. TT ;
—l'Hisoïre de Contrecocur était

nrbliés, Son auteur: M. Francis-J.
1 Audet.

Le 10 février 1825 — Frs Victoire
Mallaot était promu major, L'année
suivante, on le transférait au batail-

ton de Surrey,

ISS6 — Le maire A. TL. Marion

(préfet du comté de Verchères), ain-

+ que plusieurs citoyens deman-

datent aux commissaires d'écoles de

fermer l'école du village à cause de

A Épicote” oui sévissait dans plu-
sieurs familles,

Te 11 février 1790 — Décès de
NE Fean- Bte Cnratteau, 19e curé

“le Contrecocur (1764-1765).

Le 12 février 1676 — Baptéme à
Honch rvifle de Marie, fille d'An-

oine Fmery dit Coderre, Ter colon.

1686 — Concession fute par M.
le. Contrecocur a Philibert Coulleau

t Roquebrune, d'une terre de 2 ar-

wnts de front par 30 de profondeur.
“reffe Adhémar. 
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LE RICHELIEU
Quintal recevait une commission

" |d'enseigne, en 1812, il était promu
capitaine, ” .
Le 13 février 1849 — Visite pasto-

“ Jrale de Mgr Ignace Bourget. Le curé
était M. L.-Frs L'Heureux ; les mar-
guilliers Augustin Jussaume, Louis
Dupuy, Gédéon Cormier. re

Le 13 février 1917 — Naissance de
l’abbé Edouard Berteau, vicaire de
notre paroisse depuis juin 1950.

-e

Saint-Hubert

LA VIE AU PENSIONNAT
Ie 9 janvier, les activités repren-

nent leur cours normal au Pension-

nat du Sacré-Coeur. Pensionnaires

et externel se donnent la main pour
que l’amitié règne dans leur Alma

Mater.
—Le 16 janvier, le Comité des

Surprises, sous la bienveillante tu-

telle de notre bonne Soeur Supé-
rieure, organisa une magnifique

soirée à l'Artisanat. Un goûter suc-
culent fut servi après quoi, un pro-
gramme varié de chants et de say-

nètes se déroula devantles Reli-

gieuses, Notre Révérend Père au-

ménier avait bien voulu rehausser

de sa présence, cette féta du retour.

Pansionnaires et externes voulu-

rent à cette occasion, témoigner pu-

 

 
| bliquement leur gratitude, De leur

propre chef, elles offrirent à chacu-

n2 des Religieuses un petit cadeau

portant le cachet de leur affection

et de lour reconnaissance. Mlle Lise

Miron personnifia gracieusement

l'Enfant-Jésus et distribua les pré-
sents. Notre Rév. Père Aumônier

adressa quelques mots et ainsi se

clôturèrent ces heures de bonheur.

Le mois de janvier si bien com-

mencé, se termina dans une atmos-
phére de piété intense avec la se-
maine de l’Unité Chrétienne.

Coeur Sacré de Jésus, que votre

règne arrive afin qu'il n'y ait plus

qu’un seul troupeau et qu'un seul

pasteur!

NOTES DU MOIS  
fui plaisir pour votre président.

Années: %

lle Mlle Andrée Stringer 91
10e Mlle Michelle Stringer 89

Mlle Hélène Ste-Marie 72

9e Mlle Denise Côté : 79
Mlle Thérèse Gendron 78

Te Mlle Lise Beaudette 82

6e Mlle Lorraine Cournoyer . 76

Mlle Gaétane Lord 71

5e Mlle Lise Miron 76

Mlle Gertrude Rhéaume 74

4c Mlle Louise Legoff 96
Mlle Denise ‘Froment . 91

3e Mlle Monique Lanthier 90.2
Mlle Lisette Dorion 89

2e Mlle Micheline Vivier 94

Mlle Nicole Desautels 92

lère année:

Mlle Lise Chartrand 94

Mlle Gisèle Valiquette 92

 

Rapport du...

(Suite de la page 18)

 

sent de notre rapide expansion et
de -l’annexion de nouveaux terri-

compréhension entre chacun de nos
membres et leur bureau de direc-
tion, et cela pendant plusieurs an-
nées encore,

(A QUI DE DROIT

Consigner le rapport d’une année
aussiprogressive a évidemment été

Mais pareil progrès n'aurait pas
êté réalisable sans l'entiène colla-
boration de chacun de ses collè-
gues' du bureau de direction, En
maintes occasions, ils ont répondu
malgré tous les inconvénients per-
sonnels qui pouvaient résulter; et
vour cela seulement, ils mérite-
raient l'expression la plus sincère
de mes remerciements.

- Pendant la regrettable ettrop
longue grève des employés de la
Cie Singer, vos directeurs ont con-
sacré beaucoup de leur tempset
de leur attention, en coopération
avec notre Conseil de "Ville, “la
Chambre de Commerce des Jeunes
et l'Association des
taillants, à larecherched’uie éolu-
tion aux différends qui s'affron-
taient. En cela, tousces gens méri-
tent les remerciements non seule-
ment de. votre (Président, mais de 

pulation en général. Un 1 es-
prit de civisme et de désintéresse-
ment est tout à leur honneur, et ne
peut qu'assurer un essor de notre
vine pour l'avenir.

En terminant, je désirerais en-
core une fois exprimer mon appré-
ciation de la courtoisie etde l'es-
prit de collaboration que nous ont
manifestés les membres de’ notre
Conseil de Ville; nos députés fédé-
ral et provincial, de même que nos
industriels, J'aurais aimé voir nos

Mlle Pierrette Charbonneau 80|

toires vont demanderla plus étroite |

Marchande-dé- ,. tous nos ; et de notre po-

 

membres
ment à nos assernblées mensuelles,
que nous nous sommes efforcés de
rendre les plus intéressantes pos-
sible. Enfin, je demanderais àcha-
cun d'appuyer dans toute la limite
du possible, celui qui me succéde-
ra à la présidence.

C'est par une entr’aide de cette
nature de la part de TOUS, que
nous assurons notre propre avenir.

; Lawrence GAGE,
Président.

aime donner

autant que

recevoir

 

Un fer électrique — Venez
examiner ce fer à repasser.

“Comme il est léger”, direz-

vous... Oui, seulement trois

livres. Grâce à sa large plaque

- chauffante, vous pourrez ré-

duire d’un tiers le temps qu'il

vous faut habituellement pour

faire votre repassage.

 

 
Une bouilloire électrique
Vous mettez le contact et e:
2 minutes et demie vous obte-

nez assez d'eau bouillante pour

faire quatre tasses de thé ou
de café. L'élément est complé-

tement submergé— toute la
chaleur se répand dans l’eau

rapidement, sans gaspillage de
courant. Sécurité totale: le cou-

rant est coupé automatique

ment si l'eau bout jusqu’à éva-

poration. Indispensable lors-

qu’il y a un malade à la maison
.+. et commode en tout temps,

 

Un grille-pain électrique
Des grillées croustillantes et

chaudes au goût de chacun,

préparées à table ou à la cui.

sine. Economie de temps...’

pas de gaspillage ...€t un ap.

pareil qui paraît bien. Grille

le pain des deux côtés en même

Les appareils électriques font de magnifiques cadeaux
pour mariages, anniversaires où toute autre occasion.
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“Saint-Jean1va2 del'avant
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MAURICE J. LESIEUR

Réalisations

 

1 — Ordre

2 —DéveloppementdeNotre-Dame et de
Saint-Edmond
(Ouverture de nouvelles rues).

3 — Utilités publiques

4 — Pavage des rues (a travers la ville)

5 —Pavage du quai

6 — Industries :
* ST. REGIS PAPER =
TILLOTSON RUBBER (Nouveau plan)
(CONSERVERIE “OCEAN SPRAY”
BROWN, BOVERI
ST. JOHNS SHEET METAL LTD.

7 — Démarchescontinuelles pour l’obten-
tion de nouvelles industrieset, ce fai-

_sant,procurer du travail à un plus
| grand nombre d’ouvriers

8 — Reorganisation des oeuvres sociales
a) CENTRE: CIVIQUE: acquisition du terrain en 1950

‘ Ecole d’Arts et Métiers (1951)
Stade de balle au camp (1951)

b) PARC SAINT-EDMOND — Aménagement d’arbres

- €) PARC NOTRE-DAME — Aménagement d’arbres

9 — Sept terrains pour l'Ecole St-Edmond
(donnés par Singer. Mfg.)

10 — Représentations extérieures

11 — Finances saines

12 — Saine administration au département
dela police

13 — Annexion de vastes terrains au nord,
… ausud etàl’ouest deslimites delaCité

14 = Toujourssans nouvelletaxe

LOT17
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premier chef
° les autres, la

écrit S. Em. le cardinal Villeneuve, je ne.
puis m'empêcher de recommander au

celle qui entraînera toutes

presse catholique.”
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L’OPERANATIONALDU QUEBEC
DE NOUVEAU A SAINT.JEAN

 

Réussirons-noys a organiser de
“d'opéra à St-Jean?

Nous attendons le 20 février pro-
chain à la Centrale Catholique pour
nous prononcer, Un premier essai en
décembre'avec le Barbier de Séville
nous permet d'espérer un-succès com-

plet cette fois avec Rigoletto, de Ver-
di.

Nous savons que nos moyens sont
encore rudimentaires pour tenter un
tel effort. Amateurs de belle musique
et de beau chant; vous vous devez
de nous aidér dans une telle entre-
prise. Canadiens français, de jeunes-
talents de chez nous attendent votre
encouragement pour perfectionner
leur art et atteindre la renommée

mondiale.

Somme toute, si vous êtes présents

à la Centrale Catholique, mercredi, le
20 février, à 8 heures 30, vous n’au-

rez jamais regret de votre soirée. En

plus de goûter un beau spectacle ar-

tistique, vous contribuerez à une belle
oeuvre culturelle, le but même de
l'Opéra National du Québec: “vul-
gariserde la beauté avec et pour les
jeunes.”

Il faut voir “Les
Martyrs du Japon”

N'allez pas manquer cette occasion
unique de voir ce film plein d'action,
de sentiment et d'émotion.
Film à double portée : tout en pre-

nant une saine. récréation, vous y
trouverez un élément de culture en
lécouvrant ce Japon lointain et sur-

tout vous réchaufferez votre zèle
missionnaire en constatant cette con-
version.

N'oubliez donc pas d'être présent,
à la Centrale Catholique, mardi, le
19 février, à 8 heures. Une seule soi-
rée.

Les billets seront en vente au gui-
chet le soir même.

 

Votre journal, “LE RICHE-

LIEU“ qui vous donne, chaque

semaine, EN PRIMEUR,

nouvelles de la region.

i
m

Une visite sera

Les billets sont en vente a 1a Phar
macie Régnicr: $1.75, $1.25, $0.75.

* * * ;

“RIGOLETTO”
Distribution de choix

Mercredi, le 20 février 1952, à 8
hres 30, 4 la Centrale Catholique :

Rigoletto, le bouffon : Noël Denis.
Gilda, sa fille : Marthe Létourneau.
Le duc de Mantoue: Serge Bailly.
Sparafucile, un spadassin, Jos. Al-

fred Rouleau.
Madéleine, sa soeur : Gisète Hudon.
Borsa,gentilhomme de cour : J. P.

Jeannotte.
Marcgllo.:,Ch. E. Brodeur.
La comtesse Ceprano :

Daoust.
Un page: Marg. Chabot. -
Un huissier: Maurice Veilleux.
Courtisans, dames de cour, etc.
L'action se passe au XVIe siècle.
Direction générale et mise en scène

Ed. J. Wooley.
La représentation de St-Jean sera

la 36e de l'Opéra. National du Qué-
bec.

Les billets sont en vente à la Phar- 

 
   

macie Régnier:$1.75, $1.25, $0.75,

Attention !

A cause de la mort de notre roi

bien-aimé George VI, la partie de
cartes annuelle de The Catholic Wo-

[men’s League of Canada, qui devait
avoir lieu le 14 février 1952, à l’oc-
casion de la St-Valentin, sera remise
au 26 février 1952,
—_———

Un religieux Japonais

jubilaire

Le R. P. Paul Tsuchihashi, S.J,
âgé de 85 ans, ancien recteur de
l’Université Sophia de Tokio, vient
de célébrer son 50ème anniversaire
de prétrise. Converti au boudhisme,
le jubilaire entra dans la:Compa-

gnie de Jésus il y a soixante-qua-

tre ans. Bien que japonais de nais-
sance, le P. Tsuchihashi étudia

pendant de longues années en Chi-
ne. Il est reconnu comme un sa-
vant sinologue et la personne la

plus compétente en écriture chi-
noise.

POUVOIR
 

SEULE LA NOUVELLE

| Oldsmobile “ Rocket” |
; peut vous donnertoutes ces caractéristiques

MAINTENANT EN MONTRE

Yvonne

  

retrouvé jeudi dernier dans l'ambian-
ce favorable 4 une recherche attenti
ve ct sympathique. Recherche auto-
risée et commandée par l'habitude
des Compagnons de n'offrir à leurs
“amis” quedés textes dont le conte-
nu n’effleure jamais le vide ou lar-
tificiel d’un certain répertoire. Dans
un rare silence l'assistance a traduit
cette recherche par un effort fervent,

presque tendu pour répondre en tou-
te sympathie aux appels des inter-

vant les Noces mérite qu'on s'y ar-
rête, sans doute pour célébrer avec
fierté une heureuseévolution du goût
dans notre ville, mais beaucoup plus
pour en dégager le sens et les pro-
messes. .

Sans verser dans le snobisme, k

public de St-Jean peut reconnaître
que les Compagnons ne l’ont pas
sous-estimé, Comme première repré-
sentation il a vu le drame philosophi-
que de pirandello rejoint, après. Sca-
pin, par une oeuvre d'un autre Latin
qui a su dépasser le fait banal de l'in-

htrigue sentimentale pours’élever jus-

… L'abonné aux Compagnons s'est] ~

prêtes. Cette attention déployée de-|-

|

   qu'au symbole. De prime abord, sans
kecture péalable, il était difficile de
saisir. dans ces deux pièces, tout ce
que les interprètes avaierA à dire.
C'est là que malgré la difficulté de
mviguer dans un genre nouveau, en
dépit d'une première réaction d'oppo-
sition ou de doute, malgré tout, l’as-
sistance a connu ou a sincèrement
tenté de connaître l’aventure qu'on
leur proposait. Ce qui immobilisait
cette foule dont le nombre était un
témoignage, ce n'était pas la pure cu-
riosité de savoir ce qui allait se pas-
ser, mais un souci, soutenu jusqu’à la
fin. de s'approcher avec amitié du
drame d'une destinée humaine, peut-
être trop humaine, un oubli conscient

et volontaire des routines, des pré-
ventions, une disponibilité digne de
connaître un méssage de beauté,

Le dernier spectacle particulière-
ment n'a pas convaineu ni satisfait
entièrement des spectateurs, et cela
pour divers motifs. Mais qui, même
parmi ceux-ci, prétendrait n'avoir pas
cru à ce drame de l'amour déchainé
qui n'a qu'une issue, la mort, et n'a-
voir pas vibré aux accents d'une poé- 

ieaatdaareintime roi

(Suite à la page 34)
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CONFORT
 

Ouvert tous les

soirs

SALES A SERVIER

OBMOBILE
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Est-il besoin de presenter une

fois de plus Mlle Marthe Létour-

du regretté Salvator Issaurel, Mer-

donsartistiques des dieux, gravait,

tous les échelons pénibles ou non

Festival Concours de le Province,

c'était les beaux jours d'avant guer-
re, Gagnante de prix à la radio,

Marthe Létourneau marchant sur

les traces de sa maman, Marie-An-

ne Godbout de Québec, et de son
papa le regretié Antonio Létour-

neau, chantait partout dans la Pro-

vince apportant à tous un message

musical qu'embellissait son talent
remarquable et sa voix cristaline.

Nos sociétés lyriques ne pouvaient
ignorer un tel talent. La voici aux

Variétés Lyriques et ses saisons

dans cette célèbre maigon ne se
comptent plus. Elle crée le pre-
mier Opéra Comique Canadien ‘Le

Père des Amours”, d'Eugène La-

pierre, puis du même ‘Auteur “Le

Vagabond de la Gloire”, fresque

sur la vie de Calixa Lavallée; l'O-  
Biographie de

Serge Bailly

Montréalais de naissance, c’est à

Québec que Serge Bailly commença

ses études musicales et vocales. Tout
jeune, il est l'élève du professeur

Emile Larochelle, qui nous a donné
Jobin et Richard Verreault. Sous l'é-
gide d'un tel maître, le talent de Ser-
ge Bailly ne devait que marcher vers
les hauts sommets.

Il rentre à Montréal et son amour
de l'étude le conduit chez les meil-
leurs maîtres de la Métropole. Nous
le retrouvons. chez le regretté Rodal-
phe Plamondon-et à la mort de ce
dernier, chez V. Brault qui l'initie
pas mal au domaine Radiophonique
ct chezMme Donalda pour le grand
repe

Un "acharnement au travail, un
i de bien faire ne devait pas

“récompense. En
effet Serge Bailly débute à la Ra-
do, et ce début est un telsuccès qu'il

he  est commandité tout de suite. On r

EeES

 
dont est fait le chemin de la carrié- |
re. Gagnants du Premier Prix au,

Imprimé aux Fditions du Richelieu, Ltée

   
péra Guild la réclame et la voici

qui chante “Rigoletto” sous la di-

neau? Bien qu’habitant Montréal rection de M. Emile Cooper du

il n’en reste pas moins vrai que! Métropolitain Opera. Elle devrait

c’est une vraie Québécoise dont la reprendre son rôle de Gilda aux Va-
tendre enfance x'écoula à l'ombre |riétés Lyriques à côté de M. Ugo

du clocher de Saint-Sauveur. Elève Ugaro de la Scala de Milan. L'Opé-
ra National du Québec ne pouvait

the Létourneau parée de tous les ‘davantagel'ignorer et sous la direc-
tion de M. Woolley.”MasihéLéê-

‘ sourneau chantait ici à Québecune

LAKME dont on parls encore. Sa
splendide performance lui méritait
une bourses du Ministère du Bien-

Etre Social et de la Jeunesse.

Marthe Létourneau travailla en

Europe avec les plus grands mai-

tres dont l'unique Pierre Bernac. Et

son talent et ses brillantes qualités

de musicienne lui ont valu maints

succès dont l'énumération ici se-

rait fastidieuse. La preuve en est

qu'elle a vu sa bourse renouvelée.

Marthe Létourneau vient de chan-

de fois, Vingt succès de file. Avant
de reprendre le bateau, Marthe Lé-

tourneau dispensera encore à tra-

vers la Province aux amis et audi-
teurs ide l'Opéra National du Qué-

bec. les merveilles et les trésors de
son ert et dé son talent jusqu'ici
inégalés, dans un rôle digne d'elle:
celui de Gilda, dans RIGOLETTO.

tend régulièrement au programme du
Pain Suprême... au programme de
Ch. Laforce. Sa musicalité, ses allu-

res et son maintien de jeune premier,
sa voix puissante et.sonore lui ou-
vrent toutes grandes“les portes des
Variétés Lyriques. Et aujourd'hui, on
ne compte le saisons complètes qui
virent Serge Bailly faire amples
moissons de succès dans le répertoire
courant tel que Student Prince, La
veutre joyeuse, Le voyage en Chine,
etc, etc.

Le grand opéra ne laisse pas Ser-
ge Bailly indifférent. C’est Faust,
Rigaletto, etc. qui aborde avec un
égal succès. La Direction de l’Opéra
National du Québec est heureuse et
fière de compter au nombre de ses
artistes un chanteur tel que Serge
Bailly. Il reprend le rôle du Duc de
Mantoue. Il. sera dans la plus pure
et stricte tradition de l’Opéra et du
Rôle.

Nos auditeurs, nos fidèles amis,
se souviendront longtemps du magni-
fique spectacle, du beau chant que va
teur: prodiquer, ot toute In troupeet
Je ténor Serge Bailly.  
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Baptêmes
Lussier — Le 3février, en l’église

paroissiale, a. été baptisé: Joseph,
Normand. Raymond, enfant de M. et
Mme .Albert- Lussier- (Antoinette
Martin). Parraitt et marrainé: M. et
Mano Célestin Martin ( Antoinette

Trras)oncleettante de.l'enfant,
Ri + — Le 4 février, a été baptisé:

Joseph, Pierre, Claude, enfant de M.

gt. Mme Magcel-Riel (Aloysia—Lae
plante). Parrain et marraine: M. et
Mm- Pierre. Riel (Florina Gagnon)
grands parents de l’enfant.
Porteuse: Mme Jean-Remi Pin-

sonneault (Simonne Laplante), tante
de l'enfant. ’

Bourdon — Le 10 février, à M. et
Mme Come Bourdon (Jeanne-d’Arc
Riendeau) a été baptisé en l'église
raroissialé: Joseph, Moïse, Michel
Parrain —et marraiñe: M. et Mme
Moïse Riendeau (Lucrèce Lanctôt)
grands-parents de l'enfant. ;

_g <<

“*sidture blanche ,

Fn notre cimetière paroissial, a
“+ inhumée Denise Dupuis, enfant
de M et Mme: Marcel Dunuis (Thé-
rèse Paiement) décédée le 8 février,
à l'age de 9 mois. ‘
Te Libera des Anges a eu lieu,

enmedi, le 9 février, à 3.30 hres, en

l'église paroissiale.
—0—

C-amsathies
Nous prions les familles Ste-Marie

t Demers d'accepter nos profondes
-rrrathies à l'occasion du décès de
Af Viewer Ste-Marie. de St-Michel,|
antrefois citoyen de notre paroisse.

Couronnement le 17 février
Mercredi, le 30 janvier 1952, au

miieu des acclamations de la foule,
rd romliseait le Centre Civigue,

oteiiarre(aire Boyer, fille de M.
~ Mme Ramu! Bover, était choisie
comme Ia “Reine des Sports”.

File svccédera à Mlle Jacqueline

T é-onrneau lors du couronnement,
cle ci lui remettra son titre et ses
charges, à l'occasion d’une grande
soirée où un Programme fort inté-
ressant divertira l'assistance.

—0—
In Memoriam
A la douce mémoire d'un fils af-

fectueux et d'un frére bicn-aimé,

Arthur Dubuc, décédé, si soudaine-
ment, en février 1951,

Une longue année s’est écoulée de-
puis que la tombe s'est refermée sur
ton visage. Tu fus dévoué, respectu-
eux et si humble sur la terre, que ta
recompense a dû être belle au Ciel.
Une prière, une pensée, pour ce]

parent ou cet ami que vous avez con-
nu, wa
Une messe, premier anniversaire,

a été célébrée le 12février 1952, en
l'église paroissiale, à l'intentiop de
ce disparu.

—0—
Souhaits

À ma bonne maman (Mme Gédéon
Desmarais) je souhaite “Bonne fête”
de tout mon coeur.
De la part du petit Michel.

—— :
Souder “fèves au lard” .. .. .. ..

Dimanche,le 3 février dernier,les
Chevaliers de Colomb offraient à
tous leurs membres, le traditionn
souper “fèves au lard”, merveilleu-
sement apprêtées et appréciées de
tous les convives,

Au Centre Civique, les Chevaliers
et leurs compagnes ont répondu gé-
néretsement A Pinvitation méme plus
qu’à l'ordinaire. On pouvait rémar-

quer sur feurs figurescomme chacun
était heureux de cette rencontre fra- |
ternelle ; de tous côtés de la salle, on
se Krouvait, plaisantait. riait aux
érlats: vraiment, c'était une atmos-
phére de œairté et d'accord général.
M. le curé O. Thouin et l'abbé J.-
| Co cut rehaussaient l'assistance

-

;
, tous deux avaient pris place à la table

d'honneurainsi que M J. Quesnel de

memdates OPmgs sa pie wh gy Wp arcs dE

CS ARANARRRS h RIN

0
he

+

Contrecocur, député ‘de district, ac-
compagné de son épouse; M. J.-Ma-
rie Gagné, G..Ch., Mme J.-M. Ga-

   
gateur; MmeG:“Houté“plusieurs
membres du 4e degré et autresinvi-

tés demarque...»
Au tout début M. le curé bénit les

tables et souhaita une.agréable soirée

a chacun. :

monie. M. Gagné remercia l'assistan-
ze d'avoir répondu à l'appel, tout én
venant passer une bonne veillée
M: Quesnel dans sa causcrie cx-

nliquait la vie d'un vrai Chevalier ct

les.mpyens à utiliser pour y parvenir,
‘outes ses bonnesparoles furent ap-
nlaudies et espérons” qu'elles porte-

ront fruit.
Pour terminer la soirée, un groupe

‘d'artistesde la radio a diverti l'as-
sistance par des sketches de tircons-
tance et des chants canadiens.A Le de

Succès 1112 5
La partie de cartes de l'Amicale

‘lu Couvent fut un véritable succès:
l'assistance était surprenante. L'en-

train a régné durant toute la soirée.

C'était une excellente occasion pour

Aussi, on remarquait que plusieurs
personnes des paroisses voisines
étaient venues se joindre aux mem-

bres*de Amicale, mettant leur am-
bition a l'éreuve. De nombreux prix
furent distribués aux gagnantes. La
présidenteetson conseil remercient
les donateurs des cadeaux et toutes
celles qui ont contribué au merveil-
leux succès de cette amusantesoirée,

—0—-
Sectssas

|~~ BXTERNAT ST-REMI

Sherrington
l'a et vient ;

Mile Grégorienne Levert, institu-]

trice, et sa soeur, Mlle Fernande Le-
vert, de. St-Edouard, visitaient Mlle

Stella Cardinal, inst., récemment.
—M, ot Mme W. Martin passaient

quelques jours à St-Isidore chez M.

et Mme Victor Desgroseilliers.
—Mille Stella Cardinal se rendait à

Montréal en fin de semaine visiter

ses soeurs, Mme Iéo Vanier (Made-

malade à l'Hôpital Notre-Dame.
—0o

FMariage *
Samedi, le 26 janvier, a été bénit

le mariage de Roger Thibert de St-
Edouard 3 Mlle Solange Lestage.
Les témoins furent Martial Lestage
st Didace Thibert, pères respectifs
des mariés. -

—_
 Naissances— ie

baptisé Joseph, René, Yvon, Tean-
Paul, enfant de M. et Mme Tsidore
Bombardier (Rita Tétreault). Les
narrain et marraine furent M. et
Mme Jean-Paul Levert (Florida Té-
treault), oncleet tante. Porteuse :

— M- G—Howule-étaitmaître-de céré=i af]

les dames et demoiselles de se saluer.

en religion avec la note ‘100%.

Année % |
6e—Jeannine Lemieux. .. 90

Claire Viau. .. 8
Thérèse Métras. .. .. 83

5¢—Giséle Beauchamp. . . 8
Solange Lemieux . . . 80
Gisèle Meunier. . 78

4e—Flaine Métras. . . .. 94
“Gaétane Riendeau. . . 90
Ginette Lachapelle. . . 86
Lucille Boyer. . . . . 86

3e—Nicole Provençal. . . 89

Suzanne Lefrançois . . 88.5
Monique Martel. . .-. 8&5

2e—Pierrette Tougas. . . . 91
Denise Demers. 91
Huguette Viau. . . . . 86

le—Nicole Labelle. 88
Gisèle Ménard. . . . . 79
Yvette Desnoyers. . 78

leine) €t Monica,étudiante garde-|

A Montréal, le 27 janvier, a été |

*  

 

  i” A M. et Mme Roch Coallier (Co-
finne Poupart) est née une “fille, le

29 janvier et baptisée le 3 février:

Marie, Thérèse, Gisèle. Parrairi :

Dalma Poupart, grand-père; marrai-

ne: Thérèst Poupart,tante. Porteuse

Mme Joseph Boyer, tante. i
- Félicitations à ces heureux parents.

—o-

l’oeux derétablissement _ __…
gné,M. Gustave Houle; fidèle" navi-[ “AM.Adélard Monette,gravemen

malade, :

-—À Mme René Coallier (Réjean-
tne Robert) de retour chezelle après
un séjour à l'Hôpital Général de
Verdun.

Promptrétablissement, Mme Ca-
ier! 7

—0
Transaction - [
La famille Wilbrod Cyr qui, l’au-

tomne dernier, quittait notre village
pour aller demeurer à St-Jean, est
maintenant propriétaire d'une ferme
à Farnham.

—o-

NOTES DE JANVIER
‘ ECOLE NO 2

(Mile P. Boileau, inst.)
Année: ; %

7e Rotandè Lestage . ‘86.5
Hortense Chouinard . 79.7
Régis Beaudin 71.7
Eva Coallier 68.5

6e Marcel Rie] .. 76.7
Nicole Parent 78.3

Gisèle Ménard .… 71.5
Claude Tremblay 66.2
André Beaudin

Denise Parent

Andrée Laverdière

5e Micheline Parent 87.2
Alice Coallier . 79.7

Jacqueline Riel 78

Lina Lestage .… TB.

Claude Lestage ae ee — #2

4e Denise Dumethel . 77
Lise Lussier 72
Lise Poissant … 702

Denis Lussier . “68.5

Thérèse Lestage 63

Fernande Riel

Lise Dumouchel

Donald Beaudin

Aimé Tremblay
Thérèse Saint-Hilaire

Germain Saint-Hilaire

“Thérèsæ Galipeau

Laurent Galipeau

Micheline Parent s’est classée 1è

Félicitations!

Suite des notes de janvier la se-
maine prochaine.

VISITE

D'UN MISSIONNAIRE
Dimanche dernier, à la grand’

messe, nous avions le plaisir d’avoir
parmi nous le R, P. Guérin, P.M.E,
qui fut missionnaire aux Philippi-
nes pendant 13 ans, Le P. Guérin
nous parla des trois grands moyèns
d'aider le missionnaire: la prière, le
sacrifice et l’aumône.

VOEUX DE.
PROMPT RETABLISSEMENT

 

(tière pour ces spectateurs sur la dé-

  
Nous offrons nos

au Dr Arthur Ouimet de Napier-

ville, sl avantageusement connu

dans notre paroisse, ainsi qu'à Ma-

dame Ouimet, à l'occasion de leur

février prochain. :
VA ET VIENT -—-- ,; ’
Mle Lucille Rousseau, de Mont-

réalétaiten visite au presbytère
dimanchedecnter:=-777

—M. et Mme René Fortin et leur

nand Lussier (Huguette Fortin) de

Beloeil ces jours derniers.‘ 1

. —M. et Mme André Fortin de

Saint-Jean ainsi que M. et Mme

Arcade Charron, d'Iberville, en vi-

site chez M, et Mme René Fortin,

dimanche dernier.
>

Apres les...

(Suite de la page 33)

sie chaude peut-être jusqu’à l'excès ?

Lapossibilité dudésaveu restait en-

fensive. Mais l'unisson de leur sym-

pathieattentive trahissait, et ilssem-

blailent le vouloir ainsi, leur sens

inné de la beauté. Et ils furent des

isolés ceux qui tentèrent de souligner

par un rire déplacé des passages hon-

   

—t——

H nefaut jamais donner d'eaude
puits aux nouveau
leur formule, soit p

moins d'en avoir fai
teneur en nitrate. La cyanoge

de puits est une altération ç
que causée dans le san
fat par Je nitrate. II
| analyserl'eau Juste avan
de l'enfant, car la con
varie avec les saisons.
inoffensif pour les enfantsg
d'un an et pour les adultes,

-Nés, soit

Our boire, à
t analY®r la

d'ea

himi-
u

& de l'en.

—"

LE POUCE?

 

faut faire

tl'arrivée
centration

Le nitrate est
plus”

_ POURQUOI SE SUCE:TIL

Quand un enfant d'un an oy plus

 

se suce le pouce, c'est Signe, d'or.
-|dinaire, qu'il manque quelque cho.
se dans sa vie. LI] a peut-être besoin

de jouets, de plus d'attention, oy
de quoi intéresser ses mains et son
esprit, Des jouets très simples je
satisferont. D'habitude, il s'amuse.
ra des heures durant avec upg by.
te de sable, de vieux ustensiles

commedes. petites casseroles, de;

tasses et une cuiller, avec lesque}.
les il pourra vider du sable d'un
récipient dans un autre.

——

 

nêtes qu’il dotaient d’allusions sca-

breuses. ‘
A VOTRE SANTE
 

Les promesses d'une curiosité aussi
intelligemment intéressée au beau se

réaliseront certainement. L'an pro-
chain verra la même ferveur et une
aussi grande fidélité récompenser de
nouveau le travail ¢'interprétes con-
vaincus et donnés sans retour à leur

art, ILn'act mertete & FOERT 
de la représentation, les critiques et
les discussions autour des Noces de

 

devant l'assiduité du public aux ma
nifestations artistiques de la Cen-

trale.

Après les applaudissements du soir
 

Sang marquent un réveilsalutaire du
nublie cultivé de St-Jean. Et c'est le

plus prometteur des présages pour
l'avenir.

SPECTATEUR.
Prochaine représentation des Com-

pagnons: “Féderigo”, mardi, le 4
mars. ‘

 

Encouragez nos  

   

SONT SOUVENT CAUSÉS
DE MAUVAIS YEUXPAR

QUAND AVEC UNE PAIRE
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VISAGE ET TRAVAIL

  

  

  

    

 

SEM SENTIRAIENT MIEUX!

 

 

 

 

annonceurs Limites instra eeati * *

SAINT-JEAN Téléphone
+ 217 rue Jacques-Cartier 4653

 -84 ouest rue St-Jacques

MORIN & CINQ-MARS
ARCHITECTES

 
 

 

  Mlle Claire. Bombardier, tante de

ageesptr

-
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pour un travail de luce
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iMRéalLussierquiasubiune Tél. Belair 8454 — 8455 Montréal
tal Voghel, récemment, ainsi qu'à ;son frére M. Guy Lussier qui s'est |
démis une épaule dernièrement.-
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I pillage, dénuement des familles, man-
auements aux devoirs d’état, de reli-

SAINT-SEAN,JEUDI, LE 14 FEVRIER 1952

Enmarge du Congrès Lacordaire

 

Tel qu'annoncé, les Lacoréaire et
les Jeanne-d'Are de St-Jean organi-
sent pour: le 27 avrilun grand Con-
grès diocésais. Chaque semaine, nous

publierons dès articles dans le but de
faire--connaître--notre--mouvement.Tté_C'é
Aujourd’hui, nous taiterons des

- -—QriginesCercles
Lacordaire

Plusieurs se sontdéjà demandés et
. se. demandent encore; Que sont les

Cercles Lacordaire et les Cercles
Ste-Jeanne-d'Arc?-

Ce sont des associations dont les
membres veulent se préserver eux-
mêmes complètement et pour tou-
jours des miséres occasionnées par
les. boissons alcooliques et, s’aider
mutuellement à combattre autour
d'eux le fléan de l’alcoolisme.

En 1903, le R. P. Joséph Amédée
Jacquemet, un Français qui exerçait
son ministère à Fall River, ne tarda
pas à constater que les innombrables
misères de ses paroissiens étaient
due à l'alcoolisme, et que rien, à part
l'abstinence totale, n’avait de chance
de prévenir le retour des mêmes ex-
cès et des misères qui suivent inévi-
tablement: maladies, chômage, gas

Une fois que ces pauvres malheu-
Feux’ n’étaient plus sous l’influence
de la boisson, ils pouvaient fort bien,
s'abstenir:d'en prendre un premier]
verre, maisdès qu'ils  
La pratique de l'abstinence totale

sembla donc au Père fondateur l'uni-
que moyen de préserver ceux quif
n'avaient jamais trempé leurs lèvres
dans la boisson, et aussi lé meilleur
moyen d'aider au relèvement de ceux
qui seraient-déjà tombés sur ce fu-
neste chemin,

Le petit grain de senevé, planté
jadis à Fall River fut bientôt trans-
planté au Canhda et grâce aux béné-
dictions célestes et à la bienveillance

> tout l'épiscopat et de tout le cler-
gé, notre mouvement est devenu au-
jourd'hui un grand arbre qui compte

plus de cent mille membres qui arbo-
rent fièrement la rosette bleu d'azur

heureux. Vraiment les Cercles- La-
cordaire font un travail de géant
contre cette marée montante du fléau
de l'alcoolisme. Que de familles res-
taurées, que d'individus relevés com-

nie ils réalisent bien leur devise

Honneur, Santé, Bonheur, Dieu Pre-
mier Servi.

pe e pr gyTAnés a

_

avaientgoû-|sistaità la-réunien-et-approuvales5|

ct se dévouent pour leurs. fréres mal- | ff

gion, etc., ete.  (Communiqué).
 

 

Dans son encyclique Mens Nosira,

Sa Sainteté le Pape Pie XII écrivait,
le 20 décembre 1929 : “Nous ne dési-
rons pas moins vivement, vénérables

Frères, voir se former, par les exer-

cices spirituels, les nombreuses co-
hortes de cette Action catholique,
que Nous ne cessons et ne Césserons
pas de promouvoir de toutes nos
Forces et de recommander, car elle
doit être regardée comme une parti-

à cipation fort utile, pour ne pas dire
nécessaire, des laïques à l’apostolat
hiérarchique.”

Ailleurs, le Pape écrit: “Bien que
nous estimions dignes de louange et
dignes d'être favorisées œvec toute
leur industrie par les pasteurs puis-
que Dieu les a comblées de ses béné-
dictions, les instructions sacrées qui
sont données en public à la foule.
Nous recommandons cependant sur-
tout les exercices spirituels faits dans
le secret ou retraites fermées, parce
qu'on s’y éloigne plus aisément du
commerce des créatures ct qu'on l'y
recueilleles puissances de son âme
pour ne perser qu’à soi et à Dieu
dans la contemplation des vérités
éternelles,”

Et dans sa conclusion, Pie XI écrit
“Vénérables Frères, si les exercices
spirituels se répandent dans tous les

rangs de la société chrétienne et si
on les accomplit avec soin, ils auront

pour résultat une régénération spiri-
tuelle ; la piété se réchauffera, la re-

ligion affermira ses forces, l’aposto-
lat aura de féconds développements
et la paix régnera enfin dans les es-
prits et la société.”  

>, CHRONIQUE
DES LIGUES

EXERCICES SPIRITUELS OU RETRAITES FERMEES

 
 

A Varennes

Dimanche prochain, à Varennes,
on célébrera le deuxième anniversai-

re de la fondation de la recollection,

qui groupe maintenant le 3e diman-
che de chaque mois, plus de 500 per-
sonnes. On se souviendra que cette
recollection fut fondée par la Ligue
du Sacré-Coëuret a progressé rapi-
dement. Notons aussi que la messe
des anciens retraitants a lieu dans
l'église supérieure à 9 heures.

M. J. A. Loranger, qui en est le
président, déclarait dimanche à Lon-

gucuil, qu’en 1949, 49 jeunes ont par-
ticipé à une retraite fermée, à la vil-
la Saint-Charles-Garnier, et en 1951,
52. De plus, 39 hommes viennent de
sortir de retraite fermée à St-Jean.

C'est un exemple àretenir.

A Longueuil

À sa réunion du mois de février,
le conseil de la Liguc-du Sacré-Coeur

a pris connaissance du compte-rendu
de la réunion des officiers du com-
missariat et en marge de cette réu-

nion a nommé M. Georges Ste-Marie
délégué au comité forain.

Après quelques discussions, il fut
aussi décidé que désormais le conseil,

après avoir expédié son travail de
routine, se constituera en cercle d'é-
tude, pour approfondir un problème.

Lors de la prochaine réunion, M.
Ayotte a été chargé de présenter le
problème de l’alcool, qui sera discuté.
Cette première étude portera sur la
définition de’ l’alcoolisme dabord

LE RICHELIEU

l'alcoolisme.

La Ligue collaborera également à
la campagne contre les livres et re-
vues-immoraux et on 4 souhaité. fi-
nalement que des réunions du genre
de celle du 20 janvier se répètent.
‘Mgr Romain Boulé, P.a., V.g., as-

 

décisions prises par le conseil. On
étudia ensuite le Manuel.

Pour toutes nouvelles concernant
les Ligues, réunion, décès, autres.

communiquer avec le publiciste, M
|P.R.Belleau; 210 Quinn; Longfeuil:
—_————————

Votre journal “LE RICHE-
LIEU”est le meilleur mediun
de publicité parce qu'il posse:
de la plus forte circulation des

; Avec les Lacordaire
à Napierville

Les Lacordaire organisent à Na-
pierville une’ journée de propagande
rpour-ie 20-févrièr,au théâtre Bijou,
à 8 heures du soir. Outre les con-
férences instructives et intéressantes
sur le mouvement et l'abstinence.
nous aurons un programme récréatif
très intéressant. Toutes les- paroisses
avoisinantes sont cordialement invi -

tées à Cette soirée, Le Cercle de St
Tean sera représenté par une belle
“délégation.

Binvenue à tous au-Théâtre Bijou,
à Napierville, mercredi, le 20 février.

Départ par Autobus Boulais, 6.45 journaux de la région. p.m.… Centre Notre-Dame; 7 pm,

 

Centrale Catholique
Pour vos billets, signalez Pharma-

cie Régnier, 5582, et Philippe Des-
foyers, 7652—

Prix du billet, 50 sous, aller et re-
tour. | Le

: ——_

LA MENACE DU
BIBERON

Il est très dangereux d'accoter
un‘biberon pendant "qu'unjeune.

bébé boit et de laisser ensuite le
bébé tout seul. Celui-ci peut se
noyer dans le liquide du biberon

s'il est trop jeune pour se remuer

la tête tout seul. On devrait te-
nir un bébé a l'heure de ses re-
pas ou, du moins, le surveiller jus-

00

 

 

 qu’à ce qu’il ait fini.
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Alo Chambre de Commerce
Causcrie-démonstration

Mercredi soir prochain, le 20 fé
vrier, sous les auspices dela Cham-}

bredeCommerce, les techniciens du
Bell Telephone donneront une cau-
serie démonstration sur l'usage et le
fonctionnement des appareils accous-
tiques. La soirée aura licu à l'Ecole
St-Joseph, à 8 hres et l’entrée est

—0—
A l'Ecole des Parents
Partie de cartes “

C’est samedi soir, le 16 février,
qu’aura lieu la première partie de
cartes de la section Chambly. Les
différents comités formés pour cette
organisation sont enpleine activité et
une agréable soirée’ de famille nous
est promise. Il y aura chant, musique
des prix de présence et un prix pour
chaque table. Ceux qui désirent de
cartes peuvent s’adresser à MM. Léc
Dagenais, Roland Morin ou aux
membres du bureau de direction. La
soirée se déroulera à l’École Saint-

Joseph et débutera à 8.13 hres,
—0—

Cercle des Fermières

C'est mardi soir prochain, le 19
février, que se tiendra la partie de
cartes des membres de notre Cercle

des Fermières. Elle aura lieu au Cen-
tre paroissial et sera précédée d’une
courte assemblée au local du Cercle.

——
Loisirs — Hockey

La températuredéfavorable célébré le-mariage de M. Laurent |rent est toujoursl'objet de déclara-
Riel de Huntingdon, Qué., fils de feu [tions peu heureuses de la part du
J.-Bte Riel et de Delphine Galipeau, |80uvernement canadien qui assure,

que peu dérangé et retardé la cédule
régulière de notre Ligue des Loisirs
mais les équipes ont repris le temps
perdu et les éliminatoires commen-

ceront probablement dès cette semai-

ne. Voici la position des équipes à

Hate : .

J G. P. Pts
Lacordaire. . 8 6 2 12
Collége. . . . . . 7 5 2 10
J.o.C...... 7 3 4 6
C.de Commerce. . 6 0 6 0
Parmi les six premiers scoreurs,

nous remarquons:

B. A. Pts
Réal Fortier. . . . . 8 8 16
André Coupal. . . . . 9 6 15
Armand Larivée . . 8 7 15
René Beaudry. . . . . 7 5 12
Gaétan Groieau. . 3 64 9

René Fortier. 6 2 8

—o— }
Au Collège — En marge
du Festival

Les organisateurs du Festival du
Collège nous transmettent le commu-
niqué suivant: .
Après la journée si intéressante

que fut celle de dimanche dernier, à
l'École St-Joseph, les organisateurs
du Festival 52, tiennent à remercier
tous ceux qui, de près ou de loin,
ont voulu faire cause commune pour
le succès de cette journée mémorable.
Une fête commecelle du 3 février

ne se conçoit pas sans le concours
d'aides bénévoles et de bienfaiteurs
généreux, C'est à toutes ces person-
nes que nous disons un MERCI du

coeur au nomdetoute notrejeunesse.
Merci aux Annonceursnombreux,

...aux Donateurs généreux. à ceux
qui ont sacrifié de nombreusés heu-
res de loisirs.

Les organisateurs -
—0o

dont 27 parois-
siens (25adultes °

Fortier — A Chambly-Bassin, le 3
‘évrier, a été baptisée Marie, Mireil-

+, Manon, née le 21 janvier, enfant

,cblanc. Le parrain a été M. Louis
Summerside et la marraine Mile Vin-

cenza Gurra.

Bergeron — A Chambly- Bassin,le
.0 février, a été baptisée, Marie, Jac-

jucline, Diane, née le ler février,

nfant de M. Hervé Bergeron et de
Marguerite Gagné, Le parrain et la
rarraine ont été M. et Mme Paul

>ergeron.

Morin — A Chambly-Bassin, le 10
évrier, a été bYptisé Joseph, Noé,
Saétan, né le 4. février, enfant de M.
loland Morin et de Jeanne-Mance
"efebvre. Le parrain et la marraine
mt été M. et Mme Noé Morin.
Dandurand — A Chambly-Bassin,

'e 10 février, a été baptisée Marie,
Nicole, Colette, née le 8 février, en-
fant de M. Lucien Dandurand et de

Jeannette Cameron. Le parrain et la
marraine ont été M. et Mme Alphon-
se Dandurand.

—0—

Mariage :
Riel-Blanchard — En l’église de

Chambly-Bassin, le 2 février, a été

à Mile Lucie Blanchard, fille de M.

Joseph Blanchard et de feu Clarisse

Daniel Riel, frère du marié, et Jo-

seph Blanchard, père de la mariée.
Le mariage a été célébré par M.
l’abbé Arthur Pigeon, curé de Hun-
tingdon.

Sépulture |

Lemonde — A Chambly-Bassin, le
8 février, Liliane Lemonde, épouse
de Paul Barette, décédée a I'Hopital
de St-Jean, à l’âge de 34 ans. .
—Labelle — À Chambly-Bassin, le

11 février, CarolineLabelle, veuve de
ThomasMoll, décédée le 7 février,
à l’âge de 96 ans.

—_— e——————=

L'AFFAIRE DE LA
RETRAITE

La retraite peut être l’heureux
prolongement des années de travail,
à condition de l'avoir organisée. Le
travailleur actif qui laisse son occu-
pation et se trouve subitement à me-
ner une vie d'oisiveté et de désoeu-
vrement constatera peut-être que le
changement subit lui donne un choc
et entame sa santé. Des passe-temps,
élaborés et pratiqués bien avant l’é-
poque des loisirs, permettent d'occu-
per esprit et les mains à des occu-
pations qui en valent la peine. - Le
passe-temps peut être profitable, utile
ou amusant, mais il doit remplir com-
plètement le videcréépar l’occupa-
tion de lapersonne.

On

trouveradans
Tesbibliothèques publiques des livres
qui renseignent sur les études, les
arts manuels, ou d’autres moyens de
rendre les loisirs agréables,

—o—

  Rapport démographique 1951
Voici le rapport démographique de

la paroisse St-Joseph- de Chambly-

wmik rr -

Bassin, tel cormutiqué-par !
autorités paroissiales - per Tes

Familles. . … —{ 621- 78

Communiants. . . 2297 258!
Non-Communiants 488
Baptêmes. ° ee. ss

(dont 33 à l'église

BexBoptaun),“ aux ux), A
Mariages. æ ny Bass 21

AneSAS "2,0"

sis

et 2enfants) et13 ___—. -——ŒÆ..
étranges... .

—0—

Baptémes

le M. Roger Fartieret deLucienne|

l’aide@mméficaine, s'il le faut,
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LA NOUVELLE
et la Super “88”

Vraiment
La télévision est à la veille de

tourner le coin. Les dix premiers
mois de 1951 ont vu la vente, au

Canada, de 28,979 radios-TV d'une

valeur de $15 millions . . . La no-
mination de M. Massey comme

gouverneur-général du Canada con-
tinue d’attiser la crainte, chez les
provinces-soeurs, quun Canadien
de langue francaise devienne, un
beau jour, gouverneur général du
pays . . . La canalisation du St-Lau-

a8
arene.

par exemple, qu'ilproçédera

fait est que le barrage indispensa-

ble qui doit être construit à Corn-
wall ne peut I'étre sans la collabo-

ration des E.-U,, où, tout au moins,
de l'Etat de New-York . . . La na-
tion américaine est tout scandalisée
de ce que sa Commission de l'Ener-
gie atomique (AEC) paie, a son usi.

ne du Neveda, les tacherons $250
la semaine, les plombiers $750 et

ainsi de suite. Devant cet encoura-

gement venu de si haut lieu, pour-

quoi les unions ouvrières américai-
nes se gêneraient-elles pour récla-

que les yeux des unions canadinnes

sont braquées sur elles . . .

xxx

L'industrie canadienne des. pâ-

avec l'économie du Canada, Mê-
me elle s’y tient aux tout pre-

meure première pour l'emploi de
la main-d'œuvre, première pour le

tions et la valeur de la production

investi. La valeur totale annuelle

piers dépasse le valeur réunie du
blé et de tous les autres grains.
Elle està peu près égale à la valeur
de toute la production minérale
du pays, y compris l'or, et elle est

la valeur de Ja production de l’in-

24 p. 100 de toutes les exporta- 

OLDSMOBILE

sance en CV a été portée de 13

ies, a une nouvelle portée supérieure

séries,àune améliore la manoeuvre de l'auto et réduit le ‘|

allures. La direction hydraulique GM est facultative à coût additionnel sur la série “98”. En

tout, huit modèles sont offerts, et ils présentent un nouveau styleet des intérieurs plus

luxueux. On voit ici le sedan quatre portières Oldsmobile Super “88” pour 1852.

  

    
  
  

  

  

  

  
  

   

    

mer et réclamer encore, cependant|»

tes et du papier marche de pair ;

miers rangs. Cette industrie de- à

chiffre global des salaires payés pre-| =
miére- pour la valeur des exporta-|

et premièreeussi pour Je capital|E

de la production des pâtes et pa-lu
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‘jtoutes nos exportations aux Etats-
| Unis, _ |

xxx

“Nos ennemis, nous nous en char-
geons. Délivrez-nous plutôt, Sei-
gneur, de ces “planners” qui se
disent nos amis!” Voilà ce que vient
de paraphraser le cécéefiste Dixon,
de la Saskatchewan, qui lâche la
OCF parce qu'il est écoeuré de J’ex-
périence socialiste que les songe-
creux de M, Codwell ont infligée

198% est offerte en deux séries — la Classique “98”

. Les deux séries sont mues par le moteur “Rocket” amélioré, dont la puis-
5 à 160 et qui est muni du carburateur Quadri-Jet à quatre

‘ i ommande hydraumatique, qui est facultative à coût additionnel sur les deux

cheminées La ; qui en accroît la performance. Un nouveau stabilisa-
roulis au minimum aux grandes
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depuis trop longtemps déjà à ct.
te province-soeur. “Ces planner
ont dépouillé de son autorité ja Li.
gislature de la Saskatchewan, C
n'est plus un gouvernement démo
cratique”, de gémir M. Dixon qui
se promet, comme le renard du fa
buliste, qu’on ne l’y reprendra plus
— >

@® “LE RICHELIEU” est le mei.
leur medium de publicité pun

qu’il possède la plus forte circul
tion des journaux de la région.
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10 Est rue Saint-Jacques
Tél. MArquette 5344-5
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BEAULIEU & DUGRE
COMPTABLES AGREES

—

Hon. Paul Beaulieu, CA.
- Roger Dugré, C.A.

168, rue Jacques-Cartier
TéL Saint-Jean 6704    
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& Cheminées

# Clochers

* Réservoirs

 

TEL. 7072

Dans les premiers siècles de I'Egli-

*% Couverturest Charpente

OUTILLAGE MODERNE

DEMANDEZ NOS PRIX. Contrat ou à l'heure À

LECLAIR & FRERE Enr.
Peintures et Réparations

INTERIEUR ET EXTERIEUR

# Escaliers de

Sauvetage

d'acier

ST-JEANE

 

A SAINT-JEAN

SEUL CONTRACTEUR DE CE GENRE.

 

près de deux fois plus élevée que z

-dustrie de T'autofnobileSes expor- |
tations se sont chiffrées l'an der-IB

nier par quelque $900,000,000, soit| IN

tions canadiennes et 95 p. 100 de 2

se, c'était l'usage, chaque jour, de
tirer le feu d’une pierre ayant l’of-
fice des psaumes pour en allumer les

s et les cierges qui devaient
brûler durantcet office. 10

“Mais Ge feuHouveaurecevali©
jeudi-saint ‘une bénédiction spécia-
le; et c’est de ce feu- nouveau que
l'on tirait la lumière du samedi-saint
pour allumer le cierge pascal, figu-
re duChrist-Jésus.”
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BAPTEMES
A l'Hôpital de Philadelphie, Je 3

février, a été baptisée Jacqueline,
Marie, fille du Dr Georges Jolivet
et de Jacqueline Faucher. Parrain

et marraine : M. et Mme Lucien

Faucher, d'Outremont. Porteuse :
-Garde ‘Yolande, Jolivet, tante. de
l'enfant, de St-Philippe. Bienvenue
à la ‘petite Marie!
—Le 6 février a été baptisé Jo-

seph, Armand, Luc, Olier, fils de
M. Alfred Sabourin et de Colette
Deslippe, Le parrain a été M. Ar-
mand Tétreault, et la marraine Ju-
liette Deslippe, oncle et tante de

l'enfant.

SOIREE
Grande soirée dramatique le 23,

et non le 28 tel qu’annoncé la se-
maine dernière, à 8 hres 15 p.m.
au profit des oeuvres paroissiales.
La troupe des Coeurs Joyeux de

Montréal Enrg., présentera : “La
Conscience d’un prêtre” grand mé-
lodrame de Julien Daoust en cinq
actes, six tableaux.
Enfants: $0.25; Adultes: $0.50.
Encouragez les oeuvres parois-

siales.
AMELIORATION
Depuis la semaine dernière un

système avertisseur de cloches et

de lumières fonctionne au passage
à niveau. Une amélioration qui se-

ra fort utile.

FIAN _
A Noël avaient lieu les fiançail-

les de Mlle Germaine Hébert à M.
Jean-Marie Payant, de St-Luc.

Let

— rer..

ç

salle Poissant, de Saint-Constant
Une soirée du Bon Vieux Temps or-
ganisée par les Filles d’Isabelle;
goûter servi au son de l'orchestre.
‘Admission $0.75 sous.

Le tirage qui devait avoir lieu le
6 janvier se fera durant la soirée.
Vous êtes cordialement invités d’y
assister.

Saint-Mathieu

A LA DOUCE MEMOIRE
DE M. OMER ROBERT -
Cher papa, quel douloureux sou-

venir nous -rappelle.ce 20 février.
Papa inoubliable nous aurions aimé

vous garder encore longtemps, mais

nos coeurs bouleversés se sont ré-
signés. La séparation a été cruelle,
notre douleur est encoreprofonde;
une année s’est écoulée, et le temps
n'a pas séché nos larmes.

Le vide que votre départ à cau-

sé ne se comblera jamais, Vous n’é-
tes plus là, pour rrous accueillir au
retour, vous si compatissant. A

chaque instant du jour notre pen-

sée se porte vers Vous.

Pieusement agenouillés sur vo-
tre tombe en ce permier anniver-

saire, nous déposerons la fleur du

souvenir, celle de l'oubli n’aura
jamais de place en nos coeurs,

Cher papa veillez sur nous, don-
nez-nous le courage de marcher

dans le droit chemin, afin qu’un
jour nous puissions jouir du bon-

heur éternel; un papacomme le-né-
tre, on s’en souvient toujours.

Ton épouse et ta famille.
— Une messe anniversaire sera

—Lors de la première grand'-lchantée le 20 février en l’église
messe de M. l'abbé Lucien Fou- de Saint-Mathieu.

creault, M, l’abbé Gustave Désour-

dy, de St-Hilaire, assistait le nou-

veau prêtre comme diacré et M.

l'abbé Maurice Laforest, de Lon-

gueuil, comme sous-diacre.

Prenaient place au choeur: M. le

curé; MM. les abbés Jean-Paul Mo-

reau, Antonio Pereina Juarez, et le

Rév. Père Léonard Foucreault, c.s.

v. frère du nouvel ordonné.

Le sermon de circonstance fut

donné par M. l'abbé Louis Aucoin,

secrétaire de S, Exc. Mgr Paul-Emi-

le Léger.

Saint-Constant

CHEZ LES
FILLES D'ISABELLE

Le soirée organisée pour le 16

 

février est remise au 23 février,

donc veuillez prendre. note que le

samedi 23 février aura lieu à la

GRANDE VENTE
FOURRURES

chez

A. Jodoinet Fils

LAPRAIRIE.
FOURRURES

54 St-Georges

 

Laprairie

 

© @ faut tour évouler, aucune

offreraisonneble n'est refu-

© Votse d'entreposage des plus  

——————

Delson

Résultat des concours

de janvier

COUVENT DES SOEURS
SAINT-JOSEPH

lère année: Robert Legault,

ne Skidmore, Lucien Viau.
2e année : Robert Lapalme,

Beauvais, Micheline Bisson.

3e année: Ginette Viau, Jacqueline

Philic, Nicole Lefrançois.
4e année : Jean-Paul Phitie, Michel

Grenier, Ghislaine Barry,

Se année: Pierre Turcotte, Thérè-
se Monctte, Pierrette Grenier, Gas-

ton DeGuise.

Dia-

Michel

5e année To

Estelle Monette. 75

Tucctte Monctte. 75

Réjane Potvin. 69

7e année

Arthur Potvin. 22022 M

Mariette Thibert. .. . . . .. 89
Gilles Morin. 1.222 8
Claude Monette. . . . . . .. 82

8c année

Normand Lamarche. . . . 75
Robert Poirier. . . . . . . . . 70

Je année
Lucette Gagner. .. +... .. 88
Lise Thibert. . Coe. 87

| Thérése Vendemale. . . . . . . 81
‘Claude Monetté.To.80
Claire Monette. =. . . . . . . 776

10e année

Lucille Rouiller. 87

 

Sainte-Julie

Lundi, le 11 février, à l’Hôtel-
Dieu de Montréal, avait lieu la prise
d’habiit des postulantes entrées au
mois d'août dernier. Soeur Thérèse
Gagné,fille d’Alfrert Gagné, était du
nombre. La cérémonie débuta à sept
heures trente, lundi matin. Ce fut
une cérémonie touchante.
Les sept aspirantes entrèrent, ha-

billées de blanc, portant des robes de
mariée, car pour elles c'était vrai-
ment une fiançaille avec le Christ.
La messe cémmenca, elle- était cé-

 

 
 

iteacbP. Lécard. Au Gra-
vo

LE RICHELIEU

duel commença la cérémonie propre-
mentdite de la prise d’habit. Le Père
Léonard bénit les saints habits que
devront porter ces enfants de Saint-
Joseph. Le pasteur par une bénédic-

[tion versée sur les aspirantes venait
de’ chasser le vieil homme de ces cré-
atures: Elles avaient contribué lar-
genient à la fuite de ce vieil homme
en faisant uñe retraite, avant leurs
prisesd’habits:
On récita la Litanies des Saints

pendant. que les aspirantes allaient
revêtir leurs saints habits dans l’a-
vant-choeur.

Ce fut ensuite l'entrée des sept
novices. Ie’ pasteur défosa sûr-ad
têtede chacunele voile blanc et la

couronne- de fleurs qu’elles ont por-
tée toute la journée. La basse-messe
continua, les chants de cette basse-
messe étaient présentés par la cho-

rale des religieuses «de PHétel-Dieu
de Montréal.
Après la communion du prêtre, les

nouvelles fiancées Tecurent le Pain

ad

 

nouvelles |novices< donnèrentà chacu.

ne des religicuses duchoeur T'acco-
lade-fraternelle car depuis une héure,
ells avaient fait nn nouveau pas dans
la communauté.

Tes invités de Sr Gagnéfurent
introduits dans la chapelle par Sr
Pépin. Àtous, cÎle expliqua les prin-
sipaux points de l'office, Outre tous
les membres de la famille de Soeur
Thérèse Gagné, on remarquait le
grand-père paternel de la fiancée,
M. Israël Gagné, et son grand-père
maternel. M. Charles Prince, M. et
Mme Gérard Boisjoli, oncle et tante
de Sr Gagné ainsi que Mile Antoinet-
te Prince, tante de la fiancée.

 

marquait aussi la présence de M. le
curé Roméo Latour, curé de Sainte-
Julie. Plusieurs amics de Sr Gagné
s'étaient fait un devoir d'assister à
la cérémonie.
Parmi ces distinguées demoiselles,

on remarquait: Milles Agathe Sava-
ria, Yolande Gauthier, Marcelle Pro-

- vost, Julienne Provost, i. L, Jeannette
Provost, Gertrude Hébert et Mariet-
te Lucier ainsi que Mmes Benoit
Gauthier et Lionel Dalpé.
Après !e déjeuner, Sr Thérèse Ga-

et recevoir la bénédiction de son cu-
ré. Le reste de la journée se passe
dans la joie. Pour la fiancée: joie

le se voir anpartenir tont« entière à
son Jésus. Pour ses parents: joie de
voir l'une des leurs.-privilégiées du

Christ. Pour ses amies: jôie de voir
Ja fleur du sacrifice épanouie sur le
visage souriant de leur amie.
Dans tous les coeurs régnait cette

joie que l'on ne peut décrire mais
qui a été vivement goûtéc. Vers qua-
tre heures tout rentra dans le calme
et Socur Gagné termina sa journée
le grâce en rendant’ visite à une de
ses. amies, Mile Thérèse Comtois,
hospitalisée à l'Hôtel-Dieu de Mont-
réal.
EHe sera désormais la joie des

siens et la consolatrice de ces affli-
gis cloués sur leur lit de souffrances.

Je munis A tous les parents et

lui souhaiter la persévérance et tout
le bonheur désiré. Avec elle nous
nrierons pour que Dieu fasse germer
d'antres vocations… semblables dans

-notre- paroisse-

|Outrecesdistinguésparents,-on-re-j1-

gné vint saluer ses parents et amies |

amis de Soeur Thérèse Gagné pour |

EXERCICES PHYSIQUES
‘Au début on se livre avec en-

thoustasme 4 des exercices phy-
siques, puig au petit bonheur, se-
lon les caprices de l'intéressé. Les
exercices, pour être vraiment utiles,
doivent être faits régulièrement
tous les jours, qu’onles fasse pour
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maigrir, pour s’éssoupiir ou pour je
bien général de sa santé, H n'est
pas bon de dépasser la mesure —
l'exercice doit être vivifiant et dé-
lassant, et non pas fatigant. Avant
d'entreprendre un programme d'ex-

ercices, on consultera un médecin,
surtout si on a dépassé la quaran-
taine,

 

A Saint-Isidore
_ GRANDFESTIVAL.DHIVER.

VENDREDI, le 15 février, à 8.30 p. m. :
Joute de gouret.

SAMEDI,le 16 février, à 1.00 p. m.:
Festival pour les écoliers
et prix. -

et écolières; de nombreux jeux
i.

DIMANCHE, le 17 février, à 1.00 p.m. :
Joutes de gouret : Jeunes de St-Isidore (10 ans et moins)
reçoivent Jeunes de Ste-Geneviève.

A 2 HEURESP. M.:
“Les Malboros, de Toronto

A 9 HEURESP. M.

(Club de femmes) vs St-Isidore.
N. B.- Jamais une telle joute n’a été vue dans la province.

GRAND FESTIVAL — Des prix pour tous.

; Le,couronnement de la Reine des Sports aura lieu ala
Salle de l’école, samedi soir, le 16 février.

— Tout le mondeest cordialement invité —

 

POUR VOTRE VIEILLE

LAVEUSE
- QUAND VOUS ACHETEZ

MELE

 

—_—————

LES ENFANTS ‘AIMENT
LE FEU

+Le feu fascine toujours les petits
enfants. C’est pourquoi on ne de-
vrait jamaislaisser à leur portée des
allumettes, des allumeurs ou tout au-
tre moyen de faire des flammes. En
jouant avec le’ feu, les enfants pro-
voquent des incendies coûteux et
parfois tragiques. On ne devrait ja-
mais laisser desplats qui contiennent

 

| de liquide-en ébullition dans des en-
droits où des enfants qui commen- FF"
cent à marcher peuvent fesrenverser
ou tomber dedans. Le robinet à eau
chaude pent aussi constituer une me-
nace, quand ces petits doigts pertvent
y toucher. . 
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LESSIVEUSE ELECTRIQUE

— C'est le temps d'en profiter
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‘Le 6 février1952,aétébaptisé]
Joseph, Paul, Claude, Jacques, fils

de M. et Mme Honotius Jacques
(Laurette Langevin), de cette pa-
rôisse. Parrain et marraine: M. et
Mme Paul Jacques, oncle et tante

de l'enfant.
“- a vr

Le 4 février, en l'église Ste-Tri-

nité de Contrecoeur, eut lieu le
mariage de Mlle Jeannine Papin,
fille de feu Léo Papin, ex-maire

de cette paroisse, et de Alice Ger-

vais, de cette paroisse, avec M.

Gilles Chaput, fils de M. Jos. Emi-

lien Chaput, maire de cette paroisse

et de Béatrice Chrétien, de cette pa-
roisse.

Saint-Basile
DECESET... +. = --- =

Le ler février est décédée après
une longue maladie une ancienne
citoyenne, Mme Adhémar Vinet. El-
le laisse pour pleurer sa perte, deux
fils: Lionel et Jean-Marie; un fils

adoptif: Georges-HenriTessier; u-
ñe Tille : Berthe.
Les funérailles ont eut lieu le 5

février au milieu d‘Un nombre im-
posant de parents et d’amis. La le-
vée du corps fut faite par M. l’ab-
bé Ernest Marsan, ancien curé de
la paroisse. Le service funèbre fut
chanté par M. l’abbé Paul Lapointe
curé de la paroisse, assisté des RR.
PP. Marie-Antoine et Dominique,

de l’Ordre des Trinitaires.

-.

0% |SaintFrançois d'Assise, comme on
? lies appelle, sont venus nous pré-

ter main-forte et nous intéresser.
C'est à bon dloit que nous augurons

run grand succès pour semedi. Ne

manquez jamais nos soirées du sa-

NOS SOIREES
PAROISSIALES

. Samedi dernier, le programme

“Cercle social et sportif de Ciné-
Amusement Enrg.” Nous avons eu
une magnifique soirée qui a rem-
porté un très beau succès.
Nous félicitons les organisateurs
ur le bel esprit ehrétien de col

laboration. C'est dans l'union de
tous que nous aurons le succès- et
ta réalisation de nos projets.

Travaillons toujours la main dans
la ‘main... soyons chrétiens.

Boucherville

INTRONISATION DU
8.-COEUR DE JESUS

   

La science démontre Que Ihabi-

augmente Je rendement au travail,

Ja sûreté des muscles, et améliore
les réactions. Le déjeûner ne doit
pas être unebouchée prised la
hâte — il doit fournir un tiers de

tude. II comprendra un jus de fruit,
une cétéale chaude à grain entier,
un breuvage chaud, au lait, de pré-
férence, des rôties, du bacon avec
ou sans oeufs.

bo vealfATa LT

LA VITAMINE D-

 

“ A partir de la naissance jusqu'à
l’âge de seize ans, les enfants ont

 

     

besoin de vitamine D, afin
l'organisme utilise, pour la cons.
titution d'os forts et de dents
nes, le calcium et le phosphore
aliments. Sous notre climat, nous
ne recevrons pas du soleil: assez
de vitamine D. Aussi doit-on y sup,
pléer en prenant de la vitamine D
en gouttes, en capsules ou sous for-
‘me liquide,

tude de prendre un bon déjeûner

+

€

LE 14FEVRIER 1952LYRIER 1852     

sai-

des

 la nourriture quotidienne, Unbon
déjeuner favorisela santé et l’apti-

eT
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TOUX-RHUMES- GRIPPE.
“ Tonique excellent préparé
PAR LES FRÈRES MARISTF <

J roulage, calme le toux - lavorise | —xje + -

TT stimule l'appatt - fortle

51.00 la bouteille; 3 pour $2.50
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Fv Le 6 février 1952 décédé 2 athernCs rons En Aécembre dernier, à l'occa- . : an ”vrier est fn 8 s les les s sinc - [sion un triduum préparatoire à : © ] ° Cl .

M. Paul-Hector Perron, fils de M.|VOYAGE: .|l'Immaculée-Conception, le-R. Père < Bougies du Sanctuaire
et Mme Clément Perron, de cette| M. et Mme Raymond Poudrette|Gildard, s.s.c.c, réunit un groupe IE " °
paroisse, dont les funérailles ont [ont visité le Connecticut, Mass, et! de dames et les invita à se dévouer | Le Clergé peut MAINTENANTse procurer
eu lieu le 9 février dernier en l'é-|le Vermont, ils se sont rendus à|pour la cause du C 18 < og . .
glise Ste-Trinité, de Contrecoeur. |Potnam’assister au mariage d'une!  L'Oeuvre de coeurdeJEsus. | z notre bougie OLEOCERA”qui contient 68%NOTES DE JANVIER “ leousine, Me Demers. Sacré-Coeur dans les foyers était i. de cire d’abeilles et d’huile végétale et qui est J
ECOLE LE NOBLET DUPLESSIS HONNEUR AU MERITE dés lors établie avec le concours | E conforme aux rubriques /
9e année: Lucille Chicoine, Ray- Couvent St-Joseph de I'abbé Jean Audette, ptre-vicai- @ ’ 4.

; monde Berthiaume, Lorraine Per-| Années: %  |re, et de Mile E. Dubois, secrétaire w Demandez cette nouvelle bougie “ OLEO- ’
49 ron, Jeannine Gervais et Graziella|9e Hélène Loiseau . . .. 89 IMle R. Levasseur, Mme M. De. | 3 LE ; . ; ;

Dansereau. Jeannine Trudeau . .. . . 86 |pangher, Mme J.-Cl. Jodoin Mme i Ti ; CERA” qui est moins dispendieuse et qui
à 8e année: Lise Marchessault, Ré-!8e Yolande Bourdua . . 92 |R, Jodoin, Mme H. Vincent Mme| ; vous donnera entière satisfaction. ’ ’
Af jeanne Marchessault, Micheline Mo-| Monique Bouthillier . 90 |J. Lacaille et Mme A. Germain ‘FR rin, Madeleine Duhamel et Eliane |7e Monique Lapaime . . . … 89 Le Rév. P, Gildard procéda à . /
2B Chagnon. Trène Jérome . .  . . 83 |lintronisation du S.C. chesMo Nous avons toujours notre bougie contenant 68% ;
I 7e année: Thérèse Leblanc, Lilian- Marthe Bissonnette . … … 83 Mme Denis Decelles, le 20 janvier . .u. . , : ; 8
4 ne Duhamel, Marielle Berthieume, |6e Claudette Roiland . .. . 89 ldernier; et M. le chanoine Moise de pure cire d‘abeilles qui est réputée la bougie ’
Hf Denise Bonin et Marie-Claire Roy.|5e Monique Bartram . … . . 80 Paiement, curé, a voulu lui-même | i rfai | a. , ;
® Ge année: Denise Caron, Raymon-| Louise Leduc .. . .. . . . 87 [introniser chez-lui le Secré-Coeur à plus parfaite et la meilleure sur le marché. ;
4 de Lamonde, Lise Jacques, Angèle |4e Michèle Lefebvre …. 9 |le trois février, en présence du Rév. . ;gf Marchessault et Raymonde Duha-| Suzanne Déziel . .. … 86 |Peére Pierre, ssc.c. du personnel - 4

mel. 3e Micheline Chagnon . .. . 99 ldu presbytère & 3 ; ITE

jeanne Bonin, Jeannine Duhamel, Henriette Rolland … 92 |l'exemple à tous ses paroissiens: le - . / :
Claire Perron, Béatrice Chaput. 2e Paul Maurice .. .. .. . 98 [Roi de gloire, une fois entré dans SAINT-CONSTANT, PLateau MONTREAL 4
4e année: Monique Bonin, Cécile André Lefebvre 98 Île foyer du père de la paroisse Co. Laprairie, Qué. x29467 51. Notre-Dame O. 4 &

Berthiaume, Thérése Gendron, Ma- Suzanne Piuze .. . . 96 [cet hommage public, saura en : /
ryse Gaudet, Nicole Clément. le Serge Litalien .. = .. 96 |enflammer tous nos foyers du feu TTTTTTTETR

% année: Claudette Handfield, ira . de son Amour en y pénétrant pour esri ÿ
Nicole Bonin, Lise Leblanc, Andrée| Jeannine Perreault og j'es béni. i
Lariviére, Gertrude Berthiaume, ~ 1 ’ __ Les familles intéressées à rendre Votre journal : 3
2e année: Michèle Boutin, Ghis- ÉCOLE MARGUERITE au Coeur de Jésus ce tribut de gloi- }8 laine Langevin, Monique St-Pierre, " BOURGEOYS re sont priées de s'adresser à nos mme : - i. ;

‘2% Emile Léveillé, Robert Boutin. Te Marie-Paule Bessette 90.2 zélatrices. Le.plusimportant de la région et qui |
à lère année: Hélène Mauger, Mi- PU ’ > possède la plus forte circulation payée |

dE chelle Perron, Lorraine Ferland Guy Lemoyne . 80.4 à
9 . > *|6e Céline Bessette . 70.9 : * ’ HME Pierre Boutin, René Palardy. Geine Bessette 13 Saint-Maxime - -
€ — 5e Marthe Vinet .. 84.2 — à

a Odette Lemoyne .. 80.3 AECOLLECTION C [Cl C [EH J:
zi (GARCONS) ge Alain Trudeau 68.5 ST-MAXIME | |
IE Années: % -Yvon Vinet . 843| La prochaine récollection men- ; :
RT De André Leblanc .. .. .. 74.0 |3e Réjean Duhamel . 86.8 suelle sera tenue à Saint-Maxime QUI VOUS DONNE

1@ se Serge Villiara 81.8] Gilles Bessette .. . .. . . 75.7|dimanche 17 février prochain CHAQUE SEMAINE
“MR Urbain Gendron 68.212e Yvon Duhamel . . . . . 84 L@ conférencier, M. Lévis Sauvé,| À
44 Jean-Marie Baril . 67.2 Louise Jérome … … … … 647 de Montréal, traitera de l'Osüvre! À

1 Edouard Dansereau . 664|1e Pierrette Trudeau .. .. . . 65 |des Terrains de Jeux. Cette confé-| Ë EN PRIMEUR; 4 André Duval . .. 66.4 rence sera suivie d'un forum avec ; ‘
1148; 7e Roger Gaudette ..…. … . 875| - S ; projection lumineuse, -_i Robert-Gaudet88.2 C -de. onfession de 8 à 9 hres; Messe Eos . rI Robert Perron .. . . . … 848 ~-C.-de-Jésus à 0)hres, suvie d'un petit déjeûner: les nouvelles de Saint-Jean et de la région. C'est ce
1188 Ronald Papin .. .. . . 80 : conférence & 10 hres. Cordiale in- i i i i j al.. b | Mare-Aurtie Bousquet | 70 NAISSANCES vitation à tous led hemes x jn que le public a réalisé et il en fait son journal loc

F 1 8e Donald Morin .. . . . . 79.4] A 1a paroisse du Sacré-Coeur, le|nes gens de la paroisse et bienve- =
JI Jean-ClaudeGaudette . .. 7gg|!0 février 1952, a été baptisé Jo-[nue à nos’ amis des paroisses voi. 1i 1 Fernand Léveillée .. . … 784|5ePh, Arsène, André, Michel, né le |sines. Pour le service de ses milliers de lecteurs, le journal

à dE oes Dansereau PL ane,fantGeM.randHe- CHEZ LES “LE RICHELIEU” a foujours un représentant aux as-
ME: aude Beaudoin … . 77.2 ‘ saulniers. LACORDAIRE .
ME: Se année A: Le parrain a été M. Arsène He-| Les Lacordaire et Jeanne d'Arc edoeSo tern.
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SAINT-JEAN, JEUDI, LE 14 FEVRIER 1952
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Notre-Dame-de-
l’Assomption

or. —

{Mackayville)
NAISSANCES
A Notre-Dame de l’Assomption

le 23 décembre 1951, a été baptisée
… Marie, Colombe, Noëlla, née le 164

décembre enfant de M. Adélard
‘Beaulieu et de EléonareSt-Pierre.

“ Le parrain a été M. Adrien Beau-
lieu, et la marraine Colombe La-

courcière.
“HA Notre-Dame de I'Assomption Par

le 26 décembre L051, a été baptisé
Joseph, Normand, Jean, Claude, né

le 23 décembre, enfant de M. E-

dcuand Bertrand et de Marie-Ange

Burke, Le parrain a été M. Jean-

Claude Archambault, et la marrai-

ne Normande Chartrand.
_—À Notre-Damedé-l’Asssomption

le 30 décembre 1951, a été baptisée
Marie, Georgette, Carole, née le 25

décembre, enfant de M. Henri Ouel-
lette, et de Gabrielle Beaudry. Le
parrain a été M. Gérard Ouellette
et la marraine Georgette Léger.

—À Notre-Dame de l'Assomption,
le 6 janvier 1952, a été ‘baptisée
Marie, Cécile, Johanne, Suzanne,
née le 19 décembre 1951, enfant de

M. Joseph Baroni et de Cécile De:
Lelis, Le parrain a été M. Henri
Dandrea, et la marraine Cécile No-
randa.

“_—ANotre-Damede l’Assomption,
“fe6 janvier 1952, a été baptisée
Marie, Annette, Madeleine, née le

2 janvier, enfant de M. Gaston
Rousseau et de Doris Moorey. Le

parrain a été M. Louis-Philippe La-
pointe, et‘ la marraine Annette

Plante.
—iA Notre-Dame de l’Assomption,

le 6 janvier 1952, a été baptisé Jo-

seph, Jean, Yves, Michel, né le 2

janvier 1945, enfant de M. Gas-

ton Turcotte et de Anita Hamel.

Le parrain a été M. Alfred Hamel,

et la marraine Alice Graton,
=f Notre-Dame de I’Assomption

le 19 janvier 1952, a. été baptisée
Marie, Anita, née le 8 janvier, en-

fant de M. Donat Poirier et de An-
toinette Painchaud. Le parrain a

été M. Léo Poirier, et la marraine

Yvonne Poirier.
—À Notre-Dame de l’Assomption

le 19 janvier 1952, a été baptisée
Marie, Ernestine, Cécile, Lise, née

le 13 janvier, enfant de M. Théo-

dore Toupin et de Ernestine Dunn.

Le parrain a été-M. Roger Dunn et

la marraine Cécile Tanguay. —

—iÀ Notre-Dame da l'Assomption

le 3 février 1952, a été baptisé

Joseph, Adrien, Philippe, né le 21

janvier, enfant de M. René Char-

ron et de Pauline Latour. Le par-
rain a été M. Adrien Viau, et la
marraine Jeannine St-Pierre.

—A Notre-Dame de I’Assomption
le 3 février 1952, a été baptisée Ma-
rie, Marguerite, Doris, néele 28

janvier, enfant de M. Maurice

-Proulx et de Joyce Steel. Le par-
rain a été M. Antonio Meti, et la
marraine Marguerite Bieunven.

ANotre-Dame de I'Assomption

: Marie, Céline, Johanne, mée le 5

février, enfant de M. Jean Larivière

et de Jeanne d'Arc Charrette, Le

parrain à été M, Raymond Marois;

et la marraine Céline Beaudoin.

AU CHOEUR DE CHANT

Les dernières élections des mem-
bres du choeurde chant ont donné
comme résultat: à la présidence, M

Robert Cappiello ; vice-président,

M. Victor Dupuis; secrétaire, M.
Fernand Riberdy; trésorier, M. Er-
nest Kelly; directeurs, MM. Adrien
Marcoux, Philippe Ménard, Leu-
rent Provost. .
Le Maître de chapelle demeure

M. Raoul Vézina et l’organiste Ma-
dameFrank Geary, Nous félicitons

tous’ des élus ainsi que tous les
membres qui manifestent un beau
dévouement àl’égard de notreses

sneee EE+
_

 

se. Selon le désir de M. le curé,
nous leursouhaitons de pouvoirou-
vrir la voie par leur exemple ma
gnifique au chant encommunde
tous les fidéles,
INTRONISATION
DU SACRE-COEUR
Une nouvlle famille, celle de M.

Antonelli Petitpas vient de s’inscris
re autableau d'honneur: des fidèles
du -Sacré-Coeur, Dans la soirée du
dimanche 10 février, plus. de. 30
personnes, parents et amis, s’étaient
groupées pour assister à cette im-
pressionnante cérémonie présidée
par M. le curé Ménard.

COURS D'ORIENTATION
DES FOYERS
Grace au dévouement des mem-

bres de la L.O.C. une nouvelle sé
rie de Cours va se clôturet, après
20 semaines d'activité. Parmi les
foyers représentés, mentionnonsau

passage les familles U. Raymond, R.
Cappiello, L. Groulx, J.-P. Main-
ville, J. Cappiello, R, Trudeau, A.

Thériault, A. Prince, B. Robert, Ls-

P. Lapointe. A. Richard, C. Mer-
cier. _

Selon le verdict rendu par les
directeurs des Cours, M. et Mme

Eugène Villeneuve tous ces élèves
méritent outre des félicitations pour

leur assiduité une mention spé-
ciale pour leurs beaux succès et
leur charmant esprit. Le souhait
unanime est que d’autres couples
puissent profiter de ces précieuses
leçons lors de la reprise des cours
à l’automne.

Outre les directeurs des cours,
remercions chaleuneusement les di-
vers conférenciers, tels M. l'abbé

‘Laurent Brauit de St-Jean, M. l’ab-
bé Jacques Côté de Saint-Jean-
Eudes, le Dr Comtois de Longueuil
Garde Gagné de St-Lambert et en
particulier M. le curé qui tout en

nous fournissant ses locaux nous

apporta sans cesse son constant en-
couragement.

RESULTATS
SCOLAIRES
Années: %

«

te

: (filles)
5e Claudette Belzile 81

Nicole Charron 78

Huguette Prince 77

Lorraine Beaumont 76

‘Gisèle Brisgbois 75

4e Ginette Hiberdy 87

Liette Duperron 86

Dorothée Paradis 86

Monique Lefrançois 84

Michelle Blanchard 82

Mireille Richard 82
Ginette Vézina 82

(garçons)
42 Gilles Roger+ - * 95

Gérard Rollin 92

Jean Roger 90

Aimé Robert - 89
Claude Arsénault #8

. (filles)
Je Pauline Dubois 87

Hélène Boucher 85

Thérèse Robert 83

Monique Chouinard 80

Nicole Roger . 79

Je Doris Carney 93

Madeleine Lamoureux . .. 92

Nicole Belzile nu. 9

Maryse Vézina _ LL 9
Lise Baronni .. . 90

. (garçons)
“12e année A: .

Laurent Villeneuve 85
Pierre Laurence . . . 81
André Rollin .…..… 8

_ Claude Grimard. -… 80
Yves Lapointe . …… 78

 

ND.-de-Grâces

(Ville Jacques-Cartier)

Paroistiens de cet endroit, som-
mes heureux de saluer, en la distin-
guée personne de M. l'abbé Ph.
Corriveau, déjà depuis quelques
jours parmi nous, notre nouveau
pasteur… Nous lui souhaitons la

 

bee, Aline. Diane, enfant de M. Jean-

mettons notre meilleur concours,
afin qu'il se trouve chez-lui, au mi-
lieu de nous le plus tôt possible...
Qu'il soit chez-lui, tout en ni
chez nous!… Voilà le désir sincère
de ses nouveaux paroissiens...
ECOLE N.-D.-de-la-Garde
.Œlèvez à l’honneur pour le mois
de février: ‘
Jeannée: Nola Cyr; 8¢ année:
Monique Poudrette; 7e année :
Pierrette Savard; 6e année: Jacque-
line Bourque; ® année: Lise Cha-
rest; 4e année: Hélène Tremblay ;
Se année: Mireille Beauchamp; 2e
année: Guy Chartier; 2e année: sell
St-Pierre; 1èreannée:Michel Gué-in, = i

Ecole St-Ernest:

Elèves à l'honneur pour le mois
de février:

9e année: Jean-Paul Boies; 8¢ an-
née: Marcel Brillant; 7e année: Gil-
vert Aubé; 6e année: Yvon Gigué-
re; 5e année A: Savoie Raymond ;

5e année B: Gilbert Lacause; 5e

année- C: Claude Chartré; 4e année

A: Guy Levesque; 4e année B: Pier-

re Simard; 4e année C: Léon La-
pierre; 3e année A:Denis Viens; 3e
année B: André Forget.

MARIAGES
Leblanc - Langevin

En l'église Notre-Dame de Grä-

ces de Ville Jacques-Cartier, récem-

ment, fut célébré le mariage de M.

André Leblanc,fils de M. Roger Le-
blanc et de Antoinette Lecompte,

à Mlle Thérèse Langevin, fille de

M Armand Langevin et Gertrude

Bourdean, de Ville Jacques-Cartier.

Agissaient comme témoins : MM.

Roger Leblanc et Armand Lenge-
vin. .

Denault - Cournoyer

En l'église Notre-Dame de Grâ-
res de Ville Jacques-Cartier, récem-

vont, fut célébré ]- mariace de

inlohe Denault et de Rachel Ca-

deux. à Mlle Huguette Cournoyer

fille de feu M. Omer Cournoyer et

d’Albertine Guilbault. Agissaient

comme témoins pour Drnault. M.

Noël Daivneault et pour Mlle Cour-

noyer. M. Albert Leduc, tous deux

4a la paroisse St-Eusèbe de Mont-
réal.
NAISSANOFS
A Véglise Notre-Dame de Grâcés

4e Ville Jacaues-Cartier. le 3 fé-
vrier. a été baptisée Marie, Thérè-

T,ouis Harnois et. Thérèse, Coutire.

Parrain et marraine: M. Ulric Har-

noie -t Alins Monette, prands- pa-

vents de l'enfant.

—A l'église Notre-Dame de Grâ-

nes de Villa Jacaues-Cartier, la 3

‘Avrier. a été baptisée Marie. Dia-

ne, Léonie enfant de M. Elisée La-
forest et de Rita Auger. Le par-

rain a été M. Pruce-Charles Sur-

vass. ét ‘a marraine Léona Lafonest

oncle e* tonta da l'enfant.
—ÀA l’église Notre-Dame de Grêâ-

ces de Ville Jacques-Cartier. 1- 10

février. a été baptisé Joseph, Wil-
frid. Michel, Alain, enfant de M.

Arthur St-Louis et’ d’Yvette Gro-

teau, Parrain: M. Wilfrid Cyr; mar-

raine Luce Défossé, oncle of tante
4e l'enfant.

—A l'église Notre-Dame de Grê-

nez de Ville Tacques-Cartier. le 10

février a été 'baptisé Joseph, Ro-
méo. Bernard, enfant de Robert
Vermette et de Georgette Meloche.
Parrain: M. Roméo Roy; marraine:
Marvuerite Vermette, oncleettan-

tede l’enffant.

PARTIE DE CARTES
Le 14 février, en la salle parois-

siale de cette localité, aura lieu
une grande partie de cartes, orga-
nisée par la Saint-Vincent de Paul,
section féminine,
Des dignitaires Importants de la

localité seront présents. Cordiale
invitation à votre générosité. Ve-
nez donc nombreux, il est si doux de
soulager les malheureux... Si l’on se
sent heureux à donner un verre

valeur de ce verre remplacée. par
une aumône importante si vous le
pouvez; minime, si vous ne pouvez
plus... N'est-ce pas que l'intention
fait fol de tout... Venez donc, quand  ‘plus cordiale bienvenue et Jat pron

 

M. Philinpe Denaukt. fils de M. A-|-

d'eau chrétiennement; que sera laf

il s’agit de charité chrétienne, on
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TAILLEUR ECCLESIASTIQUE ET CIVIL

Autrefois de la Maison PALOMBI (Rome)

tailleurs pontificaux

 

  
  

1ST-DENIS, _ MONTREAL
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— Entre Sainte-Catherine et Ontario -—

 

 

SAVARD & HART

MEMBRES: MONTREAL STOCK EXCHANGE

TORONTO STOCK EXCHANGE

MONTREAL CURB MARKET

SIÈGE SOCIAL: 276 ouest, rue ST-JACQUES, MONTRÉAL

Succursales:

1181 ouest, rue Ste-Catherine, Plateau 9501

QUÉBEC - TROIS-RIVIÈRES - SHERBROOKE - ST-JEAN, P.Q.     
 

 

 

 

MORTS - ACCIDENTÉS-OU MALADES

Ramassés gratuitement et prompiement par

APPELEZ - FRAIS RENVERSÉS
MONTREAL - ORchard, 1:7261

Camion Spécial
 

 

     
 

 

 

GRATUIT — Un tableau où sont reproduits en couleurs 30 coque-
tels recherchés. Peut être encadré. Spécifiersi on le veut en français

ou en anglais. Ecrire à Melchers, C.P. 279, Montréal, P.Q.

 

  

   

   

L'hôtel préféré à
“New-York mo
AU TIMES SQUARE

‘À peu de distance de tout
ce qui prime

1400 chambres avec bain .
| privé et douche.   
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PP

to Conseil 1145 —St-Jean

Les activités au Conseil 1145, [activités de l'Eglise, que la Presse.

 

  

quelque peu au ralenti durant le Catholique rapporte si largement;

mois de janvier, vont reprendre a-j

vec le mois de février. Les mem-

bres sont priés de se rappeler que

les assemblées régulières ont tou-

sur la portée morale et religieuse
des événements nouveaux de nos

jours, événements que le Presse

ils ont manqué de- compréhension]

jours lieu les 2e et 4e mercredis Catholique souligne et explique. ’

de chaque mois et chacun doit se Voici quelques-unes des sugges-

faire un devoir'de venir participer |onsfaites àl'occasion de ce mois:

à la vie colombienne. 1 — Vous devriez avoir votre

Retraites fermées journal diocésain et au moins une =

. . revue générale catholique et une 3

Comme par les années passées, |revue se rapportant aux missions. 5
les Chevaliers auront deux retrai-| 2 __ Achetez des livres catholi- FE

tes fermées au début du carême, à lques et, si possible, faites partie

la Villa St-Jean de la Lande. Lald'un club du livre catholique.
première débutera vendredi le 14! 3 — Faites connaître aux librai-

mars et la seconde, le vendredilries publiques les publications ca-
suivant, 21 mars. On peut obtenir tholiques en les demandant. , : |

renseignements en s'adressant à 4 — Donnez des publications ca- 15 9
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 Marcel Roy, président du Comité. | tholiques commie cadeaux lors des

itiati * anniversaires de naissance, d'autres

! on . anniversaires et aussi comme prix

C'est dimanche 20 avril qu'aurajdans des parties de cartes, etc. EEE x ; et : I

lieu la prochaine Initiation aux 3 : a > ;

degrés de l'Ordre des Chevaliers de A y Les 25 et 26 janvier derziers, eut lieu, à Montréal.

|

Anciens du Séminaire de la C.S.Es. M. A. Reybum,
Colomb pour le Conseil 1145. M. Syndicat d’ECONO- |ia célébration du centenaire LIBERMANN,juif con-| RP. J. Larochelle, prov. des PP. Blancs d'Afrique
René Quesnel, député de district ie d . verti et fondateur de la Congrégation Missionnaire

|

RP. Ethelbert Thibault, Sulpicien..
Eg No. 9, dirigera les cérémonies du mie omestique des Révérends Pères du Saint-Esprit. Cette photo a| A Limbour, au collège St-Alexandre, samedi matin

45 3e degré. Les membres feraient été prise le ler février à l'auditorium des gardes-ma- |!a messe pontificale a été célébrée par S. E. Monsei.

bien de commencer dès maintenant es do l'Hôtel-Dieu à l'issue d'une conférence pro- |meur le Délégué Apostolique, et le soir les anciens
at le recrutement des nouveaux ménr — noncée par le R. Père Gérard Roy, CS. Es. vicaire [du Collège St-Alexandre se réunissaient autour de

| bres en suivant Jes directives du) Mardi le 5 février avait lieu l’as-

|

général de KONAKRY (Guinée). ' 3. E. Mgr VACHON pour honorer la mémoire du I
SE Grand Chevalier Antoine Bourassa

|

semblée régulière du Syndicat sous

|

Assis de gauche à droite: M. Savignac, délégué du| Juif converti apôtre des Noirs. iH
aE et des membres de l'Exécutif. la présidence de Mme H, Catudal |maire de Montréal: Mére Rivard, supérieure géné-| Les PP. du St-Esprit comptent actuellement 4.500 =

|
!

  

 

m
a
a

P
E
T
M
T
S
T
S
.
T
r

a
eu
ee
r

d
a

pates
2

yw
toe

|

dut
crème

»
y
o

ma
ry
,
S
E
R

t
e

SECTION N.D.A.

I
r
,

3
A
L

 

 Rs
d
D

Mois de 1a presse Catholique Aprésavoir souhaité la bienve-|rale de l'Hôtel-Dieu: RP. Lucien Michaud, C.S. Es.| profes, dont 40 évêques missionnaires: 60% des Pères [I

 
 

j }, nue aux membres on fit la lecture |provincial; RP. Gérard Roy, CS. Es… conférencier,| et Frères travaillent dans les 36 territoires de mission
EY Le mois de février, chez les Che- |des minutes et 'appel des membres vicaire généfal du diocèse de KONAKRY. confiés à la Congrégation. Les jeunes gens, désireux
Ce SF valiers de Colomb, est consacré let 'on donna quelques conseils pra-| Debout: M. Jules Gobeil, R.P. L. Vaillancourt, R.P.| de se consacrer a l'apostolat des Noirs peuvent sa-

: g 4 la Presse Catholique. Tous ont pu'tiques, aussitôt, Mme la présidente Antonio Danis, C.S. Es, R.P. Louis Taché, C.S. Es.| dresser au T. R. P. Provincial des PP. du Si-Esprit,
12 lire dans le dernier numéro de “Co- nous dit que le programme du|RP. Louis Pouliot, s.j. provincial: M. Aurèle Séguin, [3136 Blvd de Westmount, Montréal, 6. i

| 4] lumbia”, l’éditorial en français qui|jour était remis au mois prochain.|R.P, Bernard Taché, s.j.. président de 1'Amicale des "

2159 portait sur l'importance que l’on} Nous avons le plaisir d’avoie au

hE(2 doit apporter àce mois de la Presse [milieu de nous, dit-elle, Mme Du-|chain, mais les sacs à chapeaux s’ou-| une forme nouvelle. Les membres désireux de jouer
Catholique. Voici quelques extraits bé, technicienne en chapellerie, et vrent et à 8 hres nos membres, une partie de cartes à domicile au

Ny de cet article que nous.vous _ qu’elle doit continuerCinepli soeurs de la section Cathédrale et| Une attention soutenue de la part profit du cercle pourront se procu- te
ak tons à lire en son entier: “Il en est |des membres qui veulent prendre Saint-Edmond, nous arrivent pour |de toutes, et s’il y a'de I'hynoptis- |rer le prix de table chez Mme H. |B  
 

 

fii Plusieurs qui, dans lepassé, ont|le cours. Mme Catudal encourage la première démonstration, laquelle [me dans lair, elie ne nous endor-|Catudal, il en reste encore. Les res- a
A prété peu d'attention a la Presse|donc les dames et les demoise “a promet beaucoup; Mme Dubé pos- mira certainement pas sur les cha- |ponsables des tables auront droit i d
j ieae [de Pronier Ce cet avantage mis |sède sûrement les secrets de son|peaux, c'est le cas de Je dire. [au $5.00 tiré à Pâques A qu BH} 1

d'oeil peut-être comme à rien de notre disposition par le Départe- art, en quelques tours de main ap- ; chance? “tf
È plus qu’une source de diversion |ment, A paraît un coquet chapeau, feutre Les membres sont classées en 2 A d
A innocente pour les gens pieux. Ain-| La boîte aux questions reste donc fourrure qu’ellé défait et refait sous groupes afin de faciliter le travail. Mme Georges BOUCHARD, re =

A si ils ont peu de connaissance des dans l'ombre jusqu’au mois pro- Le cours se continue. : Ass.-Sec. } °

1
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   Nous avons réajusté toutes nos lignes en stock, aux nouveaux basprix actuels dumarché. | Ë
8 avons reçu un très grand choix de nouveaux souliers de printemps. — Nous vous invitons | |

àvenir voir nos nouveautés de printemps.

SOULIERS DE COULEURS
 

    
   

   

  

 

SOULIERS POUR DAMES _ BOTTES CAOUTCHOUCS

En
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I Modèles corçeciifs; Patrons unis Bleu, ortporn coco, Modèles des plus hautes fantai- POUR ENFANTS

En . sies

À $1.75 — $895 $745 - $435 - $945 Toonscoooepa 63.10: $255
$i $3.75 - $3.95 - $495 - $550 |. 11 à 2: $299
 

 SOULIERS POUR HOMMES
Nouveaux modèles unis
 SOULIERS EN SUEDE

OU VEAU NOIR SOULIERS AVEC SEMELLES
“FOAM CREPE"  

  

  

 

SOULIERS A TALONS BAS

 

 

 

 

 

   
 

 

Talon cuban ou haut
$2.49 - $3.15 - $4.00 -$4.5 Très léger$7.00 3 $8.95 $3.75 - 475

SOULIERSÀ TALONSBAS SouliersCasual : BOTTINES D'ENFANTS| BREVITT Modéles d’été
Très chic, etnouveau Nous avons reçu de très jolis 235: $235

cette saison modèles. 5 à 74: $250
$4.95 , { | $2.29 8 à 10a: $295

ee À Le
“Nousavonsunassartimentcompletdecaou—pourIa:saisonduprintemps BE
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